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Un projet de canalisation agréé 
par le Canada et les Etats-Unis

r~ ~Représentants australiens
—---------------------------------- -—

t -

Siajei McKay et F. L. McDougall, C.M.G., photographiés sur le pont 
du navire du Pacifique Canadien, le “Duchess of York” comme ils ar- 
rvsient à Montréal en route pour Ottawa o ùila agiront en qualité 
dariseurs de la délégation australienne à la conférence économique 
impériale. Tous deux aont confiants que la conférence des homme* 
d'états de l’Angleterre et des Dominion* donnera les plus heureux ré­
sultats M McKay est un homme d’affaire bien connu de Melbour­
ne et ila beaucoup d’intéréts au Canada tandis que M McDougall 
tr ; aviseur économique du haut commissariat australien à Londres, 
Angleterre.

Un bébé de deux ans est 
trouvé par sa soeur dans 

son lit tout en flammes
Germaine Beaudry s’inflige des brûlures peut-être Là pOHCC dll

! Un journal américain, le 
- “Baltimore Sun” pré­

tend que les gouverne­
ments canadien et des 
Etats-Unis sont d'ac­
cord sur une première 
esquisse d’un projet 
pour créer un chenal al­
lant de Duluth à 'a mer.

Baitimora. 13.— (P.C.) D'après le 
journal "Baltimore Sun", une premie­
re esquisse d'un traité entre le Ca­
nada et !•$ Etats-Unla pour le dévo- 

| loppement du fleuve St-Laurent qui 
comporterait un canal allant de Du­
luth à la mer, a été complétée ot a 
reçu l'approbation du président Hoo­
ver. Ce plan a été préparé après cinq 
jours de négociations poursuivies 
malgré les protestations du gouver­
neur Franklin D. Roosevelt, de New- 
York.

Le travail a été terminé aujour­
d'hui après des appels téléphoniques 
à Ottawa et des conférences entre 
le président Hoover, le secrétaire de 
Stimson, Henry L. Stimson, James 
G. Rogers, ('assistant-secrétaire et 
John Hickerson, l'expert canadien du 
département d'état.

La dépêche dit que le coût total 
de la canalisation jouera entre 800 
et 900 millionL de dollars.

Sur les argents que devront payer 
les Etats-Unis le gouvernement fé­
déral a demandé à l'état de New-York 
de payer $150,000.000 alors que le 
gouverneur Roosevelt a offert 75 
millions. Jusqu'ici le gouvernement 

. fédérai et l’état de New-York n’ont 
pu s'entendre sur la différence.

A la premièra nouvelle que les deux 
gouvernements projetaient d'esquisser 
un traité le gouverneur Roosevelt se 
mit en communications avec le prési­
dent Hoover et II lui suggéra de con­
voquer une conférence de» représen­
tants du gouvernement et de l'état 
mais le président refusa la proposi­
tion.

Les délégués s’embarquent aujourd’hui à 
Southampton pour la conférence d’Ottawa

Les délégations de l’Angleterre, de l’Inde, de l’Afri- 
que-Sud et de la Rhodésie quittent aujourd’hui 
même Southampton pour Québec à bord de l’Em- 
press of Britain pour venir assister à la confé­
rence économique impériale d'Ottawa. — I^es 
journaux de Londres leur souhaitent un bon vo­
yage et plein succès.

Lieu où périt le sous-marin “Promothée’

Londre*. 13 (P.C.)—La* délégations 
de l’Angleterre, de l’Afrique-Sud, de 
l’Inde et de la Rhodésie à la confé­
rence économique impériale à Otta­
wa, a’embarqvent aujourd'hui aur 
l’Empreas of Britann, à Southampton, 
à destination de Québec et la confé­
rence.

Ce matin, tous lea journaux de 
Londres ac aont donné le mot pour 
souhaiter aux déléguée un heureux 
voyage et u nplein auccèe dans leur 
grande mission qui conaiatera à rap­
procher les diverses parties de l’em­
pire dans les affaires commerciales.

M. Stanley Baldwin .principal lieu­
tenant du premier ministre MacDo­
nald dans le cabinet, et six autres mi­
nistres anglais composent le groupe 
principal de la délégation anglaise 
qui, avec ses aviseurs officiels et of­
ficieux, renferme 110 personne*, M 
N, C. Havenga, ministre de l’Afri- 
que-Sud et deux autre* membre* du 
cabinet; le premier ministre J. U.

Moffot. de Rhodésie, et ses aviaeuna; 
Sir Atul Chatterjee, fameux homme 
d’état hindou, et plusieurs collègues, 
aont aussi à bord du paquebot parti 
pour le Canada.

Lea délégations australienne et néo- 
télandaiae sont actuellement près de 
Vancouver, se dirigeant vers le Do­
minion par l’antre côté du monde.

Le premier ministre de Terre-Neu­
ve. M. E. C. Alderdice, et tes collè­
gues, entreprendront le voyage vers 
Ottawa dans quelques jours. L« dé­
légation de l’Etat Libre d’Irlande est 
en route, et la délégation du nord 
irlandais est prête.

Les journaux aont optimistes aur 
le résultat de la future conférence 
Le Daily Telegraph conservateur, dit 
que ceux-ci ont organisé 1# program­
me— le gouvernement canadien—-ont 
“formé une conception nette dea pos­
sibilités de la conférence et ses obsta­
cles au •uccès.’*
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Les amendements au bill 
du serment d'allégeance 

sont battus par le Dail

L’amirauté française a perdu tout espoir de ramener vivants à la surface les membres de l'équipage du sous- 
marin "Prométhée’ ’qui s'enfonça subitement dans l’eau, au large de Cherbourg au coure d* manoeu­
vres. Le navire italien d* sauvetage “Artiglio II” a vainement tenté jusqu’ici de aoulever le eous-marin 
qui coula avec plus d# 80 hommes d équipage Dans le haut de la vignette 1* “Prométhée” et dane le bas 
une croix indique l’endroit précia où se produisit le désastre.
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Les grandes lignes du projet pour venir

mortelles en jouant avec des allumettes dans son 
lit alors qu’elle est seule à la maison. — Son père 
et sa mère étaient à l’ouvrage et sa soeur sortie
à l’épicerie.

[ontréaT, 13— Laissés aux soins 
se jeune soeur de quatcrie ans. 
dsnt que son père et sa mère 
ien: partis pour l'ouvrage, vers 

heure hier aprîs-midi, un bébé 
deux an?, Germaine Beaudry 1897 
Iberville, s'est infligée de cruel- 
brûlure» à la figure et au corps 
jouant avec des allumettes. Le

Taux minimum 

pour le blé 

canadien

Pari», 13 Par un vote 
de 554 contre 5 U 
Chambre dea Députés a 

' approuvé, hier, le bill 
^ spécial qui permettra au 

blé canadien ayant quitté 
, le Canada avant l*expi- 

ration du traité commer­
cial franco-canadien, le 
17 juin dernier, d’entrer 
au taux minimum accor- 

1 dé par ce traité.

Ce taux est exactement 
la moitié du droit sur le 
blé qui entra en vigueur 
à l’expiration du traité, 
mais tout le blé qui a 
quitté le Canada avant 
minuit, le 16 juin, y com­
prit le blé gardé dans les 
•ntrepôts dans lea ports 
français bénéficiera des 
anciens taux.

----------------- ---------------------- —

Le Pape espère 
que le ciel va 
aider le monde

C’est ce qu’il déclare à 
pèlerins américains, 

«n visite à Rome, au 
•ujet de la crise.

c,t* Vatican*, 13 (P.C.l—L* Pa-
w Pi* XI * » père que Dieu viendra 
bs-'ôt a !'aide des peuplas de la 
J^r* dan* la chie* spirituelle et ma- 
tenel e actuelle, suivant ce qu'il a 
d*' sré devant une couple de cent# 
Nltriiu, hier.

avaient à Ier- tête tro;« 
ÎJ ‘it| éminerts Mgr Joseph 

évêque de Cleveland. Mgr 
r™] Gallagher, évêque

^ Hêtres ,t Mgr Ksrl J Alter. 
**••• 4e Toledo

moment est veau pour Tln- 
is*rt,<>n ** Weu", déclara Sa 
. ‘ ^ "L’histoire noue répété 

craque )M hommes ont atteint 
T fr frhelon, le Maître a’e«t 

hei T** * restauré la eoafianee 
~ a dérien sa A le

«t de iontt meilleur* Même en 
homme* blasphèment' 

-wl 1 f.hd,# M produira. Lett 
* ■’Jjeurd'hui manquent de 

* arc# en eax-même*. en leur» 1 
' ******* en Dieu, mai* Je 

f,ttt *®"f»snce •«- ’ 
"UUie prochainement*» j

jeune enfant était au Ht et le feu 
a’est communiqué à set vêtements. 
Transportée à l’hôpital Ste-Justine 
les médecine noua apprennent qu’ils 
n’entretiennent que peu d’espoir de 
lui sauver la vie.

M. et Mme Louis Beaudry quit­
taient leur demeure hier matin pour 
la travail quotidien et laissaient 
leur bébé à la charge d’une fillette 
âgée de quatorze ans, Marie-Louise 
Hier après-midi vers une heure, cet­
te dernière s’absentait de la maison 
pour aller à l’épicerie située en fa­
ce.

Ayant été à peine dix minutes ab­
sente, alla trouva à son retour a 
maison remplie de fumée s’échappant 
du lit de aa petite aocur. Lea cris 
rla l’enfant attirèrent aussi l'attention 
de Marie-Louise mais en se précipi­
tant dans la chambre elle trouva la 
petite Germaine enveloppée de flam 
mes. Elle saisit le bébé et la roula 
sur la parquet afin d'étreindre les 
flammea de ses vêtements. Pendant 
ce tempo la fumée sortant par les 
fenêtre fut aperçue par un voisin qui 
appela les pompiers.

Avant l’arrivée de ceux-ci* le bébé 
était transporté dans une maison 
voisine ofl un médecin fut appelé. El­
le fut ensuite transportée à l’hftpital 
Notre-Dame dans l'automobile du chef 
de district Doolan. Elle reçut les pre­
miers soin* en cet endroit puis fut 
ensuite conduite à IhApital Ste-Jus­
tine où on rapporte que sa condi­
tion est critiqua.

L* jeune Marie-Louise s’est brûlé 
lea mains en essayant d’éteindra les 
flammes qui enveloppaient aa petite 
soeur. Elle reçut les premiers soins 
du médecin et des pompiers et put 
demeurer à la maison. Avec des ex­
tincteurs chimiques, les pompiers eu­
rent rapidement raison du feu qui ne 
causa que peu da dommages à la 
propriété.

Les agents de la station de police 
de la rue Frontenac, août les ordres 
du lieutenant foupart ont apprit 
que le bébé jouait avec des allumet­
tes et une chandelle dans aa chambre 
à coucher. Elle voulut allumer la 
chandelle mais l’allumette tomba sur 
son pyjamaa et y mit la feu. Instan­
tanément elle fut toute en flammes.

Cap corrigera 
ces farceurs

Elle enquête sur de jeu­
nes gens du Cap qui se 
rient des marchands de 
notre ville.

Dublin, 13, (P.C.) — Lei partisans 
; du gouvernement républicain et les 
spectateurs qui encombraient le» 
galeries ont applaudi vigoureuse­
ment hier, au Dail Eiraenn, lorsque 
le président Eamon de Vaiera a dé­
claré: “La Grande-Bretagne n’a au­
cun droit naturel à gouverner ici."

Le Dail discutait avec tapa;* le 
bill de l’abolition du serment d’allé­
geance à la couronne britannique. 

| Par un vote de 71 contre 61 il a re- 
| jeté les amendements insérés par le 
I sénat, qui enlevait au dit bill tout 
son effet.

Un membre de l’opposition deman- 
1 da pourquoi le gouvernement ne 
• faisait pas “les choses décemment’ 
et n’invitait pas le peuple irlandais u 

(briser aon affiliation avec le Corn 
monwealth britannique.

L* Chef Vigneauit de la police du 
Cap de la Madeleine noua signale ce 
matin une détestable pratique de 
jeunes gens de cette villa. Ha pren. 
nant plaisir à commander des ef­
fet* des maisons de commerce des 
Troie-Rivières, à leur indiquer le 
numéro d une personne qu’ils savent 
n’en avoir pas besoin et à jouir du 
i:.tcontentement du vendeur et du 
»upposé acheteur. Nous faisons ac­
tuellement une enquête très séri­
euse. nous dit le chef Vigneau'.!, et 
ctlte manie de jeunes étourdie* dia- 
p. raitra bientôt. Les auteurs de ces 
actes répréhensibles ne nous se­
raient pas tout à fait inconnus et 
un* surveillance très active les pour 
uit ccntinuellcmcnt.
Ces jeunes sans cervelle télépho­

nent aux Trois-Rivières et font ve- 
nii de la bière, des machines à la­
ver et même ce matin, soua la pluie 
battante une charge de cinquante 
poches de ciment.

Ha rendent de mauvais services à 
la population du Cap qui ne sera plus 
prise au sérieux quand une maison 
de commerce des Trois-Rivières en 
recevra un* commande. Ha causent 
également du tort aux marchands 
des Trois-Rivières en les obligeant à 
de* déplacements souvent onéreux 
comme dans le cas d'une charge de 
50 poches de ciment."

La police du Cap est résolue à fai­
re disparaître ces actes d’étourdia et 
à punir ceux qui a’en rendent coupa­
bles.

cette déclaration du gouvernement 
anglais, et nous accepteront le défi. 
La Grande-Bretagne n’a pas le droit 
do prendre une action hostile parce 
que nous exerçons u adroit naturel”.

M. Fitzgerald Kenny qui fut mi­
nistre de la Justice dans le gouver­
nement Cosgrave déclara alors “Le 
Canada ne peut enlever le serment! 
de sa constitution. Pourquoi le pour-! 
rions-noua?

M. de Valera répliqua: “Le Cana- 
na ne peut briser son serment, parce 
qu’il ne le veut pas. Nous, nous le; 
pouvons, parce que noua le voulons. '

M Kenny rétorqua: “Le Canada! 
veut tenir aa parole et nous ne le' 
voulons pas.

Les galeries devinrent houleuses k 
un certain moment du débat quand 
le président de Valera accusa l’op­
position de malhonnêteté. M. Des-

en aide au millier de 

être envoyés sur
chômeurs qui vont 
des terres nouvelles

‘J’eapère, répondit M. de Vaiert, ! mond Fitzgerald ancien ministre de
voir le jour où noua pourrons fa re 
cette chose décente". Pas un Irlan­
dais ne peut contester la position 
actuellement adoptée parce que le 
gouvernement britannique n’a jamais 
catégoriquement déclaré qu’iî ne 
prendrait pas une initiative hostile 
si !e peuple do l’Etat Libre décidait 
de rompre cette affiliation. Obtenons

la Défense bondit alors sur tes pieds 
et cria: "Le président nous accuse 
de malhonnêteté. Je l’accuse d’être 
un menteur.

Le speaker ramena le calme en 
expliquant que le président n'avait 
pas voulu parler de malhonnêteté 
personnelle, et les deux côté reti­
rèrent leurs remarques blessantes.

La Norvège entend protéger ses 
sujets sur la côte du Groenland

Oslo, Norvège, 13— I>e gouverne­
ment a décidé, hier, d’occuper une 
bande de la partie *iid est du Groen­
land représentant une largeur de 
deux mille» entre les latitudes 60 de­
grés 30 minute* et 60 degrés 40 mi­
nutes.

Service de poste 
aérienne durant 

la Conférence

“L'occupation en question est une 
mesure de défense que la Norvège est 
forcée de prendre, vu que le Dane­
mark a donné cette année à se* ex­
péditions dan* l'est du Groenland 
toute autorité de faire la police”, dit 
un communiqué officiel reçu par 1#

de

Le card. Verdier 
est en route 

pour Québec
Taria, IJ— Son Eminence le 

Cardinal Verdier, archevêque de 
Paria, à titre de chef de l'ordre 
des Salpiriens est parti pour 
l'Angleterre, hier, afin de pren­
dre passage aujourd’hui aur i'Em- 
press of Britain en destination 
du Canada. Ce prince de l’Kfliae 
passera quelque temps au Cana­
da. et il fera probablement aussi 
une visite de quatre ou rinq 
jours aux Etats-I'nls, en An 
d'aoit.

Déplacements 
dans le clergé 

du diocèse
Par décision d* Son Excellence 

3igr l'Evêque M l'abbé Arthur Ja­
cob directeur du Grand Séminaire 
devient vicaire-coadjuteur de Ste- 
Guneviève ;

M l'abbé Claude Lafontaine de 
Maakinongé devient vicaire è Loui- 
seville.

M. l'abbé Raymond Cossette ds St 
Adelphe devient vicaire à Maskinon 
»« ;

M. l'abbé William Lesage nouvel 
ordonné devient vicaire è St-Adel.

Norsk Telegram Bureau, agence 
nouvelles de la Norvège.

I “Depuis 1814”, poursuit la décla­
ration "le Danemark a pnesédé un 
♦n monopole de commerce dans l’ouest 

! du Groenland. Plu» tard les autorités 1 
( danoise* ont aussi tenté de fermer 
‘ ce paye aux étrangers et d'empêcher 
(ainsi les baleiniers et pécheurs opé- 
. rant en haute mer d entrer dan* le* 
porta du Groenland pour se ravitail- 

II activera la marche de» >#r 0n wu pOUT fabriquer la vapeur
dépêches pour les dé- ^ «n*1»* Pour Uin <J**
légués. D'Ottawa au 
détroit de Belle-I»le.

300 hommes 
en pèlerinage 

au Cap
Trois cents homme» et Jeune» 

gen» bien compté» ac aont ren­
dus ce matin à 5-30 heures à la 
chapelle conventuelle des RK. PP. 
Franciscains prier sur le tom­
beau du Père Frédéric aprèa quoi 
ils ae aont mi» en route pour le 
deuxième pèlerinage hebdomadai­
re de la neuvaine organisée dans 
le but de demander à Dieu de 
nous apporter un soulagement 
dans la crise du chômage ainsi 
que de la gloriflretion de aon ser­
viteur, le bon Père Frédéric, qui 
fut l’un de» grand» propagateur» 
de ce lieu de pèlerinages.

L’aller ae fit avec une atempé- 
rature idéale, maia au coura dea 
cérémonies qui ae déroulèrent au 
Cap de la Madeleine la pluie ae 
mit à tomber avec force. Elle 
re»»a cependant assez tôt pour 
que le retour puA s’effectuer 
sou» un ciel plu» clément.

L’organisation de cette neu­
vaine de pèlerinagea compte sur 
le recrutement que ne manque­
ront pa» de faire ceux qui ae 
sont rendu» au Cap pour lea deux 
premières fol» afin que le nom­
bre de ceux qui y prennent part 
augmentent continuellement Jus­
qu'à un complet triomphe.

" 1 L’honorable Laferté, ministre de la colonisation, des 
pêcheries et de la chasse, les fera connaître au­
jourd'hui. — D'après le projet d’Ottawa accep­
té par Québec, les dépenses d’établissement des 
colons devront être rigoureusement partagés en­
tre les gouvernements fédéral et provincial et les 
municipalités.

Québec, 13. — Coopérant avec le I miscamingua et de l'Abitibi qui eM
mouvement de retour à 2a terr* du 
gouvernement fédéral, l’honorable 
Hector La Farté, miniatrs d» la Colo­
nisation, des pêcheries et de la chai 
se, qui lança un mouvement de ce 
g*nre l’an dernier, fera connaître 
aujourd'hui même I# fonctionnement 
du projet accepté par le gouverne­
ment fédéra! et celui de cette pro­
vince.

D’après ce projet, accepté après 
que le premier ministre et ISfenora- 
ble LaFerté eurent vainement de­
mandé aux autorités fédérale* de 
coopérer pour un» part égal* dans las 
frai* d'établissement dea colons, les 
gouvernement fédéral, provincial et

été jugées les plue proprea à ee 
genre de colonisation. Dana 1* cas 
de* futurs colons habitant un com;a 
où |1 se fait de la colonisation ils 
auront l’avantage de prendre un let 
avoisinant.

La distribution de* lots aux colons 
sera sujette à trois: acceptations 
par le commisaair* fédéral, la comité 
central et le sous-comité.

LE COMITE CENTRAL

L* comité central dont on annon­
cera aujourdhui officiellement la 
competition comprendra M. Sam 
Marcotte représentant du gouverne­
ment fédéral; M. J. E. Laforee, d»«

:*• municipalités paieront chacun un chomins de fer nationaux; et 
tiers des dépenses occasionnée».

A CHAQUE COLON 
Le montant alloué à chaque co

Legault, de* chemins de fer du Pa­
cifique Canadien.

Its *ou«-comité« «eront forme*

Le père et 
le fils se 

sont noyés

dépasser $500 pour la première an . ;
née »t il ~r. p.yi <r,pr>. 1. I Montré.! Sh.rbrook,
accompli .or 1. lot ou !.. be.oin. : 
du colon. L’année suivante la con­
tribution des trois partie* intéressées 
ne devront pa» dépasser $600 pour 
les deux années.

1^ projet ann 
LeFerté prévoit
1,000 colon» dans les régions du Té-

réparations.

Rimouski, 13.— Malgré qu’clla ait 
été considérablement retardée par la 
brume, la poate aérienne a atteint 
avec succès Havre 8-Pierre, Québec 
hier. Un rapport par aans-fil reçu 
ici hier soir dieait que le lieutenant 
d'aviation de Niverville était parti 
da Rimouski à 7 3 heures hier ma­
in qu’il s’était arrêté à la Baie du 
Tonnerre pour quelque* heure* à 
cause de la brume avant de conti­
nuer -on voyage ver» Hxvr# St-Pier- 
rc. A ce dernier endroit, la poate

“En 1931, le Danemark proclama 
que tout le Groenland et la "no- 
man'a land” inhabité aur la côta est 
du continent seraient fermés aux 
Ctiangera. D’après des renseigne- 
men;a de la preste danoise, de nou­
velles expéditions danoise* seront 
envoyée* dan* l'est du Groenland cet 
été, l’uiie dirigée par Knud Rasmus­
sen et l'autre par Ejnar Mikkelsen. 
Le* chef» d» ces expéditions auront 
plein pouvoir de faire la police, et 
par conséquent il* «e trouveront à 
avoir autorité sur les citoyens norvé 
(tiens qui se sont établis et qui ga-

J

Le communiqué ajoute que le gou­
vernement danois charch* à établir 
»a suzeraineté sur l’est du Groen­
land avant d’avoir obtenu une dé­
cision du tribunal de La Haye.

Los Angeles, 13. (P.C.) — Mis» 
Amalia Earhart, aviatrice transat­
lantique, a décollé de l'aéroport mu­
nicipal 1:11:25 p.m., heure du Pa­
cifique, hier, pour tenter un» eavo 
sans tscala jusqu’à New-York. Las 
réservoir* do aon avion renfermait.it 
426 galion* d'essence. Si olle réassit 
cette onvcléo, «Ile aéra la première 
femme à avoir franchi seaio ie» L 
tats-Unia d'an littoral à l'autre.

Elit espère battre le record actuel 
do 18 heurte. 21 minute* ot M »* 
rondes établi par Frank Hawya sur
na tel parcours, *

pne;
M. l’abbé Gérard Lemire nouvel 

erdonné devient vicaire à Si-Bon!- 
face;

M. l'abbé Henri-Jean Bouraesx, 
vicaire à St-Barnabé;

SI. l’abbé Athanaee Mélançon vi­
caire à St-Pierre de Shawinigan ;

M. l'abbé Paul-Cmilo Doyen à 
home;

M l'abbé Ligoun Gélinas chez les 
Jeauites.

Washington. 13 (P.C.) — Quatre 
cent cinquante vétéran* de la Cali­
fornie, qui réclament un boni, ee aont 
raeaemhléa ad Capitole, hier aoir, a- 
vec l’intention bien ferme do mar­
cher autour Joeqo'à ce matin. Leur 
but était de faire impression aur le 
congrès américain et d’obtenir le 
paiement immédiat du boni aux vé­
térans dans le boaoia.

deit ètr. tr*n*fér4« d.n. an .rioi. tn?nt ''vr vl» d»n* rt*lon.". 
pour la Baie Bradora sur le Déroit 
de Bellt-Ilt. En l’absence d’infor­
mation* définies il fut présumé ici 
que cette partie de l’envolée n’avait 
pa* été entreprise à cause de l’heure 
avancée.

L* lieutenant d’aviation Dave Har
ding, officier-commandant de St-Hu- Le Frère Raphael
bert pour la Royal Canadian Air 4*
Força, fit la première partis de 
i’vnvolée, prenant la poito à Ottawa 
pour la trafiaporter à Rimouski a- 
près uns courte halte à St-Hubcr\ 
pii* d» Montréal.

Des «ace de poste contenant 56.

retourne dans
son pays

Sept Frère* de* Ecoles Chrétienne» 
600 lettres qui devront être étampees ' s'embarqueront à Québec 1# J0 août

Ion qui prendre un lot no d.,r. p.. : d,,n* «»J"'cip.!ité
dép.isor ftftOO pour !. pr.mièr. .n- '**•'* . i«i H n y . que

t» moins im­
portants qui ont manifasté l'inten 
tion de profitar du pian du gouver­
nement afin de venir en aide h leur» 
chômeur*.

, . . .... . . L* eou*-eomité comprendra un *t-proj*t annoncé par 1 Honorable * . . . r "i. .x» vu . . i présentant du gouvernement, pro a •té prévoit à l’établisaemcnt de * " . . . .blâment 1 un de* huit missionnaire*
colonisateur#, le maire ou un repré­
sentant choisi par le* membre* du

Mlle C. M. Beicourt T^ou.comit* r,mr. u. d.m„
■ie# et fera remplir un questionnaire 
au candidat. Le but principal d* ce 

I questionnaire sera d# faire vérifie'- 
Une ancienne trifluvienn» appar- ] '.*• qualkfiaations du futur colon. A 

tenant à un» de* meilleure* famille* part des qualités exigée* le candidat 
Le moyeu de leur voitu- fie notre Ville vient de mourir à Mon devra être un chômeur pour pouvoir

tréal, dana la personne d# Mlle Ma-( profiter du projet. 
rie-Corinne Beicourt, qui est décé- Aprèa l’acceptation de la demande 
déo subitement chex Mme Loui* Le du candidat par le •oue-comité, 1 
faivr», 655 rue Champegncur. y aura un rapport fait »« comité

Mllo Mario-Corinne Beicourt était ^ central qui agira comme bureau a 
U fille aînée de Ferdinand-Napoléon viseur et da censure.décidera da 1* 
Beicourt et de Marie-Anne Clair, au-jiist» de* futur* candidat* à envoyât 
trofoia des Trois-Rivière* Elle laisse [ J* gouvernment fédéral donne*» *0*

meurt à Montréal

re accroche 
du pont de 
gne et il» 
l'eau.

le parapet 
Charlema- 
tombent à

Charlemagne, Qué., 13. — Un
moyeu da leur voitura de promenade 
ayant accroché le parapet du pont 
de Charlemagne, hier soir, M. Geor­
ges Masson, 55 ans, et son fils Her> 
man, 25 ans, de cette ville, furent 
projeté* en bas de leur siège et pré­
cipitée dans la Rivière-des-Prairies. 
Des chaloupes et des projecteur» fu­
rent immédiatement utilisés pour re­
chercher leur» corps, maia #ans suc­
cès.

Selon le» apparences, !e cheval 
trottait rapidement au moment de la 
collision du moyeu de la route avec 
la parapet. Le choc fut asses violent 
pour faire capoter la voiture, et le 
cheva] fut lancé contre la structure 
d* fer sur laquelle il se blcs«a te - 
lament qu’il dut être abattu.

pour la regretter deux frères. l*ho-| approbation finale.
norable sénateur N.-A. Beicourt, an- 
vien président de la Chambre des | 
Communes. d'Ottawa, et M. Loui* j 
Beicourt, de Québec, et deux soeurs, i 
mademoiselle Blanche Beicourt et ma­
dame Louis Lefaivre de Montréal.

Mlla Belcouri #era enterré# dane 
notre ville demain. A l'arrivée du 
train de Montréal, vers midi, 1» corp* , 
sera transportée a la Cathédral» ou > 
•era chanté un libéra puis H sera !

Tel que dit au début la projet pr» 
fitera environ à un millier da colon* 

à iMft teal r» Eh d a u t r e». | 
me* cela veut dire pour les deux sn- 
né#« une dépenee de $600.060 envi­
ron.

Comme dan* U *•» des sacour* 
directs 1# gouvernement provincial 
tara probablement chargé de per­
cevoir les cotisation* du gouverne­
ment fédéral et de» municipalités.conduit au cimetière Saint-Louis. i . , au .w~.iiv, ,«• . mais rien n a encore été absolumentL* Nouvelliste prie le famille en u ;

deuil d'agréer #e.< plus sincères sym- d*Ué à ... „ . .
Il est à peu pro* certain que le»pathiea.

de nouveau à la Baie de Bradore se­
ront ensuite embarqué» sur l'Em- 
preas of Britain pour revenir dans la 
Capitale avec la posta d’Europe. 
L’Emprea» n’aet pas attendu à Belle- 
II* avant dimanche matin. Las délé­
gués de la Grande-Bretagne à la con­
férence Impériale seront à bord.

L'envolée d# dimanche aéra ,a pre­
mièra d’ine aéria de sept qui aerint 
effectuées durant le* prochaines se 
maine*. La raison de ces envolées 
est da faire parvenir le posta desti­
née aux délégués à la conférenca im­
périale dans la plus court délai*

prochain *ttr l’Empre#» of Britain 
poor retourner dan* leur pay» d ori­
gine. la Franca, après avoir accompli 
un fertile apostolat au Canada. Ce 
•ont les Révérends Frère* Al?a# et 
Qaintille, du Juvénat du Chemin Rte- 
Foy, le Révérend Frère Rufin, du 
Callèga de Ste-Mari» de Beaice, le 
Révérend Frère Raphael, du Ce'ièf* 
de» Trois-Rivière», *t troi§ Frère* dt 
Montréal. La noavell* de leur retour 
en Franc# a été annoncée apraa ’* 
clôture d* la retraite annuel]# qui a 
eu lieu dimanche dernier au Juvénat
du Chemig Ste Foy,

L’amicale des 
Ursulines demain

Lamicala du pensionnat des Ursu- 
line* tiendra se# premiere* assise» 
demain après-midi, au couvent de la 
rue Notre Dxme. On s’attend à cette 
o< aaion de grouper un nombre con­
sidérable d'anciennes élève» sous le 
toit d* leur ancien Alma Matsr. Lee 
porte# du couvent seront ouverte* è 
une heure, demain après midi, #; lae 
ancienne» éièv«« s'amuseront jus­
qu’à #ix heuree.

A la •èanct do Taprès midi Mgr 
Comtois adressera la parole.

Température
Généralement betu et

LA BOURSE
(Par Keating *t McRea)

L* Marché da New-York est ou 
vort irrégu ier. Am (on gagne 1-8 
de point à 32 8-6. Am toi and tel 
perd 1-ft de point à 71 5-6. Auburn 
Motor# perd 16 de point à 52 1-4 
Coneolidated Gai ouvra à 15 1-2. Du­
pont perd 1-4 do point à 28,4. Kast­
man Kodak perd 1 point * 36 \-i
New-York Central ouvra à 11 5-8 U 
nlted Aircraft gagne 18 de point à 
6 S-4. Vanadian Steel 7 1-4. Wa* 
tinghouso perd 1-8 d* point à 16 7-6 

Le Marché d* Montrés] e*i eavtrt 
tranquille et se maintient. Nicke’
5 5-8. Bell Téléphona 78. Monréol 
Power ouvra à 8o 14 poor fair* 8( j <fti montant alloué

| deux gouvernement» n# eouacriront 
ra» si lea municipalités intéreMèea 
na la font pa*.

DEMANDES NOMBREUSES 
Les demande* venue* do tou* ’.e# 

point* do la province s’élèvent en­
tire 15.000 et 20,000 d’après les «*- 
1 p «-rts d* la colonisation. Comme i! 

n’y aura qua cinq pour cent de ce» 
demandes d’accordée* le choix *er* 
plutôt difficile mais le soua comité 
et le comité central seront chargés 
ae faire la meilleure élimination, po» 
sible.

D’ici troia aemaineo. selon iTion. 
LaFerté, la* premier* colons seront 
rendue eur le* terres. Le fnit que 
le mouvement début» à ce moment-cl 
de l'année empêchera le* colons do 
recueillir auffieamment do réeolto 
pour vivre et c’est pourquoi ou leur 
distribuera la plu» grande partie 

Le reste leur ee-

f-shaud
5-8 Shawinigan 
finie Itéra 55Vfc«

U. ConeoL.dated » ra r.cané en attendant
• ~ 152 é* ^ V

là réceità de
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HALTE!
Htltt. scout ctholique. halte? C'est pour que tu te re­

poses un peu que moi /e te commande, et que je t’appelle a la

IA VIE SCOUTE
ACTIVITE* DE !*A lêr* *T MA*C 
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de fon i/n. Hêlte spirituelle donc 
La vie est un camp volant. Il faut le faire chaque jour, a 

l'année, beau temps mauvais temps Et /e bagage à traîner 
est lourd, de plus en plus lourd, car avec l'âge qu'on prenu, 
se multiplient tes difficultés de la vie. Ai-je besoin de te 
/ apprendre^ Tu sais bien, toi qui es scout, que la vie n *$l 
pjj rien qu'un jeu Ton plaisir est plutôt de t habituer
maintenant en vue de l'avenir, aux difficultés qui abondent 
lorsque tu vas camper. Et tu sais aussi quel courage parfois 
il te faut. C'est pourquoi, tu me disais, un jour: ' C'est ar­
rangé, dans les Scouts, je ne sais pas trop comment, mais en 
tout cas. c’est arrangé pour que le camp, les jeux et tout le 
reste qui m'attire, ne soit pas suffisantl" Tu avouais alors,
petit frère, le besoin que tu ressentais, d'étre scout plein ton 
coeur, foufe l'étendue de ton âme ..

Voici le temps favorable, voici des jours de salut qui 
1 vont te rempli rie coeur de vrai scoutisme catholique. Ton à- 

me, si t ule veux’, tu la trouveras, jeudi matin, couverte en­
tièrement de Franchise, de Dévouement, de Pureté, et elle te 
semblera alors trop belle pour que tu ne renouvelés pas ta 
grande Promesse de h garder toujours ainsi.

Halte, scout catholique, halte! Arrête, et vois le chemin 
parcouru jusqu'ici. Repasse ta Loi. en regardant ton âme et 
remets les. si c'est nécessaire, toutes les deux, d’accord.

AU CAMP!
Noua pirtont pour !• câmp lundi prochain le 14 de 

ce moi», à neuf heures du maun. Cell veut dire:
1— Que frère scout a fait une bonne retraite!
2— QuMl e*t agréé per ton aumônier et »on chef et 

examiné par le médecin de m troupe.
S—Qu'il a réglé avec son chef la question du prix 

de sa pension.
4— Que »on équipement complet sera au local jeudi 

midi, la 14. dan» un »ac convenable, avec le nom de la 
troupe, de la patrouille et de frère scout bien inscrit sur
le sac.

5— Que tout cet équiperr.ent est déjà bien en ordre 
et qu'il ne manque de rien.

6~Que Tuniforme de frere scout a été extminé par 
maman et solidement recousu, là où il fallait recoudre.

7— Que chacun a fait sa part pour aider les chef* 
et Jes C. P. à préparer le matériel de la troupe et que 
tous les coffrei seront prêts a être transportés dès ven­
dredi. si le comité le désire.

8— Que les chefs auront remis au commissariat au 
plus tard vendredi soir, à 8 heures, la liste de leurs 
campeurs et le prix de la pension de ceux-ci.

9— C i les routiers auront fait un peu de trevail 
comme il leur a été demandé.

10—Que frère scout sera a*u loc*l lundi matin, à 8.30 
heures, bien équipé, joyeux, et décidé de faire le meil­
leur camp de sa vie !

ET NOUS PARTONS !
Le Commissaire.

,;1 BELLE MEME A LA'DERHIERE DANSE
da la troupa (IttU faaaÊÊÊÊ ou I 

plut).

CONDITION* TSCENIQl'ES

11—Prauvar full comprand ki»« 
la fon4#want moral •« rallgiau* 4a
scoutiam* at aon but éducatif; at té­
moignât par l’aaamon ci-apraa d u­
ra connaiaaanc* lériausa du manual 
at Badau-Powall, daa publications 
officiaüas daa Scouts «atheMquoa et 
d'una pratiqua suff^anta du seou- 
ti-.ma

COMMENT t*N SCOUT PEUT 
AIDER SON CREE DE 

PATROUILLE

Four qu’un* patrouilla da « oui» 
soit ua* bonna patrouilla. U faut 
qua chacun daa acouts qui la compo-
sent s y intdrasaa a pana* a son ava-
nir. Valci las principal* daveira 
a'un scout qui vaut uidar au fonc- 
tionnarront da la patrouilla dont il 
fait partia :

ét Bmr* t **»«

Comme vous avez goûté 
U certitude de votre charme 
durable — rehaussé par la 
douce texture adhérente de
la Crène de beauté
Pompeian!
La caresse de scs yeux vous 
remercie d'avoir mis un peu 
de ce Rouge Pompeian qui 
vous garde le teint qu il 
aime tant* Soyez toujours 
•Orel En payant plus, vous 
ne pouvez avoir rien de 
meilleur pour la beauté 
que la nouveau*

ma
Le tira
tous le!

Iles

|. Ju àÛk

P^MPCIAN
1—Connalrt patrouilla. — Sa­

voir sa daviso Etudiar l’animal qui
la rapriaenta; connaîtra tas moturs 
al aavoir la dessinar.

Produits de Beauté^ LONDON-PAfcL 
tw yoex-iotOKJo

Lobservation

» adonnar 4 Voauvr* av*e dnargia

2— Etr* réguliar. — Un bon acout 
est toujour* présant au* réunions 
ofcligatoiras de >a patrouilla.

3— PrAvanlr la chef da patrouilla 
an cas d’ampêchamant — S’il ast ab 
aoluinmt obligé d'étra abaant, n# 
jamais oublitr da prévenir »on C. 
P à l’aranca.

Père VINCENT.

Pour devenir Scout
BADGES RELIGIEUSES

AC04.YT8

1 —ha»njf »#rvir par c^aur !• M**- 
• a ba»»* la M*»»* d*» m^rra ihass*»)
at I# Salut du Saint-Hncrtmant 
m Avoir i.n* cartsin* ronnaiASsn»-* 
pratiq<i* d*« fonction# d'aonlyta. th'»- 
nférair# #t <érof»rair# à la tirand'-
Jéaaaa.

3 —Cnnnattr* l*a rntilaura litur 
giuua# d*# omvmant* *f Jour r-mplni 
i—T’.ennaltr* ia u*m *t l'amploi 

e#s rasas. In g#» at oroamants litur- 
gpjua». j.ouiojr iudi'i'iar soramsira- 
m*nt U aignifwation §ynjb«»|iqua da* 
véfaments qua I* j.rétra ravét pour 
la célàhran'>u «lu Hamt-Karrlfira 

f».—-roundlira, avac un pan plua da 
létall# qua pour la §aa*»nda rlsata. la 
auita da# cérénsoniaa da la Mass# 
basa a

Revoir cooîpraodra 1#» prinrl- 
pa a# indu aligna da l < »rd<* di^ésam 

«ncarnan» la Maint# Ma#»#. savoir 
praparar !*• aignata du Miaaal at Im'u 
las objat» né<#»#air»» à la ré|ébrati'>n 
da la Vf#»## batsa «f d i Maint.

7 —-Ravoir préparar q«» >1 fan» 
at tastsiar la prétra potir la distri­

bution da la Raima Communion an 
dah«'r* da la Mata*.

* h tngagar aurl ’honnaur a a'of. 
fnr pour aarvir la Ma*** basse lors­
qu'un prétra manqua da »ar\ant «t 
qua 1# titulaira paut. sans incou^é- 
niam. rastar j aa diaposition.

APOLOGISTE

1—F.iposar la» fondamants ration­
nait da la Foi cbrétianna Donner las 
prautas de l'existence da I>ieu «t 
c#ljaa da raxihtanc* »r da la liberté 
da î’Sma Etablir la possibilité da la 
Révélation at du Riiro« la. 
ü Dira quelles aont la» preuve* fon- 
dumentale* de J* vérité du Ohrlftig- 
ni*ma Démontrar la divinité «la Jésut- 
Christ par sa» Blindas et sa résur* 
fertjon
3 -Prouver qua l’Eglisa ra»holi^ua
aat la véntabla F.gli#a da .Té«ua- 
<'briat at que son Cbaf. la Papa, est 
mfaülihla

4 —Donner las preuves da 1 Ko ri* 
tur* Raima qui concluant à la pré- 
san«a ra#lla da Nt>tre-Meif»«tir dans
lTu« barisfla

5—Répondra • trois ohia«-tions
courantes prisa* d# préféreac» dans
la millau oh l’on vit

EN LANGAGE SCOUT #t persévérance.

8—Etre agréa par 1 aumônier 4# 
a Troupa et ia Commissaira.

4—La taaiir au courant — La ran- 
aeignsur surtout ca qui sa pasaa dans 
la patrouilla.

LE SCOUTMESTRE

Est Fcoutmastre taut Ule qui s 
raçu son brevat du Comité Diractour 
des Scouts catholiques qu» Ulri­
ca un* troupa réguliéramant anré- 
gistréo.

pour étr* autorisé à fonder com 
ma Scoutmestro uno troupe da Scouts 
catholiques ou à prendra rang com­
me toi dans une troupa instante, la 
candidat doit, sauf dispensa spécia 
la accordée par 1* Q G. satisfaire 
aux conditions suivante»:

CONDITIONS MORALES

1 —Etre catholique pratiquant at I 
gé da 21 ans-

2—Etre d'une position ot d'una ré­
putation qui garantissant sa bonne 
influence sur les scouts, et être doué 
4« l'esprit de suite necessaire pour

1
4—Avoir servi trois mois dans une 
sutre troupe ot produire un certifi­
ât de l’aumônier de cette troupe, 
portant sas qualités morales et un 

autre du acoutmostra, témoignant de 
! ton aptitude au commandement.

S—-Obéir strictement ot rapide­
ment.— Etre diecipliné; obéir joyau 
f-oment ot eans hésiter à tous ceux 
qui ont autorité sur vous lartieleT).

5—Faire la premosso scoute devant 
un délégué du Comité Directeur et 

I recevoir de lui l'investiture au nom 
| de l'Association.

A—Etre libre da consacrer à la 
*reupe au moins quolquaa heures 

hequ# semaine, et de faire avec alla 
an» Tanné* plusieurs sotties ou 

i amps da daux ou trois jours et un 
smp annuel da quinse jours.

6— Passer rivement !ee épreuves
techniques. — So mettre sérieuse­
ment au travail et na s’arrêter qu'a- 
pré* 1* auccès complot

7— Etudiar la opéeialité da sa pa­
trouille. — Si la patrouilla aat spé- 
eiaiisée pour un bravet (aacouris- 
ma, aignalisation. etc), le conquérir 
la plus rapidement poooiblo. Si Ion 
est nouveau, aa mettre iene retard 
au niveau des anciens.

EVANGELISTE

1 —Terntltra !•» pr»nripa!%a f-gu

r*s du Christ dans l'Ancien Teste- 
m*nt.

2 —Connaître la Topoghaphie de 
la Palestine ot les moa’ire do ses ha­
bitent# è l'époque de Notre-Seigneur

3 —Avoir daa n«tioaa sur Fau­
teur, la rotnpoaition et le ca- 
ra«-têre particulier da chacun da» qua 
tr* Evangile*.

4—Etre capable d'exposer la auita 
d*s événement* d* la vio de Notrt- 

| Raignonr, ainsi que la» principal#» 
parabola# la» plus grand# miracles. 
»t donner une idée d*# di»cour« les 
plu* Importants de Notre-Reignour

t).—Pouvoir commenter un chapi- 
»r# de TEvangila dé»>gn» à l'avanc#.

! 7~Etre exempt d'infirmité» incom- 
ratiblti avec la via activa et da plein

’ aif.
8— Avoir acquis Tunifarma rég't- 

i msntair* dont le port est obligatoire
» toutes les réunions ou sorties de

! la troupe.
9— Posséder un# bibliothèque scou- 

♦# compronant au moins les ouvrage» 
suivant»!

Baden-Powell La réglamant des 
Scouts Catholiques. Le Scoutisme 
prur les garçons (Eclairaur); La li­
vre des Louveteaux 

Pare Savin: La Scoutisma; Pour 
devenir Scout catholique.

R Philipps: Ia système des pa­
trouillas

Renard Noir. Las Chants da la 
Route ot du camp.

10— Avoir Tusag» autant quo po»
*ible exclusif, d’un local fix* pour 
>* réunions do !a troupa Ce local 

idolt être approuvé par la Commlssal-

g- Respecter at fair# raapectar la 
chef da patroiills. — Le saluer cor. 
réclament j lui témoigner une poli- 
teaoe constante ; lui reatar toujours 
fidèle, (article 2).

9 —Payer régulièremen eas eoti- 
niions. — Eviter è eon chef da pa­
trouilla 4** compta* difficiles ot em­
brouillée. e’ast feir* une bonn« ac­
tion

10—Défendre partout et toujoura 
l'honneur da aa patrouille- — Un
scout qui tient à eon honneur, tient 
à l'honneur d# ta patrouilla. Il doit 
fair# tous ses efforts pour qu'elle 
occupa partout la premier» place at 
qu elle remporta partout la premier 
prix, pour qu'ell* soit la plus régu­
lière. pour qu’elle poaeèd# la plua 
de scoute de lara classa at 1* plua 
da scouts "brevetée'’

Savei-voua obaervar c# qui ss P»** 
Isa autour da voue?— Veyae-voua le# 

«a laidaure. la bien *t le mal? Dis- 
«4 laiéure, la bi»n #t !• mal? Dia- 

tinguei-voua nattamant U réel du 
! fictif, U finesse da la vulgarité, la 
vrai du faux? — Dans ce cas voua 
fias parmi le» pnviléf éaa «t ^ •ux 
à mima qua u'importa qui da dir gtr 
voa enfanta. Car la eene da Tobver 
vatien eat un don qu» peu d sntrt 
noua possèdent à un degré a#*»! 
profond. Cependant il s* manifeste 
dee la plua tandrs enfanca et sa pré­
cocité eat parfoia aurpranante. Qua 
da personnes traversant la vi# a» 
yeux fermés alors qu'il y a tant de 
'•hoae# è voir, tant da bien à faira et 
ai peu d# tampa pour tout celai 

Il faut avouer qua l'oèssrvitlrA 
tout «n étant eaaentiallement n^tu- 
rails paut aussi s'acquérir. L’exam- 
pla at l'entralnament joints ^ ®n« 
volonté tensca échouent rsremen:. 
Deux enfants, deux petit* éco.iera 
furent un jour envoyée par la maître 
porter un maaasge au village voisin. 
A leur retour, chacun d’eux a’onten- 
dit poser la même question: ’’Rt^or- 
te* moi tout c# que vous avax vu Le 
premier ouvrit de grands yeux éton­
nés. Ca qu’il avait vu? Mai» rien du 
tout! Il était allé porter la lettre et 
il était revenu de même. Il n» s ima­
ginait pa« qu'il put y avoir que que 
chose à raconter. La second, au con­
traire. exultait. Son récit, plein de 
vi«, «emblait n* jamsia devoir finir 
Ils avaient pria le chemin qui longe 
a rivière, un chien las avait suivie 
:1s avaient cueilli et mangé des mû 
res. rencontré deux voitures qui c’a'- 
a aient vara la villa, vu un avion qu-' 
volait ai haut qu'on le confond* t a 
vec les nuages, at è l'entrée du b va 
aperçu deux petits Ispins! etc. Le 
maître 1* félicita at son patit cama 
rade raeta rêveur. Mais il comprit îx 
leçon et à partir de ce jour*.à il 
commença lui aueei, à regarder au­
tour de lui et è voir.

véritablement nécessaire* dans *1
courant da la via. Qua d’arreura, ç.: 
da ndicu.ee seraient évitée si 
•avait observer certain» détail» et r». 
msrquer ceitsina Indices! —Et :i- 
ai (na l'oublions pas) que de 
noua pourrions faire que nous 'i:*. 
sons passer parce qu« nous ns * 
voyons pas! Il y a cependant — « c, 
aont peut-êtra le» pires — de» rr. #* 
ree cachées qui sont affroyablaa; 
pauvres hontaux qui aimers 
mieux mourir que de tendre ia ir.i i 
Comment l«e aecourir ai l’on ignon 
leur détressa? En obeervant, en ma 
tant au aarvice da le chanté ce doa 
d’observation joint à un tact infini, 
U suffit parfois d’un geste approx.i 
pour aauver une existence, et d uni 
parole compréhensible pour cons «• 
un désespoir et ranimer un couran 
abattu par Tadveraité. Enfin, (at cm 
vaut la poine qu’on en parla), i; y j 
le nature, il > a la vie. La vie n «r 
pas ai laide qu'on le dit. Ella la 
contraire admirablement balle t- 
c’est n^u# qui l’enlaidissons eonvant 
par no» défauts et nos turpitude» I] 
faut prendre l’habitude, ainsi qu 
nos enfants de voir le bon côté :u 
choses Le pessimism* est maimi 
consailler. La plupart du temps nom 
«crions optimistes si nous voulions 
noua en donner la peina d’obaerve: «f 
de voir c« qu’il y a da baau. dp b-»i 
et da bien autour de noua. C'est ai 
effort è faire au début; enauit* ea 
agit ainsi inconsciemment; l'axarrp.i 
influe sur tout notre entourags, *• 
cette amélioration ai sensible leri 
due en vérité h une cause bien pat:« 
te: noua aurons appna à observer

yvu. ■
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Les

V. Btru-J

St-Sévcre

—Une patrouille de scouts VAUT 
ce que valent les écouta qui la com­
posent II! —

F faut attirer l'attention de* en­
fanta sur le» menus faits qui passent
souvent inaperçus. De là peuvent 
na!tre à la fois le critique et
même ie tact: et l'un et l'autre sont

—MM Firin Garreau. Majoriqu
Lafrenière, Mlle Lueier.-.e Trahan 
tou* de St-Elia, M. et Mme The 
Diamond et leurs enfants Roland, 
Jacques, Georgette, Gaston, de S 
Barnabé, étaient en visite cher V 
Philiaa Trahan, dimanche dornie

—M. et Mme Armand V'l'emure #1 
Irur» enfant» Ange e, Jeannine, Ger 
main, étaient cher M Camille Dé! 
*aulniers d'Yamachiche, dimanchê 
dernier.
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HILEN CHANDLER
ChMrmsnto jeun* fmmnt* 
d* le ec4n* et d* 1 écren ’ Je
n ai q j« 20 ans, mas j ai dé*è 
commmcd A treitet mr*n retnt 
comme'intréant prfriaut î>m 
ploie le Savon da Toilette Lux''*

GERTRUDE ASTOR
Pelle blond* d* l'éccen “Oui, 
j’ai 30 ans, mais le secret de 
rester teunc réatde dans le soin 
da aon «pnaraace. J'ai découvert 
que le Savon de Toiletta Lux 
avait un «ffet merveilleux eux 
la peau *

FRANCIS STARR
Célèbre actrice de théâtre et de 
cinéme • “J’ai 39 an# Pourvu 
qu’une femme eache prendre nom 
de aon teint, «lie peut être sédui­
sante è n’importe quel âge Le 
Savon de Toilette Lux est mer 
veilleux.’*

Les Etoiles de l'écran sonf Idles à tout âa
Voici le Secret de Hollywood 
pour rester jeune . . .

Vou» »u«si vous pouvci rester belle malgré les 
#nn*«s * Le# étoiles de théétre et de cinéma savent
comment faire.et vous pouvri partager l«ur#ecret.

"Nous \-dllons à la beauté de notre teint par­

dessus tout,” vous diront-elles. "Pour garder 
notre peau impeccable, nous employons régu­
lièrement le Savon de Toilette Lux.”

Sur les 694 actrices principales que compte 
Hollywood, y compris toutes les vedettes, 686 
confient leur teint à cet odoriférant savon blanc. 
Le Savon de Toilette Lux est le savon officiel de 
tout le* grands studios de cinéma.

On le trouve aussi dans les loge» des actrice» 
de théâtre, partout sur ce continent.

9 é toi Us sur 10 s’en servent
Sûrement, vous voudrez confier le soin de votre 
teint à ce savon dont se servent 98% des belles 
femmes que vous voyez sur l’écran. Commen­
cez dés aujourd’hui à en faire usage.
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I r~dra,Te quotidien du Nouvelliste dépasse les tirages réunis de 
Ç _ ]es journaux publiés aux Trois-Rivières ou dans la région.

Les commerçants devront se soumettre 
au règlement défendant la vente de la 

viande au morceau sur le marché local
recorder Lord rend jugement sur la cause-type 

Le nui lui fut soumise et déclare qu’il n’a pas trouvé 
le règlement ultra vires. — Il semble que les inté­
ressés aient l’intention de porter ’’affaire devant 
les tribunaux supérieurs. — Les considérants du 
jugement rendu

Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population 90 p.c. ca- 
nadienne-française des Trois-Rivières et du district environnant

TROIS-RIVIERES, MERCREDI 13 JUILLET 1932

Echoué devant 
Saint-Jean 

Deschaillons

16D' Pro,1,b*nt ’•
.. i. » V‘*"d« *u ’"O"**’ pour 

* déti *UX commerçxnU li- 
" .'ot p«* ultr» Tire» et ,io,,

. ».r un, cour »y»nt Jurldic- 
m,> w -i^ltmenU d» !» »iü« 

* Q,i ressort du jugoaent 
^lh„r r»r 1» r«”rd*r <•*"* U
Tu . trr» 'ur !. fit i. »,
T’^Lnt ,0 «lu«tion eet .p-

Urd “
r* au« î* *w,ti°n du rè*Ument

** r.r* il l'application do cette T.X«rdlnn.ne. du eon.ei! 

"«moot, une exception, mai, que 
r iea bouAora licencié* loca-

X d^in «al —h*
i.r. de cette exemption «t que 

* conaéquent. lea commerçantt 
«oum* a c règlement.

Jn certain article J.t que 
f# règlement entrer» en videur
\ a 1° Ce’a v#u* dir6 qu * 

**nr du moment où U entre er 
v ggeer jusqu'au moi, d'octobre i 
|| lfrl pas permia de vendre de 1»
Tunde au morceau.

Noue donnone ci-aprèe lea note 
même» dont le recorder e’eet aerv 
pour rendre »a ientence et que nour 
avone été aesez heureux d’obtenir:

NOTES DU RECORDER
L’article Ha du règlement' niimé 

ro 14D e’applique è toute pereonne 
sauf aux bouchère locataire# d'un 
étal au Marché aux Denréee. ] 
comporte une règle générale et une 
exception. Le, commerçant, n'étant 
pas mentionnés dans l’exception, 
restent eoumie à la regie. Il wt 
impoasi-ble d'en venir à une autrr 
conclusion.

L’article 2 du même règlement 
numéro 16D qu'il entrera en vi­
gueur suivant la loi. Or s’il er 
e«t ainai il ne peut rétroagir. Tout 
simplement lo* commerçante nr 
pourront vendre de viande au mor­
ceau durant le terme compria entre 
l'entrée en vigueur du règlement « 
le premier octobre prochain.

Dan, l'affaire Beaulieu (8 ?.. dr 
J 231), M. le juge Loranger a dé­
claré que, lorsque le terme d'une 

(Suite à la page 7)

Le Palatia, de la Vaillanrourt 
Transportation «chooner, faisant 
U trajet entre Québec et Mont* 
réal pour le transport de, mar— 
rhandisea ,’est échoué au cour, 
de la nuit au Cap de la Roche, 
en face de St-Jean Deschaillons.

Les autorités de le compagnie 
pour laquelle Le Palatia effectue 
les transports ont demandé lea 
secours d’un remorqueur afin de 
tirer le schooner de son mauvais 
pas mais rien n'était encore arri­
vé ce matin. On nous informe ce­
pendant que ce schooner n'est 
pas en danger.

Les Guides historiques doivent 
fermer leur bureau à la suite 

de la suppression de cet octroi
Le bureau dea Guides Historiques, place Pierre Bou­

cher, est fermé depuis hier à la suite de la décision du 
conseil de ville de supprimer un octroi de $600. qui ser­
vait à les maintenir en opération. Des quinze mille exem­
plaires de la brochurette **Visit our historic Trois-Riviè­
res" que les Guides devaient faire publier, un nombre de 
seulement cinq milles l’a été. Cette suppression de l’octroi 
de l'hôtel de ville force les Guides à cesser toute activité. 
Cette vague d'économie qui déferle actuellement sur no­
tre conseil municipal fait couper certaines dépenses qui 
rapportaient cent pour,un, nous disait un homme d af­
faires. Le tourisme, tout le monde le reconnaît, est une 
des industries lei plus rémunératrices au pays et on ne 
veut pas en profiter aux Trois-Rivières. Les étrangers con­
tinueront à filer au travers de notre ville sans en connaître 
autre chose que le nom et sans y rien laisser des dépenses 
qu’ils feront ailleurs.

Un bureau pour le recensement
de ceux qui désirent des terres

Les beautés du Canada 
illustrées par deux 

films, au Rotary Club
^ \ to: Bai.largé président du 

# »ry Club a présenté hisr midi 
i x membres du club réuni* au 
Chète.u de Blois pour le déjeuner 
hebdomadaire deux pellicules ciné- 
„»• riphique# de grand intérêt, 
!‘b8# à un endroit fameux de la 
Colombe Britannique, Atlin, et 
'estre donnant une parfaite dé- 
Bimtration d'une prise d, vue, a- 
..... * m, longue distance au 
aojfn d'un «ppareil affectant !• 

d une mitrei >u»e et pourvu 
fut Innette d’approch* et servant

L’élection a 
fait payer bien 
des arrérages

fB nombre conaidérable de 
contribuable, propriétaire» déei- 
n«t pouvoir voter à l'élection 
itolaire pour le choix de deux 
tM»ieaairea d’école, *e »oi\t 
rméun payer leur redevance vn 
tue, à l, Commiaaion scolaire. 
Vit nomme de $1.500 environ ■ 
«t veinée au tréeor et ce mon­
ta» comprenant souvent de, ha- 
Utrllev représente de nombreux 
tmpriftaire* qui de ce fait ont 
xqui* \r droit de voter dan* le 
èoiv de, rommieeaire, d'écoles.
Cette éle^ion aura eu pour 

iffet de faire cesser de» arré- 
«If» dan, le paiement de>* 
w% et de remettre les choses 
an, l'ordrf normal.

à découvrir le, agissement, des 
fauve, sans pour ce.» le, effarou­
cher.

Nous partons en excursion. Nous 
prenon. Un guide et nous «mbar- 
quon, dans un canot. La rivière où 
nous glisson, est assombrie par lei 
feuillage, qui bordent chaque côté 
de «on lit. Nous arrivons sur le 
bord du Lac Niétau où nous campons 
pour la nuit. La lune se lève et #e, 
rayons argentés jettent de brode 
ries étincelantes; la forêt se perd 
dans le rêve et tout «’endort, r.ê- 
me le caméraman qui arrête de fai­
re tourner sa pellicule.

(Suite à la page 7)

Célébration 
d’un double 

anniversaire
Lou.se'; >, 11, (D. N. C.)— Le
|r du jour où le R. P. Sylvie 

MI. célébrait aa pre- 
«rs msM*, un groupe de parent» 
d’amis ie réunirent dan, la salle 

•’-Familla b Ot- 
*» poor rendre hommage à M. et 
*« Victor Lesage de Loui,evil!e à 
«cas.on du trentième anniversaire 

leur mariage e* du soixantième 
inivtieair, de leur naissance 

■citation, furent adrewée, aux 
k’1'aires pour 1 honneur qui leur 
v.ent en donnant un de leur fils 
l'église, «n le voyant en ce Jour 
*rt«r à l'autel pour la première 
a Pais durant la soirée on exé 
‘a le programme suivant 

Programm, 
f»?* familiales.
Hommagf au. Jubilaires s M 

#rwai, Lreage.
P’^sentit on d’une gerbe d, fleur* 

jubilaire; Mlle Berthe Le,age 
Récitation : La Maûion patrnelle- 

Gsrmain lisage.
btnscn,; Chez-nous. M le ao- 

André Lesage.
■'‘m: M. Antoni Lesage, R. P
To Usa**, o. M. I., R P.

0. F. M., M. Miville Lesage
scat.

Jcuqueti spirituel, et «ourenire
‘•rt» P«r le. Invités.
Csn,da.
jjf • tl i j in. une messe

! °11 de grâces fut dite par le 
Lesage O. M I. porr 

. - - et sur famille. L«
' Frédéric O. F. M. aervait 

Prêtr, assistant et M. M
• h Germain Lesafp

P*r i,nt la mess»
i

Les travaux 
de cet hôpital 

progressent
Nicolet, 12, (D. N. C.)— Le, tra­

vaux du nouvel hôpital actuellement 
en contruction *n cette ville avancent 
rapidement. Le, plâtrier, ont fini de 
poser la dernière couche de plâtre 
aux quatre premier, étages. Le 
coulage du plancher de la cave est 
fini depui, quelque, jour,. La pose 
du fini de, planchers est commen­
cée au* étage» supérieur,. M. Jos. 
Allard, maçon de cette ville, qui a 
obtenu le contrat du lavage exte 
rieur de la briqu, a commencé »on 
travail et doit terminer la façade 
dans 1, coure de le semaine. Le 
nombre de» employé» diminue tou­
jours.

Le» Rév. SS. Grise#, de THôtel- 
Dieu, de cette villt, qui auront 

1 charg, de cet hôpital, espèrent en 
I prendre possession «u moi, d'octo- 
; bre prochain. L’inauguration de cet 
hôpital, est attendue avec impa- 

j tience P*r toute la population d. 
cette région qui désire depui, si 
longtemps» l'établissement de cet 
hôpital au milieu d'elle, car jus­
qu'aujourd'hui elle était obligée de 
transporter «e, malades â Trois-Ri 
vières ou à un autre hôpital éloi­
gné de ce centre. De plu, l'établis­
sement de cet hôpital servira au#* 
à décongestionner lea salle# de 
1 Hôtel-D;eu actuel trop restreinte, 
pour le nombre des orpheline et 
orpheline, ddn| lee Rev. SS. Crire, 
«ont lea gardiennes. L’un, de, aile# 
de cette nouvelle hâtive servir, 
d'orphelinat et pourra abriter ju« 
qu'à S^O petits «t petite, tuxquel# 
la divine Providence a enlevé leur, 
parents et qui seront confiés aux 
aoins de, üév. SS. Gris#.

L'hôpital contiendra 60 lit# pour 
les malade*. 10 chambre# pour »• 
briter les vieux couples ensemble. T* 
possédera 2 aolariums, le# rayon, 
X, le# chambre, d’opération, d’oph­
talmologie, d'électrothérapie, de 
pan*»ment«, laboratoire et phamacie

De nouveaux 
officiers chez 

les C. de C
L, Conseil des Chevaliers d, Co­

lomb du Cap de la Madeleine, no 
2<W9, a procédé ces joure-ci à l'é­
lection ^e ses officier, pour l'année 
1932-33. Cette année il conaacrera 
surtout ces activité# à aider la St- 
Vincent de Paul du Cap dan, 
l'oeuvre de charité quelle poursuit 
car la charité ^t l'une des vertu* 
à la ba«e de la «ociété des Chova 
lier, de Colomb.

Voici la liât, de, nouveaux offi­
ciers élus:

Grand chevalier, E. Fournier; 
député grand chevalier, J. Fernand 

I Baril, Chapelain, l'abbé Arthui 
Brunelle, Chancelier, Lucien Maasi- 

I cotte, secrétaire archiviste J. Albert 
Trottier, «eerétaire financier J 
Allard Arsenault, Trésorier, J. Yal- 
mar Boucher, Intendant, Alphonse 
Denis, Médecin, Dr Louis Belle-I*le 
aviseur légal, Raoul M. Phaneuf; 
1er Syndic, George# Guenard; 2me 
syndic, Dr J. Nestor Perreault; 8e 
«yndic, Jo«. L. Loranger, cérénioni* 
aire, Richard Rochefort, sentinelle 
intérieure, Sylvi© Turbide. sentinelle 
extérieure. Maurice Neault.

Des pèlerins 
du Rhode-Island 

à St-Célestin

Mgr Brunault a prononcé 
l’oraison funèbre lors du 

service du curé Lefebvre
Nicolet 13, (Spécial au Nouvel­
liste)— En l'égUse de St-Gérard de 
Magella ont eu lieu les funéraille* 
du dévoué curé de cett, paroi#,# 
décédé subitement. Le service fui 
chanté par M. l'abbé Alcide Lemaire 
curé de Manseau, a*#i#té de MM 
les abbé# Vigor Lefebvre et V. E 
Lemire, cou#in, du défunt. Pendant 
le «ervice le# abbés C. E. Bail- 
largeon, curé de St-Fulgence et F 
Biron, curé de St-Nicéphore diren* 
la mes## aux autel# latéraux, et M 
Camill, Duguay, baryton bien connu 
•e fit entendre dans un cantique 
approprié. Son Excellence Mgr lé 
vêque de Nicolet assistait au trône 
et avant l’absoute prononça l'oraison 
funèbre.

De nombreux représentant# di 
clergé, des professions libérales un 
grand nombre de parents et ami 
ainai que toute la population d< 
St-Gérard avaient tenu à rendre ur 
dernier hommage a ce pasteur si 
profondément estimé.

Parmi le# membre# du clergé ot 
remarquait Son Excellente Mgr J 
S. H. Brunault, Evêque de Nicolet* 
Mgr Zéphirin Lahaye, P. A. Supé 
rieur du Séminaire de Nicolet, M 
le Chanoine I Hamel, M le cha
noine J. de Gonzague. M- 1, cha 
noine G. Mélançon. MM. les PH 
R. F. Joyal. E. A. Lemaire. E

phrem Lemire. P. E Lasaonde. J 
P. Biron, J. A GUI, C. E Bail 
largeon. J. H. Bellecourt, C. E 
Provencher, J. A Mélançon, Benj 
Morand. E. Janelle, L. R. Belle- 
court, V. Lefebvre, C. E. Lemire 

(Suite à la page 7)

St-Célestin. 13. (Spécial au Nou­
velliste)— Un fort groupe de no* 

j compatriote» de la paroisse St- 
Jean-Bapti«te d'Artic, R. I. parois- 

jsiens de M. le curé Henri Vincent 
accompagneront ce dernier, diman 
che prochain à la cérémonia qu 
doit avoir lieu à Ta Tour de# Mar­
tyrs de St-Céle#tin, à l'occasion dr 
la bénédiction du Calvaire, don dr 
M le curé Vincent.

Les pèlerin# voyageront en au 
tobu# et dans de» auto# d* parti­
culier».

D’ici et de là, dan# la région on 
apprend qu'un nombre considérable 

I de# ami# du Sanctuaire prendra part 
à cette célébration religieuse.

Le# Gardiens du Sanctuaire pré 
paient la fête de telle «orte qu'elle 
fera époque dans Thiatoire de 1» 
Tour de# Martyrs.

On «ait que Mgr l’Evêque de Ni 
eolet bénira lui-même le calvaire et 
que M. le curé Vincent «era Ir 
prédicateur d, la circonstance.

Dan# l'avant-mldi de ce dimanche 
17 juillet prochain, la aolennit* 
s’ouvrira par une messe à 10 hr», 
l'église paroissiale.

Le# hommages à Mgr l'Evêque « 
un sermon «eront donné» par M. 1» 
curé Belcourt, gardien du Sanctu 
aire.

Dam l'après-midi à 8 hre. aur- 
Heu la bénédiction du Calvaire telL 
qu'annoncée plu» haut.

Le pieux publie du diocèse et le: 
fervents de la Tour de# Martyrr 
sont cordialement invités.

DES TROIS-RIVIERES
Dimanche prochain le 17 couran* 

aura lieu à la Tour de. Martyr» ur 
pèlerinage des Trois-Rivières I 
l'occasion dp la bénédiction du Cal 
vaire. Ce pèlerinage ce fera #r 
autobus. Les pèlerins partiront pai 
la travers, de 7 heures, (heure a 
vancée) le prix du billet est de cin­
quante «ou» (50 c) traverse non 
comprise. Le» personne» qui vou­
dront y prendra part à ce ,‘èîe,*l 
nage seront le# bienvenue, et pour 
ront «e procurer de# billet» A 145^ 
Laviolette ou *0* Gervait. Qu’on «' 
bâte, beaucoup de billets sont dé 
jà vendus.

Une maison 
est incendiée 

à St-Justin

suivants furent trèa bien

^«r.M-ecas (<|f Mit-a) ptr *
André Lesage d'Ottawa 

• ',e,*r d# Neierdermeyer. pat 
. . ! u**f« de Québec, le dur 

• ah! qu, rendre eu $ei 
per MM. Anton! et Andrf

St-Justin, 13. (D. N. O— L« 
feu a détruit d, fond en rom- 
Me la maison appartenant à U 
•urceeaion Orner Cloetler, ver* 
les dix heure, et demie dana 
la soirée.

Un volain. M Joaeph Toopin, 
fut le premier à consister l’In­
cendie Il en avertit au*altAt le 
propriétaire qui en compagnie 
d’autre, homme* travailla de 
manière une l'élément dettnif 
tear ne touchât pua eux hâtia- 
*e« rolafnee.

La maieoi^ n'était paa habitée 
depuis plueleur* année#. On 
Ignore la cause du feu.

Ce châssis n’avait 
pas été laissé 
ouvert la nuit

St Barnahé. 13. (D. N. C.(— M 
Alphonse Gélinee, sacristain d' 
cette paroiaae, noua prie de recM 
fier une information erronée que 
nous aeon# donnôa au aujat d'un ro 
comm* à réflise- Contra rement â 
ce que nous avon# écrit la» voleur? 
ne «ont pa, pas#A« par un rhâ#«i« 
non fermé de la sacrietie mais P, 
ont bien brisé une v^tre de e* 
châ##i# qu'il# purent ensuite ouvrir 
eux-même, en faisant fonctionner U 
target!, de Hntériaur.

v Mwe Lesage, noue of 
meilleure voeux aecom

frigidaire Corporation a fabriqué 
! son f.600.000 Frigidaire îï y • ••i* 

tit / ,'0# !■••?•«»•»#« ' re an# que la compagnie fabrique ces
♦ 01lft' lappartili.

Nashville. 13— Johnny Gooch 
receveur du Nashvilln, d, la ligue 
Southern, reviendrait bientôt au> 
Pguf» majeures. disent les ru­
meur#. car son travail avec le dut 

j local a été tout simplement ««nsa 
1 tionnel. Gooch a déjà K'té le« 

'•odeur» de« Pirates, des Dodgera 
1 et des Red»- t

Plusieurs 
commissaires 

ont été élus
Almaville, 13, (D. N. C.)— A un­

assemble de* '•OLtrihuable* de 1" 
paroisse, M. Donat Pruneau a été 
élu #n remplacement de M. Udèg I 
Emond, sorUnt de charge et M ! 
Loui« Dupont a été réélu.

A ARTHABASKA
Arthabaska, 13, (D. N. C.)— MM 

Philippe Coulomb# et Edmond Pc 
lerin ont été élus à l'unanimiU 
commissaire, d'école* pour la ville 
et MM Thoma, Michel et Amédé* 
Spénard, pour la paroisse.

A ST-ZEPHIR1N
St-Zéphirin, 13, (D. N. C.)— M 

Adélard St-Germain a été élu com 
miseaire en remplacement de M 
Rodolphe Allie, «ortant de charge 

A NICOLET
Nicolet, 12, (D. N. C.)— Ces

jour» dernier, aviit lieu en la #«!> 
de l'hôtel de ville, une aseerrb’é* 
des électeur» aux fins d'élir, deux 
Commissaires d'école# «ri remplace­
ment de MM Dr H. P. Smith et J 
Bte Métivier «ortant de charge.

M le notaire J- O. Courcheene 
secrétaire de la Commission acolai- 
re de cette ville agissait comme 
officier rapporteur et M Lorenzo 
St-Pierr« comme greffier.

A 11 hr* A.M. comme il n’y 
avait qu'une seule propoeition d* 
faite. M J. Bte Métivier fut réé.u 
et M. H. N. Biron élu, tous deux 
par acclamation commi*s«ire« d‘é 
cd^es pour î« ville de Nicolet, M 
le Dr H. P. Smith commisoaire 
sortant de charge a’étant retiré.

MM. Emmanuel Rouaseau ,t L© 
renzo Rousseau furent lea prop© 
«eur« et «econdeurs de cett, oropo , 
«ition.

A LEMIEUX
MM. Joseph Théroux et Jule* ! 

Paquette ont été ehoi«i# commie»»: 
re* d’école* à la place d« MM. Frne*t 
Cantin H Daniel Joyal, aortant de 
charge.

A STE-GENEVIEVE
MM. Arthur Dessureault et Xavie: 

Baribeau ont été élu# par acclama 
tion commiaaairee d'école# ,n rem 
placement de MM. Raoul De«pln» e‘ 
Siméon Fr'gon, sortant de charge.

A SAINT-LEON
St-Léon. 13, (D. N, C.)— La ml«' 

en nomination de# candidat* pou* 
l'élection de deux eommis#aire« d'é 
cole# de notre commi#*ion acolaire 
a eu lien le 4 juillet. Quatre 
didal# aolHdtaient Isa suffrage*. 
C’étaient MM. George# Paillé, J© 
«eph Edmond Auger pour la rang de 
l'Un MM. Joaeph Ambrois# Grenie: 
et Alfred L«#age »'«or le rang St 
Ambroisa. La votation devait avoi: 
lieu le 11 Juillet.

L, matin du 11 juillet la rotation 
n’a pa# lieu, MM. George* Paillé #• 
Joaeph Ambroise Grenier ae retiré 
rent de »orto que M. Joeeph Auge 
fut élu commi«saire pour 1# rant 

Me Pile en remplacement de M. J© 
«wphat Chevalier préeident et M 
Alfred Lesage en remplacement 4* 
M. Ovida Arvisai, aortant da char­
ge pour la rang St-Ambroise.

Présantement notr* commiatior 
scolaire «e compoa, d, MM F it 
Pichette. Philippe Fréchette. TreffK 
Bergeron. #t MM. Joeeph Edmond 
Auger, Alfred Lesage, nouveau» éluej 
No« félicitations.

La vente de 
certains produits 

est défendue
I'© conaoll a décidé à sa der­

nière béance de ne plus octroyer 
de permis pour la vente de pro­
duits de différente» nature# 
comme de» bibelot*, de* inven­
tions à révolutionner la coupe 
de la barbe ainai que des diffé­
rent» produit* pharmaceutiques 
que de.» commerçant* fort entre­
prenants venaient offrir en ven­
te en avant du marché. Cela oc­
casionnait de* attroupements 
qui parfois bloquaient les trot­
toir* et les hurlements dea dé­
monstrateur* forains n’avaient 
rien de gracieux pour les pas­
sant*.

Il faut donc croire que c’est 
une bonne dérision du conseil 
et personne ne regrettera la 
prohibition absolue de vendre 
en cet endroit cea produits.

A l'avenir, aucun permia ne 
sera donné à ceux qui voudront 
ezercer leur commerce à ciel 
ouvert et la police devra procé­
der contre ceux qui passeront 
outre à cette décision.

U est ouvert à rhôtel de 
ville, et les personnes 
qui veulent se placer sur 
des terres, d’après la 
campagne du gouverne­
ment fédéral, doivent 
s’y adresser et fournir 
tous les détails nécessai­
res.

L’n nouveau bureau ds recense­
ment pour lea sans-travail qui dé- 
«irent retourner sur de» terre# a 
été ouvert hier dan# 1 ancien ioc.i* 

: du bureau du chômage à l’hôtel de 
I ville. Durant toute la journée on y 
a pria le, applications des psreon- 
ne» qui dé«irent profiter de ce 
mouvement préconisé par 1, gou­
vernement fédéral avec la coopéra­
tion du provincial et de# municipa­
lity comm, meilleur moyen de 
«oulager 1, chômage dans las ville#- 

Le personne! en charge de ce 
bureau a, compose de MM. Alphonse 
Grégoire et Réal Deacôteeux.

La plupart de# g«n« qui t» sont 
inscrit# hier possèdent actuellement 
une terre; lea autre# désirent s’ap­
proprier de# terre# du gouvernement 
ou d'autre» qui ont été abandonnées 
On attend actuellement la nomina­
tion du comité mentionné dan* la 
réaolution adoptée par le conseil eu 
sujet du retour à la terre. C# co­
mité a’occupera d’étudier le* appli­
cation* et de désigner '•eux qui 
pourront avoir une terre.

Le, anciennes application# faite? 
au bureau qui s'occupait du retour 

1 à la terre l'an passé ne «erven? 
plu# et le# gens doivent en rempli» 
de nouvelle#. Elles sont nombreuse* 

jet le comité qui •‘occupera d* dé- 
I terminer le# candidats n’aura pas 
■une mince besogne loraqu'il entre­

ra ,n opération.

Des milliers de personnes
au bazar de Sainte-Marguerite

Le bazar de la paroiase de Ste-Mar- 
guerite a remporté un fcuccè* extra­
ordinaire, hier soir, sou» la présiden­
ce de Bon Honneur le maire C». H. 
Hobubon, des écheun» J. A. Lemire 
et J. O. Lamy, é, he\in «lu quartier 
Nt-Ix»ui« et Wellie I*oiks<jii et Henri 
Janvier de St-I’hilippe, alors qu# plu­
sieurs millier» de |>ersonne, \ananf 
de toutes le* partie» de 1# vill, «t 
sont rassemblé» dan» l'école de ftte- 
VJargueriîe pour s’amuser et contri­
buer en même temps à une bonne 

i oeuvre.
L'L'uion Mubicale >*• rendit, hier 

encore, saluer les invité» d'honneur 
ainai que tou* le* visiteurs de la vil­
le qui s'étaient dirigés ver* cet en­
droit, geste fort apprécié de tou* 

| le* organisateurs et de tou* les ci­
toyens de la ville.

Aujourd'hui encore, le bazar sera 
ouvert, cette après-midi, pour le* 
jeune*. Tous les enfant* qui *e sont 
rendu* en cet endroit hier aprè*-mi-

, di ont pris plaisir à observer la bonne 
humeur et l'intérêt que provoquait 
• hex le* bambins les magnifiques é- 
tal*g*a et jeux qu'on y remarque.

Cette après-midi l'intérêt ne sera 
pas moindre et, même s’il pleut, tou* 
le* enfant» de U ville »eront rendus 
a 1 école de Ste Marguerite pour pren­
dre part aux jeux qui #’y déroulent. 
Hier» plus c'e»t le bon temps quand 
il pieu» de s’amuser entre lea qua- 

! tre mur» d'une salle: quand cette a- 
près-midi tous le» enfants de la ville 
iront * amuser à l’école 8te-àfargueri- 
te où M. le curé s’est promis de trou­
ver une série inépuisable de jeux pour 

J le» distraire.
Ce soir, la préiudenre sera occu­

pée oar )• député aù fédéral, M. Char- 
le» *Bcurgeoi». Le* deux députés 
avaient été invité», mais comme M. 
Maurice Duplessis, député au provin­
cial, «ht actuellement en dehors de 
1* ville pour affaire» urgente». M. 

î Bourgeois «cul sera présent.

Ce contrôleur est très 
satisfait du bureau local

des Guides Historiques

Des incendies 
plutôt légers 

à La Tuque
La Tuqus. 13, (D. N. C.)— Nou< 

avons eu deux petit# feux. Le pre 
mier s'eet déclaré dans une dlpen 
dene# de la ferme de M. Jos. La 
montagne, cultivateur, près de cett< 
ville, où le# dommage# sont d'envi 
ron $1,000.00 à 1» propriété et ai 
contenu, lesquel# «ont couvert# pa 
les assurances.

Le feu fut assez difficile à con 
trôler, par le fait qu'à cet endro.* 
U n’y a pa« d, borne-fontaine, e 
qu'on n’a pu «e aervir que d»« e.\ 
tmeteurs chimique», «t un simple 
petit boyau d'un demi-pouce. Heu­
reusement on réussi à !« contrôle: 
avant qu'il ne réduise la maison er 
rendr, #t qu'il ee communique au 
bâtisse# adjacentes.

Le deuxième »’eat déclaré 4 1»
réaidence de M. Adélard Béangei 
rue St-Pierre et le# pompiers daman 
déa en tout, hâta ne tardèrent pas 
4 empêcher que le feu fasse de* 
dommages trop '•onsidérabîe?. Cepen­
dant ’e# parts# se montent à envi 
ron $7,000 à la propriété et $309.0f 
environ au ménage.

La Colonie des 
Vacances compte 

sur ces secours
Le président du club Rotary, M 

Victor Baillargé. a attire l’attenton 
des membr«# du club hier sut k 
tirage du Chevrolet <|ui doit et 
faire bientôt et qui occupe tous le: 
loisirs de* organisateur#. Il a dé 
elaré particulièrement qu, le pub ic 
ne doit P»* »® désintéresser d‘an« 
oeuvre tella que cell, de la Co’o 
nfa d,s Vacance# et que chacun de 
vait y aller d'un effort personne 
afin d'assurer le succè# de ce tî 
rage.

Il a particulièrement demandé aux 
membre# de fair# rapport à la pro 
chaîne réunion des livret# vendu» e' 
de ceux qui ne le «ont paa afin qu» 
le conseil voit 4 ce qui doit .1rs fait 
dana le# circonstances. Cette mesure 
*#t prise parce que le tirage n« 
peut êtr# remis indéfiniment c 
qu'il faut que chacun mette l'épaul» 
à la roue et assura la auecèt 
cetta oeuvr# chèr# au club Rotary

"Us enfant» sont déjà rendus à 
' la Colonie des Vacances, ajouta le 
président Baillargé. «t la roraité 
d'hygiène «ocia’.e aimerait bien re 
revoir la fond» requis pour cett' 
organisation”.

Tou# les citoyens de Trols-Riviè 
re# devraient •• faire un devoir de 
soutenir d# laurs denier, cette inf 
tiative généreuse et pleine de phi- 
lantropi# que la club Rotary a pris- 
en main. Chacun de nous a que'.qu< 
enfant ou neveu qui jouit de c 
bienfait grâce à la bonne volonté d< 
cett, association et par conaéquen* 
lui ne peut #’en désintéresser.

Le» Guide» Historique# ont reçu 
la visite d# M. Loïc Trude., direc­
teur du service d hôtellerie et con 
trôleur de* bureaux de renatigne- 
mant de la province d, Québec. M 
Trudel * est déiaré satisfait do ta 
manier# dont le# Guide# remplir I 
sent leurs fonction# auprès de- 
touriste# qui nous visitent et r 
offert de coopérer avec cette orga- , 
nisation pour lui faciliter la tàchi 
auprès de# étranger,. En plus d, L 
littérature du département de 1*

Un voyage ou 
un tennis ?

Rayer et non 
pas payer

Une ,rraur nous a fait écrire 
his, dan# la rapport de la séance 
spéciale du conseil, que le maire Ro. 
bichon commença par demander de 
payer $1090 pour un secrétaire privé 
alor# qu'il aurait fallu écrire "ray- 
ef".

Visiteur bien reçu
St-Grégoire. 13.— Le révérend 

Frèra Georges, F. E C. ancien di­
recteur de l'académie St-Joaeph de 
St-Grégoire, était en vacance, â 
St-Grégo'.re. Aussi un grand nontore 
de paroissiens au nombre daeqoel* 
oa comptait la mairs et p usieur* 
membre# d, ]a Commission Scolaire 
• ont allé# lui rendre visite et lu 
ténloigner leur attachement, aint 
qu, toute la reconnaiasanc# qu'il# 
lui conservent pour )# dévouement 
qu'il a déployé dan» une «i tarye 
masure «nver# leurs enfant# duran* 
«on séjour à l'Académie.

Hier soir à 9.00 heures, les mem­
bre# du l'Association des jeunes 
dite: "Cercle Laflèche des Trois 
Rivière# s« réunissaient pour déci­
der de la grande question à l'ordrv 
d- jour chez eux, et qui les mté 
resae au plus haut point, à «avoir: 
"Leur voyage annuel”.

C’st 1» première fois, cruyone- 
nou«, depuis cinq ans, qu'à pareille 
date ce Cercla n'eie encore pria au­
cune décision par rapport à son 
voyage.

A la fin de l assemblée d'hier soi 
. alor# que tout allait pour le mieux 
et que tous semblaient favorable 

{au voyage, M. Henri-Paul Cari,
! préeident, proposa aux mambre 
réuni# la construction d’un Jeu de 

1 tennis pour l'association ce qui aurait 
i lieu de remplacer le voyage «n 
question. Monsieur Carie a telle 
ment mulutiplié «e» instance# en f*- 
veur du terrain de tennis, il I i 
tellement f*it désirer 4 »e« amia 
que la situation «»t devenue pout 
ie moment trè# embarassante.

L’assemblée «e termina aana ap 
j porter aucun, solution aux problè 

me#. A tout événement le nouveau 
projet ne manquer# pas d'êtje di«

1 ruté dès ce aoir.
Auront-!’# un voyage ou un ten 

nia?

%
La Fonderie 
est démolie 

gratuitement
La Fonderie d’Acier 

est démolie gratuite­
ment par lez pauvre* de 
la ville quî peuvent s*y 
procurer du boi* ainsi 
que par d’autres citoyen* 
qui ae »ont engagé* à dé­
faire et tran*porter gra­
tuitement certaine* par­
tie* de cette construction, 
d’après une décision du 
conseil de ville à sa der­
nière a**emblée.

Nous àvon* déjà vu de» 
gens «’emparer de telle 
ou telle partie de la cons­
truction, qui un morceau 
de la couverture, qui un 
paquet de brique*, qui 
une poutre de belle taille. 
L’ingénieur Lambert nou* 
a informé qu’en ce qui re­
garde la structure d’acier 
le tout a été cédé à M. 
Edouard Simard, de So- 
rel, qui verra à enlever 
chaque pièce et â faire 
transporter le tout à »es 
frais.

La ville, elle-rry^me, 
devra voir à faire enlever 
le* mur* pour ce qui dé­
passe la surface du sol.

voirie, M Trude! fournira aux 
Guide# e’’e da l’Asaociation J«e 
Hôt«l!i,r« et leur procurera d*« 
information» plus amplement dé 
taillée* sur c, que psuvant trouver 
dan* la province le# tourist#» é- 
trangers. On comprend facilement 
toute la relation qui existe entra îr 
touri»me et l’hôtallsrin dans notr# 
province et ailleurs pour apprécia: 
cette nouvelle collaboration qui 
es fournie aux Guide# Historiques

Leur «ervice de renseignement 
qui ne laisse rien 4 désirer pré- 
«entement, vient de faire une pre 
eieuee acquisition par ce# relation? 
étroite# avec l'Association de# Hô 
teliiere. H» «eront annonce# daq? 
la revue publiée par l’Association 
comme pouvant rendr# de grande 
«ervice# aux touriste# et Us seront 
fortement recommandé# auprès di 
tout le public voyageur. Cett# an 
nonce ne #er* pa» seulement pro­
fitable aux Guid# eux-méme», ms# 
a toute la vi!î« de# Trofs-Rivièr<«

! C# «era une nouvelle portion la 
population qui apprendra que notre 
v 'le fait une excellente réceptio* 
à tous ceux qui la viaitent.

Le# quelque# jours de pluia inree- 
sante que n©u* avons depuis jeudi 
dernier retardent beaucoup le mou­
vement de# touriste» qui ee font 
moins nombreux, spprensit-on %u bu­
reau d’.nformation de« Guides.

Beau succès
La Toque, f3,— Peur 1* première 

foin au Pensionnat de la Tuque une 
élève du coure moyen, Mlle France 
Fuaey. fille d, M Lucien Fu#e> 
été c.**»ée première d# ton» lea Ou- 
ventade» HH. BB. de r.\**omptloii eux 
damier# examen» universitaire# e’ 
obtenu «on certificat d'Etude# Pr 
maire» avec trèa grande distinction.

Le tunnel sera 
fini prochainement

Lee travail du tunnel La/éren 
dry» avancent avec rapidité tt l'in 
génieur Zéphirin Lambert nou» 
déclaré que tout serait terminé dan 
une douzaine de jours.

Actuellement 1# ay»tème de pom 
I page e#t descendu dana le carré 

cre i#é à est ot a«ra mie er
opération dès que a«n Instal’etior 
«era terminée.

Excepté ce tunnel et que.que 
autre# travaux de pavage, tl n 
reste plus aucun travail «g cour* , 
rien n’e*t prévu d’iH longtemp*. Il 
faudra donc qu'un nouveau mode d< 
aecour» soit organisé pour venir e^ 
aftt *ul chômeur#.

Dommages 
que causent 
les orages

Nicolet, 12, (D. N. C)— Ce 
joure-ci, un gr^ orage accompagn. 
d'éclairs et du tonnorre, a’est abat 
tu aur cette ville La plui# tomba ' 
avec une t«Uo rapidité que la* di 
vere canaux d'égout» ne «uffieaien- 
pa» pour ingurgiter l’eau. Plueieur» 
cave# ont été inondée# principale 
ment »ur la rue Léon XIII, entrr 
le# rus» Fortier et Panet. L'eau 
regorgeait dans ce# caves par le# 
canaux d'égout# trop restriants poui 
U qusntilé d’eau qui *# déversait 
dana lea différentes bouches d'é 
goûta de cette rus. Aussi tous le 
propriétaire* de» immeuble* qui ont 
«ubi lea troubls* de ce* Inondition- 
dan» leur* cave* *ont-il# décidé» à 
a'adre##er au conseil dès «a première 
séance et à lui intimor l'ordr® df 
fair# Isa recherches voulue# afin dr 
trouver «u plus tôt poaaible 1# dé 
faut qui fait qu'à chaque orage 1 
rana! de cette ru# n# suffit pas 
la quantité d'eau qui a’y dérere, •' 
qu'a.or# toute» les cave* de cettr 
ru, aont toujours inondée#, et à ; 
faire les réparation# voulues, car i 
l'avenir tou# le# propriétaires tien 
dront 1* ville re#ponsablt d«#< 
dommage* qu’ils subissent à chaque 
orage.

Remerciements de 
M. J. L. Robert

M J Loui# Robert, qui fut can 
J didst lore de» élections de 1* Cou 

mission Scolaire, désire remercie
tone ceux qui lui ont prêté leu j 
concoure dana 1* lutte qu'il a mané* 
•t aux nouveaux élu# il eouha*tr 1 
plus entier auccès dan* la tâch 
qu’il# auront à remplir.

196 appels à 
la police de

Shawinigan
Shewin.gan Falls. i3, (D. N. C.)— 

Le chef J N. Longval a présenté 
1# rapport suivant de» activité# dee
Département# de a Police ,t du
Feu, dont il a la direction, pour
le moi» de juin;

DEPARTEMENT DE POLICE

Nombre d’appel# à la polie# 
arrestation# jjf

Ar^statione pour ivresse i
Pereonne# en état diverse, con­

duites a domicile y 4
Enfant# retrouvée ,t remit a«* 

parent# *:
Logés sou» protection V
Cheval tué #ur demande du 

propriétaire 1
Chiens tué# sur demande du 

propriétaire f
Animaux trouvé» errant dans

iea rue# #
Porte# trouvée* non fermée# aa 

cour» de 1* nuit f
Arrestation# pour avoir troublé 

la paix ?
Répondu aux appel# avec 

motocyclettes If
Mandats d arrestation H
Mandat# de perquisition ?
Plainte# pour vola t
Arrestation» pour infraction# su 

règlemant d# circulation ?
Subpoena# signifié ?
Arrestations pour voies de fait t 
Arrestation# pour vagabondage ! 
Prisonnier conduit aux Troi#- 

R '“-«e
Maison# placardée# /
Maisons désinfectées f
Bref de sommation ’ ?
Conducteur d'automobile #n 

en état l'ivrasaa 7
Rillats aou du pauvr#

Auditorium *Ml
Billet* aou du pauvra 

Parisien 11$?
Perception de 1a taxe du 

marché $2*2 fr
Nombre de vendeur# sur I# 

marché Sâr
Lumières rapportées à Th# Sha. 

winigan W. A Power Ce. f*

ENLEVEMENT DES YIDANGES

Quartiers No#. 1 et 3
10* voyage# peeant environ 4000 !be
Quartier# No* 1 et t
99 voyage# pesant environ 100 The
Quartier No 3.
3S6 voyage» peeant environ *0*

DEPARTEMENT DU FEU

No# pompiers n'ont au à répon 
dre. en Juin, qu'à trois appels don* 
un pour f«u dt cheminé#; on pou? 
tuyau surchauffé et un# fausse •
larms.

Le* salaire# de ce Départemsn*
ont été, duraut ce ^nois, «la $111 6#

. q

et

t

&
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L/n budget à l'économie et qui ne 
peut que rehausser notre crédit

'isruié
?es/(fürnaux CARTE/' I RC!E//ICS ELLEy*

Le conseil réduit la taxe 
foncière de $2.0ft à SI.* 
70.— L'n dégrèvement 
de l’impôt dont les con* 
trihuahles se réjoui­
ront. — Notre crédit 
s’améliorera «le ce fait. 
— A-t-on eu rais«>n de 
pousser l’économie 
aussi fortement dans 
le domaine de la santé 
publique ?

L« con»«il • réduit U U*« foncier* 
de $2.00 pmr $100. d’évaluftion mu­
nicipale à $170. Cela tout en ratifiant 
un budget qui à moin* d’imprévu de­
vrait te «older par un «urplui appré­
ciable.

Félicitons le con»eil d’avoir «u dis­
cuter tan acrimonie et d’avoir ronde­
ment mené «a besogne. De tout coeur 
nous lui souhsitons de persister dans 
cette attitude. L’administration des af­
faires municipales ne s’en portera que 
mieux.

Franchement quand le budget fut 
soumis per le trésorier au conseil, nous 
redoutions un long retard a son ap­
probation. Nous nous fondions sur 
l’expérience du passé pour entretenir 
cette opinion. I-e conseil nous a donné 
tort et une seule séance lui a suffi pour 
l'examen et la ratification des prévi­
sions budgetaires. Nous en sommes 
heureux.

Notons cependant que le budget 
n'a été voté qu'en juillet. Des circons­
tances incontrôlables, au nombre des­
quelles se trouve le referendum con­
cernant les ententes avec certaines 
comprgnies, expliquent ce retard.

Le même conseil sera au poste l'an 
prochain. Il n'y aura plus alors de rai­
son d’ajourner de quelques mois l’a­
doption du budget. Souhaitons que 
des janvier prochain le budget soit 
prêt à être soumis au conseil et qu'il 
soit adopté dès le début de l’année. 
Ce sera une garantie de meilleure ad­
ministration, surtout d'une adminis­
tration qui ne consentira que les dé­
penses nécessaires.

En temps de crise tout budget mu­
nicipal doit être à base d'économie. 
Celui que le conseil a adopté, lundi 
soir, n'a pas échsppé a cette regie. Ce 
n'est pas nous qui trouveront a redire 
a la ligne de conduite adoptée par nos 
administrateurs. Plaise au Ciel qu'ils 
s'y tiennent. Cependant l'on a peut- 
etre force la note sur certains chapi­
tres. Nous svons écrit à maintes re­
prises qu'economiser dan» le domaine 
de la défense de la santé publique, 
c'est faire de la fausse économie et 
qui risque plus tard de nous coûter 
fort cher.

Nous nous reservons de revenir de 
nouveau sur ce chapitre avec chiffres 
à l'appui.

La réduction de la tsxe foncière ré­
jouira les contribuables. Déjà nous 
sommes sur l’autre versant de la côte. 
Espérons que la descente se continue­
ra d'annee en anree M Pechevin Le­
mire, president des finances, s’est 
montré optimiste.

Rares sont les municipalités qui ré­
duisent la tsxe foncière en ce temps 
de crise. L-a plupart tendent au con­
traire a l'accroître. 5i elles l'évitent 
c est en taillant dans le salaire de leurs 
employes. Le conseil n'a eu que peu 
recours à ce dernier moyen.

La reduction de la taxe foncier# 
contribuera à relever le credit de no­
tre ville.

LE PAYS DES TAUDIS

Et la prospérité
Est-ce la faute de la littérature9 Cel­

le de l exigence des touriates améri­
cains qui se plaignent de ne pas trouver 
dans tous les hôtels d'Europe, l'équiva­
lent de leur étincelante salle de bains Je 
New-York' Toujours est-il qua nous 
voyons dans les Etats-Unis le paradis 
des plombiers, le pays fortuné où le 
moindre citoyen jouit de tou» let bien­
faits du confort et de l'hygiène, écrit 
*'Je Suis Partout"

Ces •'exigences élémentaires * ne com­
portent ni téléphone, ni chauffage cen­
tral, ni électricité, ni même baignoire. 
Mais elles comprennent une situation 
saine, l'eau courante dans la maison, des 
water-closets modernes, réservés à l'u­
sage exclusif d'unt famille et placés à 
"l'intérieur", des chambres en nombre 
suffisant pour que les convenances soient 
respectées, et cela pour un prix qui ne 
doit pas dépasser 20 pour cent du reve­
nu total de la famille.

C’est une stupeur, pour les Améri­
cains. d'apprendre que chez eux de tel­
les conditions ne sont pas générales, car 
la foi en l'excellence du confort natio­
nal est un préjugé profondément enra­
ciné. Les descriptions que Dickens a fai­
tes des taudis de Londres, ces évocations 
hallucinantes de bouges lépreux et 
noirs, représentent aux yeux du lecteur 
de» choses étranges et, par bonheur, ré­
volues.

Tout cela a changé, en effet, et bien 
que Londres ait encore des taudis, l'hor­
reur sinistre de "Tom-all-Alone" ou du 
repaire de Bill Sikes appartient au passé. 
Tout a changé, partout — sauf en Amé­
rique. D’après M. Lawrence Veiller, di­
recteur de l'Association Nationale du 
Logement, “certaines villes américaines 
possèdent le» pires taudis du monde ci­
vilisé'*. C'est vrai de New-York. Chi­
cago, Cincinnati, Saint-Louis, Cleve­
land et d’autres cités encora. “Non seu­
lement nous avons tous les genres de 
taudis qui existent ailleurs, mais nous 
avons créé des catégories nouvelles, du 
fait du mélange des racee et de la cons­
truction d’immenses bâtisses qui bar­
rent la route à l'air et au soleil."

L'histoire des immeubles locatifs de 
New-York est une des plus honteuses 
qui soient dans les annales de la civili­
sation. Nulle part les héritiers des pre­
miers propriétaires n'ont bénéficié d’une 
aussi énorme plus-value des terrains, 
nulle part ils n'an ont plus malhonnê­
tement profité. Les logements dits de 
P'Ancienne Loi", jugés si insalubres en 
1901 que l’on édicta une nouvelle loi, 
“abritent encore aujourd'hui entre un 
quart et un tiers de la population de 
New-York. soit 1,800,000 personne*. 
Et si l'on n'active pat le rythme actuel 
des démolitions, il faudra 138 ans pour 
s'en débarrasser.

On trouve là tous les genres imagina­
bles de misère humaine. Onze persson- 
nés logent dans un appartement de trois 
pièces, et avec la détresse résultant du 
chômage l’entassement va croissant. Le» 
latrines, placées dans les couloirs, sont 
à l'usage de 25 personnes parfois. Com­
me nul ne le nettoie jamais, le résultat 
dépasse les limites des mots qui se peu­
vent imprimer.

Evidemment, les locataires sont sou­
vent responsables de la saleté de leur 
demeure Les propriétaires se plaignent 
que les immigrants italiens qu'ils logent 
arrachent les moulures des boiseries 
pour allumer leur feu et prennent la lu­
nette ovale du siège des cabinets pour 
encadrer leurs portraits de famille, mais 
la relation de cause à effet est discuta­
ble. et l'on pourrait soutenir que c’est le 
taudis qui fait le mauvais locataire.

Des conditions identiques se retrou­
vent dans la plupart des grandes ville*. 
A Cincinnati, sur 6,000 appartements 
examinés dans le quartier le plus popu­
leux. 70 pour cent avaient les water- 
closets places à l'extérieur, à l'usage 
parfois de huit ou neuf familles. Là on 
a récemment réalise quelque progrèr

La situation devrait être meilleure 
j dans le» petites villes En 1927, Zanes­
ville, cité de 40,000 habitants, située 
dans une agréable région de l’Ohio, a- 
vait été choieie par un grand journal 
comme la petite ville americaint-type. 
Certes, elle n'est pas au-dessous de la 
moyenne des autres comme confort et 
comme prospérité Cependant, une en­
quête très sérieuse portant sur la majo­
rité des logements a révélé que 40 pour 
cent n'ont pas le tout-à-l'égout. A Des 
Moines, vante# comme “la ville des 
foyers" ,1a commission deleguée a cons­
taté que sur let 18,694 logements, 5,000 
sont entièrement dépourvus d’égouts et 
d’eau courante. Et il en est de même 
d’un bout à l’autre du pays.

II faut examiner aussi la situation des 
"cités ouvrières", construites per les 
grandes sociétés industrielles pour y lo­
ger leur peronnt! En 1920. 2e Bureau

ploitation de l'enfance, sans parler de
l'inévitable entassement.

Mais même si l'on prouvait à l'Améri­
cain moyen que les logements des ville* 
sont au-dessous du niveau qui devrait 
exister chez un peuple civilisé, il rétor­
querait que, dans les campagnes, les fer­
mes américaines sont, du point de vue 
de l'hygiène, les modèles du genre. As­
surément. il y a de» fermes-modèles, 
munies des derniers perfectionnements 
scientifiques. Mais chauffage central, 
éclairage électrique, eau courante, évier 
à la cuisine, salle de bains avec baignoi­
re et lavabo, ne se trouvent que dans 
1-20 des maisons examinées, déclare le 
Bulletin publié en 1926 par le Départe­
ment de l’Agriculture. Les trois quarts 
des fermes n'ont "aucune" des commo 
dités mentionnées plus haut, même pas 
l’eau courante. Et l’enquête n’a pas por­
té sur de pauvres masures, mais sur des 
fermes importantes et d'apparence a- 
gréable habitées par des blancs.

On estime que 90 pour cent des fer­
mes, 80 pour cent des maisons villageoi­
ses et 35 pour cent des immeubles des 
villes manquent d'installations sanitai­
res "intérieures". Un nombre presque 
égal n'a pas l'eau courante.

Le problème des logements défec­
tueux réclame une solution. On a main­
tes fois dénoncé les méfaits des taudis 
Il est significatif que l'épidémie de pa 
ralysie infantile qui fit tant de ravages 
en 1916, et celle qui n'en fit guère moins 
en 1931, prirent toutes deux naissance 
dans le quartier le plus scandaleuse­
ment dégoûtant de Brooklyn. Cepen­
dant le gouvernement fédéral, fidèle a 
une vieille doctrine politique, ne s'est 
pas inquiété jusqu’ici du logement dts 
particuliers. Et l’initiative privée n’a 
fait preuve que d’une incroyable inertie.

Propos du jour

desBerlin ne paiera qu un pour cent 
réparations.

A se donner des allures de pauvre 
l’Allemagne y aura beaucoup gagné.

Quiconque est surpris en flagrant 
délit peut difficilement faire croire 
qu’il est innocent.

L’Allemagne devrait ne pas l'oublier 
quand elle nie être responsable de la 
guerre de 1914.

La France et l’Allemagne en sont ve­
nues à un accord à Lausanne.

Que le monde ne se réjouisse pas trop 
tôt. Il reste à savoir si l’Allemagne fera 
honneur à cette nouvelle signature. El­
le a tant de fois fait faux bond à ses en­
gagements que nous avons bien le droit 
de doufer du dernier.

Le budget a été voté lundi soir der­
nier. Rendons au conseil la justice qu'il 
a rondement mené sa besogne puisqu’il a 
disposé du budget en dix jours. Espé­
rons que l'an prochain le budget sera a- 
dopté d<s le debut de l'année. Plusieurs 
des économies décrétées pour les der­
niers mois de l'année auraient aussi pu 
être faites pour les premiers mois.

Prophi te de radio.
Le prophète de la radio au poste C. 

K A. C. avait prédit que la petite fillet­
te de St-Etienn# des Grès disparue di­
manche dernier serait retrouvée morte 
dans un puits. Les événements ont 
prouvé qu'il se payait la tète de ceux 
aux écoutes et tout probablement celle 
des propriétaires du poste, — à moins 
que ceux-ci n’aient voulu se payer la tè­
te de leur clientèle. — car la petite fille 
a été retrouvée sur la route, près de la 
forêt.

Au moins les gens de notre région sa­
vent à quoi s’en tenir sur les predic­
tions du sieur Gladstone. Il ne doit pas 
réussir mieux ailleurs. Il continuera 
probablement car 1# monde est rempli 
de crédules qui aiment se faire bourrer 
et le poste C K A C y trouve ton pro­
fit.

Il nou* f*ut cornier cette théorie et de« Sutietique» du Travail a publié la
dire que seul un minime pourcentage de 
la populat!* est logé comme Babbitt 
Des Amène* ns occupés d'oeuvres so­
ciale» ont fait des enquêtes, à la suite 
desquelles il» condamnent stvèrement 
l'ensemble de» logements américains 
'Moins de îa moitié de ceux-ci", décla­
rent-ils. “répondent aux plut élémentai*

résultat d’une étude portant sur 423 ci­
tés où sont logé» 160,000 employés et ou­
vriers. La plupart de ces cités n'ont 
point d'egouts. non plus que de système 
de distribution d’eau dans la grande ma­
jorité des bâtiments. Dans les districts 
où Ton file et tisse la coton, les compa­
gnie» n'accordent généralement "qu’une
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LE CHOMAGE AUX ETAT8-UNI8

La Tribuns, Wooueocket.— M. Wil- 
l^n Grttn, président de U Fédération
Américaine du Travail, prévoit «jus 
13.0UU/JÜ0 d'bommea et de femmes 
ëfrjnt asna travail aux Etats-Unis 
1 hiver prochain si la chômait conti­
nue à aufmenter, comme dana le 
moment. Le chômage a augmenté ce 
printerope à une allure aana précé­
dent dana les deux années de détres­
se qu» nous venona de trsveraer, dit- 
il De janvier à mai 1032, plus d’un 
.uilion d’h^rnmea ont été remercié» de 

l^urs aervicts dans l'industrie. La 
proportion de l'augmentation a été 
«•onsidérab’ema^t plus grande qu'en 
1980 ou 1031. Les statistiques du 
Trade Union pour le mois do juin 
indiquent encore une plus grande
augmentation.

CHANGE ET TOURISME

La Soleil.— Les touristes sméri- 
<alna qui entrent ches nous devien­
nent plis nombreux de jour en jour.

baque automobile portant licence é- 
tragére, que noua voyons passer sur
le chemin Sainte-Foy ou rue Saint- 
Louis, apporta du capital dan* notre 
riile. f*'est la manne annuelle de noa 

hotels, de nos commerçanta et de no« 
•'camping frounda". On croit qu'un 
nombre considérable d’Américain» ae 
mettront en route pour le Cenada 
aprè» avoir célébré comme il con­
vient leur fête nationale du 4 juillet

Four eux, le voyage eat d'autant plu* 
avantugaux qu'un dollar américain 
peut acheter, actuellement, pour la 
valeur de $1 15 en monnaie «uina- 
dienne. Pour le tourisme, une mon­
naie dépréciée eat une aubaine.

LE COUT DE LA VIE

La Tribune, Sherbrooke — Quoi­
qu’il en «oit, il y a una chose qu’on 
ne doit pa« oublier lorsque l'on dis­
cute sur l'abaissement du coût de la 
vie; c'eat que ai le* vivras et le vê­
tement s’obtiennent sctueliement moy­
ennant beaucoup moins d'argent qu'en 
1929, mainte* autre* choae* doivent 
être payée* au*»i cher, ou presque, 
à commencer par le» articles qu’on 
••’était habitué à considérer, pendant 
!e« aunéeM de prospérité, comma de 
simple* article* de nécessité ou de 
confort, et qui étaient, à vrai dire, 
de* objet* de luxe. Habitué* à ache­
ter ce* article*- beaucoup de gen* n’ont 
pa* encore appris à a’en passer; Us en 
achètent encore et. ain*i, la valeur 
d’achat du dollar n'en parait que 
moitu grande.

Et que dire de certaine* dépenses 
qu'une famille doit nécessairement 
aff.enter, un jour ou l’autre? Que 
dire de* services professionnels ?

N”e*t-il pa» vrai qu’il* août, k peu 
de chose près aussi dispendieux qu'il
y a trois an»?

GUIDES DIPLOMES

M. OUvar Asselin dan* le “Canada**. 
— Il n'a a pa* de doute que l'igno­
rance de U plupart de* guides, sur­
tout en ce qui a trait au Montréal 
fran«;ais, crie vengeance su ciel. Na­
turellement, une choae importe pres­
que autant k la bonne renommée de 
Montréal que l'éducation historique 
d' ae* guides: c'eat leur formation 
linguistique. Et c'eat à dire que l’U­
niversité ne devrait pas décerner *e» 
diplôme* de guide* à la légère, à des 
gens qui ne manquent pa» de se ré­
clamer de son patrouage, peu impor­
te qu’il» parlent le français correcte­
ment ou non.D’atlleur*. si la forma­
tion de» Guides touriatiqnea entre 
dans le cadre de l'enseignement uni­
versitaire, pourquoi pas également 
la fabrication des ceintures "fléchées'’ 
et la préparation de» pomme* de terre 
frites En principe, la direction du 
tourisme, dana le Québec, ne sera 
conforme à l’intérêt de la majorité 
que lorsqu’elle sera devenue nn roua­
ge dts gouvernements. Il manque à 
la Province un bureau de tourisme 
provincial; à 1a Ville de Montréal 
un bureau de tourisme municipal. Ce 
•ont de» bureaux de c# genre — et 
eux seul» — qui devraient désigner 
les guides, et arrêter avec ou sans 
le concour» d'institutions d'enseigne­
ment les conditions d'admission h 
cette profeasîon On me répondra que 
le» gou\ernements, dans ces questions 
n'ont jamais montré grand savoir- 
faire On dirait cependant qu’ils pren­
nent conscience de leur devoir h preu­
ve. ce que Q» ébec fait depui* quel­
ques années dan» l'intérêt des étude» 
supérieure* et le choix que le Comité 
exécutif de notre Conaeft municipal 
vient de faire d# M Fauteux comme
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Le geu«prn«ment d» l'Australie •* déclare qUe ITnivorai^é e une réputetioo à

vie allemande qui sont rongée» par le 
mil. Cnnanlérex l'Allemagne. Sur 65 
millions d'habitant*, 46 millions sont 
parqués dan* de» ville» de plu» de 5,- 
000, dont 16 millions dan* de» cités 
de plu» de 500,000! Restent 19 mil­
lions de paysans qui vivent dan» des 
campagne* au sol pauvre. Tout le pro­
blème allemand tient dans le rapport 
qu'ont ces chiffre* entre eux." En d’au­
tres termes, la maladie de l'Allema­
gne provient du développement anor­
mal de tes organes industriels, de l'hy- 
jertropbi# che* elle dea moyens d# 
production industrielle. De là, comme 
le montre fort bien M. d’Ormeaaon, 
»cn établissement ruineux. l>e IA. m 
mégalomanie politique et aon esprit 
guerrier. Pour que »a colossale ma­
chinerie tourne, pour que la foule é- 
norme de ses ouvriers ne soit pas 
réduite au chômage, il faut à l'Alle­
magne d'immenses débouché» au de­
hors. Le» conquérir, telle était son 
but en 1014 Tel est encore aujour­
d’hui aon dessein En lui remettant sa 
dette, on ne rétablira pas aon équili­
bre, on n'apaisera pa* sa convoitise, 

I on ne la détournera pa» da son che­
min-

«ret è reeevwtr chaque année 
Immigrant» britanniques

vingt cinq mille

rei exigence» de l'hygiène et de U dé- chemhre" per pertenne à leur ttnrict.
ceiKe " Cette berbere exigence a pou»»é à Te*-

La Freiwe 4e«l4e 4e tenir enqbête afin 4e 
•avoir ponrqeei l’Allemagne ne peet pas e*ver 
leq réparai ion#

M. Charles Gauthier, perrepteer 
pesaipriql. m#ar* è l'Age 4e AS ana.

e®ee*eg»Hc'

LES VVSBCS OC L âLLLCMAGNC

Le Petit JourBaJ. Pafia.— M 4‘Or- 
muss^n. — qui ’sa peut être suspec­
té ae germanophobe — formule, dan» 
la "Hevue de Pari»**, un diagacaffc 
axact lorsqu'il écrit: "L'Allemugnu 
souffre duu déséquilibre foncier, 
congénital Cf août le» assise* de la c

s’enfermer derrière des mur* doua­
nier» encore plu» élevés qu’aujour- 
d'hui. Essayes dono, dan» ce» con­
ditions d'organiser une coopération 
économique, d'opérer le redressement 
de l'Europe! Disons la vérité: ni la 
Grande-Bretagne, en état d'infério­
rité manifeste pnr rapport à l’Al­

lemagne, ni rAüemagne '•Ut- 
contre laquelle chacun aérait 
de *e protéger, ne tireraient P 
da l'annulation pure et simple. Votoi 
doac clair et loin: ne fai*r»ns p«» 1' 
myoj es, et constatons que la Fra:
4 i,- ie-ise avant tout de ! :! •<•'*' tg 
nére , est dans la logique et 1« »*

Le légat du Pape

L*Ert Nouvelle. I*am.—- Songes ux 
peu, en effet, à et qué serait la si 
tuatioa due producteurs allemand» 
dans un paya dont la dette intérieure 
aérait, par rapport A celle de la Fran 
ce *t de U Grande-Bretagne, réelle 
ment minime, où lu commerce et la 
production qe seraient pus accablé» 
d'impAt» pour servir le» intérêt» de 
retfe dette, «fi le» chemin» de fer, 
I bère» de toutes charge», transpor 
(•raient jusqu'aux frontière» Ua mer- 
cha»di«e* A de* prix défiant toute 

Mata l'Allemagne, déjà 
merveilleusement outillée, serait maî­
tresse du marché mondial Et ]»» »»
ire» p»7». r .#• , , , * I la car » L»^r reçu è Fan» par 1# cardinal Verdier

«tiufpés visiteur» assistèrent ensemble au Centre» lâcha'1*
de Dublin.
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DIGNITE DU TRAVAIL DES CHAMPS
L’cgnculture posièdt de vieux titre» 

4« noblesse inscrit» au premier feuillet 
do archives du genre humain, et dignes 
di fixer l’attention du législateur, philo­
sophe et de l’économiste.

pe tous les métiers exercés par le bras 
dt l’homme, de tou» les arti cultivés par 
l’intelligence, le labourage a été le seul 
trivail divinement imposé au roi de la 
création. Ainsi dès l’origine du monde 
le travail agricole apparaît tellement en 
harmonie avec les forces, les facultés, les 
jouta des besoins de l’homme, qu’il de­
vient l’indispensable obligation de son 
aiiatence.

A l’agriculture seule a été confié le 
noble soin de nourrir le genre humain et 
d'entrenir, dans chaque homme, cette 
lampe mystérieuse qu'on appelle la vie.

Les illustres personnages qui remplo­
ient les palais de l’éclat de Jeur autori­
té, les bibliothèques des lumières de 
leur science, les musés d*s inventions de 
leur génie, sont forcés de descendre 
deux fois par jour d« ces hauteurs où 
ill s’adorent, et de venir, dans l'humilité 
de la faim et de la défaillance, adresaer 
à l’habitant des campagnes cette prière 
que lui n’adresse qu’à Dieu: Donne* 
nous aujourd’hui notre pain de chaque 
jour.

Dieu l’a voulu ainsi pour honorer en 
l’humble personne du cultivateur, son 
cooperateur dans l’ordre de la nature, 
son associé dans les soins bienfaisants 
de ta Providence.

Quand donc le villageois entre dans 
noi villes, et qu’il apperçoit les merveil­
les de l’industrie et le» chefs-d’oeuvres 
de l’art étalés à ses yeux il peut les ad­
mirer mais qu’il se souvienne que les 
fastueux possesseurs de ces trésors sont 
ses tributaires obligés, et qui pour exis­
ter. ils ont besoin de son blé, de ses 
fruits, de ses graines, de ses légumes, de 
la laine de ses brebis, de la chair de ses 
animaux, et qui, lui n’a besoin, pour être 
heureux dans ses champs, ni de leurs 
tableaux, ni de leurs tapis, ni de leurs 
livres, ni de leurs statues.

La boutique, l'atelier, le magasin, le 
bureau, le cabinet: que ces lieux sont é- 
troits, obscurs, tristes, nauséabonds et 
malsains! et combien sont à la gêne les 
hommes, les forçats que l'industrie, le 
commerce, l’étude, les, affaires enghai- 
nent, du matin au soir, à des travaux 
monotones et rebutants, où le corps dans 
la torture, Pâme dans l'engourdissement, 
«épuisent et se dégradent!

L’atelier du villageois, c’est l’immen­
sité des campagnes. Là, le divin agri­
culteur qui a daigné l'associer à l’oeuvre 
de la fécondité de la terre, se révèle à 
lui dans toutes les magnificences de la 
nature. Qui pourrait exprimer tous les 
bierv que cette vivifiante lumière, cet 
air pur, des scènes innocentes, ces in­
comprehensible» grandeurs apportent à 
l'homme! quel’charme à ses yeux, quel­
le douce dilstation à sa poitrine, quels 
tableaux à son imagination, quelle élé­
vation à son esprit; et à son coeur, quels 
sentiments de foi, de confiance, de lou­
ange. d'adoration et d’amour.

Et pourtant il arrive que le villageois 
ie dégoûte de sa position et le soir as- 
ai* à ion foyer, tenant sur ses genoux 
•«a gracieux enfants, il dit, en pensant 
•ux fstigues de la journée: Va mon pe­
tit P?.:-Emile, ai Dieu me prête ae* 
«ours, tu seras plus heureux que moi; et 
toi ma gentille Marguerite, tu n’auras 
pas les peines de ta mère, je veux que 
ton frere apprenne un métier et qu’il 
tienne boutique en ville, ou bien il sera 
dome.tique de grande maison; ou mieux 
encor* s’il apprend à lire et que les ré­
coltes sont bonnes, je le pousserai aux 
etudes, et le ferai commis notaire, et 
peut-être avocat, quel bonheur! Et toi, 
rc* chère petite fille, tu serviras dans un 
château avec de bons gages et de belle» 
robes.

Ah! si je voyais mes enfants ainsi pla- 
cev je murais pas regret de mourir!

Que dit-il là, cet ambitieux cultiva-
t'ur et cet aveugle père. Ah! plutôt qu’il
écoute les conseils de la sagesse et de

l’expérience, et qu’il prépare à ses vieux 
jours une suprême consolation: la con­
solation de n'avoir point détourné ses 
enfants de la voie suivie par ses ancê­
tres; la consolation de leur laisser tout 
ce que lui a laissé son père, l’air natal, 
le toit, le champ, le travail, des goûts 
simples, l’amour de Dieu et la pensée 
du coeur. Malheur à l’homme des champs 
quand égaré par les faux calculs d’une 
tendresse irréfléchie, il jette ses fils et 
ses filles comme une proie à la corrup­
tion des villes; les livrant corps et âme 
aux dangers d’une domesticité trop sou­
vent dépravante ou quand il expose à 
des chances plus redoutables encore, les 
enrôlant dans cette cohorte de malheu­
reuses, d’artistes, d« scribes, lettrés, 
pauvres de moyens et de prétentions, 
lassés de frapper à toutes les portes de 
la fortune, finissant par prendre en hai­
ne une société, où ils languissent et s’é- 

' tiolent comme des arbres déracinés du 
sol.

Honneur donc à la culture, quelque 
nom qu'elle porte, à quelques travaux 
qu’elle s’applique, quelques produits qui 
sortent de ses mains! Honneur aux 
hommes qui, la comprenant et l'appré­
ciant dans sa dignité et ses services, s’y 
dévouent, lui apportent, soit leurs bras, 
leurs capitaux, soit leur science et leurs 
méthodes, soit les glorieux encourage­
ments de leurs prix et de leur récom­
pense! Honneur à ces fêtes, à ces con­
cours qui couronnent, qui stimulent, qui 
assurent les progrès par cette merveil­
leuse exposition des produits du labou­
rage, de ces procédés, de ces méthodes, 
de ces instruments, par cette mife en 
commun si noble et si chrétienne aussi 
des lumières et de l'expérience de cha­
cun et d< tous.

Ah! qu'il fleurisse parmi nous cet art 
antique et divin, source inépuisable de 
richesses nationales, qui donne à la pa­
trie de robustes enfants, de forts sol­
dats, et à la société des citoyens honnê­
tes et sûrs; barrière contre le désordre, 
garantie de la paix sociale: que tout 
l’entourage, le favorise, que tout en pro­
voque la diffusion, le progrès et la pra­
tique et les fermes-écoles, et les colo­
nies agricoles et les expositions, et les 
cours ouverts pour l’enseigner dans nos 
grandes villes. Je sais que les leçons 
même de nos séminaires puissent pré­
parer nos prêtres à répéter au besoin 
d’utiles renseignements dans les villa­
ges et à rendre aussi aux populations la­
borieuses un service de plus.

Et cela est vrai, non seulement pour 
vous travailleurs des campagnes, mais 
aussi pour tous ceux qui sont venus ici 
applaudir nos efforts. Tandis que vous 
retournerez à vos champs, nous retour­
nerons chacun à notre labeur; car cha­
cun a sa tâche en ce monde, chacun tra­
vaille à sa façon ici-bas, sachez-le bien, 
toute fonction sociale a sa peine et ses 
sueurs. Le savant qui invente et calcule 
nos machines, le chimiste qui ravit pour 
nous à la nature ses préefeux secrets, 
l'ingénieur qui fait vos ponts, vos rou­
tes et vos digues, qui arrêtent les rava­
ges des inondations, l'homme habile 
dans l’art de guérir, l’avocat qui soutient 
vos droits et défend la liberté des ci­
toyens, le juge qui maintient le régne 
des lois et assure à tous le bienfait de la 
justice, le guerrier qui combat pour la 
patrie, le prêtre à qui sont confiées nos 
âmes, oui, qui que nous soyons, nous 
sommes des travailleurs et notre véné­
rable évêque comme les autres, autant 
peut-être le plus occupé d’entre nous 
tous: Tous nous devons manger le pain 
de la vie à la sueur de notre front. Et 
voilà pourquoi tous, dans cette vallée de 
larmes, nous sommes dignes de respect. 
Les plus hautes fonctions sociales de­
mandent son plus grand dévouement et 
ne sont le plus souvent d’illustres mais 
accablantes servitudes.

Courage donc, tous! Courage, ou­
vriers. pèrec de famille, ouvriers de tou­
tes les heures et même de la dernière.

Travaillons, progressons, améliorons !
Dr L. A LEPAGE.
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Appelez la police 
des mauvaises 
herbes

Voie! le moment de Tannée oh T 
convient de surveiller attenti««menl 
peur prévenir l'entrée de« intrue qai 
cherchent à «'introduire dan« ioe ré* 
colUm de semence. Parmi ieo plus 
danffe.'eux de ces Intrue II jr a .e al­
iène enflé, le aliène noctiflere. le 
chiendent, le plantain lancéolé. That- 
Ko à poux commune, la trend« mer- 
tuent* et le leiteroe des «vàaaioe. et

Nouveaux règlements pour le mérite
agricole juvénile dans la province

Surveillez pour les mauvaises 
herbes dans le trèfle d’alsike

Une note que vient de publier la Division fédérale des 
Semences appelle l’attention des intéressés sur le fait qu'il 
est important de prévenir l’invasion de* mauvaiera her­
bes dans lea champs de trèfle d’alsike destinés A la pro­
duction de la graine. Il s’agit surtout d’enlever le silène 
enflé et le ailène noctiflore de la récolte car il est très dif­
ficile de séparer les graines de ce» mauvaises herbes de 
la graine du trèfle d’alsike. Le lupin noir est un autre en­
nemi commun, et que l’on peut également enlever de la 
récolte.

On fait remarquer qu’en ces dernières années les dé­
bouchés pour la graine de trèfle d alsike ont beaucoup 
diminué. La raison de cette diminution peut être attri­
buée, dans une grande mesure, au tarif imposé par les 
Etats-Unis, mais une raison également importante est 
qu’une bonne partie de notre graine de trèfle d alsike est 
de qualité inférieure, parce qu elle contient trop de grai­
nes de mauvaises herbes. Ce n’est que la graine d une 
haute pureté et d’une qualité généralement bonne qui 
trouve A se vendre facilement.

Enquête sur les 
frais d’élevage 
des moutons 
sur les ranches

L. L Kindt, d« 1s Division de TE* 
eonomis agricole, Min^tèro fédira' 
do TAfriculturs, vient do partir pour 
TOoost ‘lu Canada pour ropron ir< 
Tsnquéts économique sur Tin'lustr'« 
do Télevsc* dos moutons sur lot ran 
chcs, dsn» 1« sud do la SsskstcSewon 
T Albert* ot 1s Colombls-Britanmquo 
Cett# étudo «st conduits conjo nto 
ment P*r la division dos formes ex 
pérlmontalos et !• Division do TE- 
conomie »gnco!e. M Kindt confér# 
rs avoc L. B. Thomson d« la «tat.or 
oxpérimentale de* htrb*f#s à M* 
nyberri»», Albert*, «t ^ H F*ir- 
field de la Forme expérimentale d« 
Lethbridge ainsi qu'avec les repré­
sentants d„ l'Association dos E.eveurr 
de moutons en Saskatchewan et en 
Albert* avant de commercer à faire 
des visites aux ranchere.

La mosaïque et la rayure de la
tomate portées par la semence

Après de longues recherche# con* 
duitst su Laboratoire fédéral de Ps* 
tholog.e végétale, de Ste-Cather.ne 
Ont., un laboratoire ànnexo du Ser 
vies de la Botanique do la Division 
dos formes expérimentales, on a ob­
tenu la preuve que les ma'.ad es ap- 
pe'.ées *4mos«Iqus” «t rayure** eont 
portée» par 1s grains de semence 
La démonstration de ce fait x été 
effectuée de deux façons »u Labora­
toire de Ste-Catharinei (1) en culti­
vant, dans dos condition* contrôlée» 
des pied* d» tomate* provenant de 
grain# cueillie aur de» pieds attaquéf 
do rayure et (2) en inoculant des 
pieds sain* de tomate avec l’embryon 
écrasé de la graine, provenant de 
pieds infecté» par la rayure t; la 
mosaïque.

Pat premitr moyan on a obtenu
juequà huit pour cent de rayure e# 
plus d« 30 pour cent de mo»a!qu*. 
Le deuxième a donné jutqu’à 66 2-3 
pour cent de rayure et de mosilque 
Il e*t à noter cependant que parfoi* 
la graine rayée, c'e*t-à-dire la graine 
provenant d« planta attaqué* de 
rayure, a donné naissanca h des

plant* qui éttient tout-à-fait sain»; 
11 est donc évident que toute ia grai­
ne partant d'une plante malade n< 
transmet pa» néce»»airement la mala­
die. On peut en dir* autant dt la 
graine moaalquée, c’est-à-dire de la 
graine provenant do plant» attaques 
par la mo»aique. On a par contre 
recueilli la preuve bien claire qua le 
virus de la maladie est présent ûan» 
Tembryon de la »emence, ce qui dé­
montre que la stmenca peut loujcurt 
transmettre la maladie.

Tou» les efforts que Ton avait 
tentés jusqu'ici pour maîtriser la 
rayure n’avaient eu 0U# lr*§ P*u 
• uccès; cétait surtout parco quo Ton 
ne aavait pas comment ia maladie pre­
nait naissance. Maintenant que nos 
pathologiste ont démontré qu# cotte 
maladie peut étr* portée dan# U s*- 
menca, la question ost toute résolue: 
U s’agit d’employer de ia graine 
qui vient de plants aan» maiadi'’ 
On espère donc qu’en employant de 
la graine propre et *n prenant 
précaution» nécessaires pour que les 
plant* ne soient pa# infectés par t 
terre ou P*r le* insectos, on arrivera

à prévenir cette maladie et que 1 on 
épargnera ainsi tou* le» ans aux cul­
tivateurs canadiens de* pertes •« 
chiffrant r*r milH*** de dollar* 
grâce aux travaux da recherche* con 
duit* au Laboratoire da Pathologie 
végétale de Ste-Catherine, Ont.

Du reste, les résultat» déjà obte­
nu* au Laboratoire de Ste-Cather:n» 
Ont., avec de 1» graine de semence 
spécialement sélectionnée sur de* 
pieds de tomat* »a!na, donnent tout 
lieu de croire que Ton pourra parfai­
tement prévenir la rayure Au moy­
en de cette aemence on a pu obtenir 
cinq récolte* aucc«#*!ve* de tomates 
«an* la moindre trac© de mosaïque 
ou d« rayure, t»nds qu’auparevanl 
cette maladie existait généralement 
dans tontes 1*» récoltes. Nous recom­
mandons donc au producteur de choi. 
»ir lui-même s* propre aemenc# par­
mi les pied# sain#; il réduira ainsi 
ce* maladies au plu» strict minimum

G H Berkley.
1 Laboratoire fédéral de pathologie vé
gétale.

Ste-Catherine, Ont

Le ministère de l’Agriculture entend sti­
muler l’émulation chez les jeunes.— 
Texte des nouveaux règlements impo­
sés au Mérite Agricole Juvénile.— Ce 
que Ton en attend.— Trois grandes 
classes de prix sont établies.

Par un* décision la ThonorabU A- 
d»lard Godboat, ministre d* TAgru 
culture d* la province de Quéooc, 
Iss réglamonts du concours du Mé- 
nt« AgricoU Javénil# v oentnt de 
subir une transformation dta plus 
propre» à stimuler Tardour ut* jou­
rs» agriculteur»

"Nous avons voulu", a déclaré 1s 
ministre do l’Agriculture an annon­
çant cetto décision, "fair* bien com- 
jrendro aux jeunes qui font actuel­
lement leur apprentissage agricole 
jusqu'à quel point nous apprécions 
.eur effort et voulons le récompen- 
eer dignement. Lee nouvel.es dispo- 
•‘•lions adoptées concernant le nom- 
ors do récompenses promises sous 
iorme de médailles, diplômes, cours 
agricoles ot prix on argent, rappro­
chent passablement le Mvrite Agrico 
io Juvénile du grand concours an­
nuel du Mérite Agricole réiervé aux 
cultivateurs adultes. Noua espérons 
que lea jeunes qui y prendront part 
désormais y trouveront do nouveaux 
avantages et en retireront une lé­
gitime fierté”.

L« Mérita Agricole Juvénile exit- 
te depuis quelques années seulement 
mais il a déjà contribué jusqu'à da­
te à acheminer beaucoup do jeunes 
fils d* cultivateur*, qui sont lea col­
laborateurs do leurs aîné#, vers les 
méthodes agricoles les plus moder­
nes e* ü constitue maintesant un 
é'ènement annuel d'une importance 
éducative ot économique hautement 
reconnue. Pour lui donner encor# 
plus d’ampleur, pour stimuler da­
vantage les jeunes. ]e ministre d* 
TAlfriculture a décidé d'accorder, à 
partir d* cctt# année, des médail-

ment encouragées par la ministère 
de l'Agriculture ; culture potegere. 
culture fruitière, céréales, pommee 
du terre. Pour chacune do ces caté- 
geries, il y aura une médaille de 
oronxe par cercle de jeunes, une me 
deille d’argent par chaque district 
d’inspecteur d'agronomes, et une 
medaills d'or qui sera décernée eu 
rrembre qui se clftssera premier dars 
la province dace chacune des qua­
tre cultures mentionnées.

L# concour» s* terminera le pre­
mier août. Il est placé sous la di­
rection de M J H. Lavoie, chef 
du Service de l'Horticulture, qui 
on fut le promoteur dans le passé 
La partie administrative Ju concourt 
est confiée à .Ml Jean-Charles Ma­
gnan, chef de la Section des Jeuno» 
OMieté de MM. Désautels «t Michaud 
attiré* à ia méma section.

Nous publions ci-aprèa les nou­
veaux règlements du Mérite Agri­
cole Juvénile : —

REGLEMENTS

Art. 1.—Tout membre actif d'un 
cercle de jeunee agriculteur* peut 
participer au concoura du Mérite a- 
g.icole juvénile.

Art. 11.—A’ette année, le Mérite 
ngricole juvénile est divisé en autant 
fie concoura qu’il y a de genres de 
culture* eucourugéctf par 1* Ministè­
re. Ex:— Un concours en culture 
potagère, un en culture fruitière, un 
en céréales, un en pommes de terre.

Art. III.—I»am chaque concoura 
il y aur* les médaille* de bronze, ar­
gent et or avec diplôme* correspon­
dants. Cea médailles et diplômes se­

es d’or, d'argent et do bronx* en 1 rwnt *ttr>bué* comme auit: médaille*

La destruction 
des ponunes

de terre
Pour Taranttfi Hu cultivateur qui 

se propos# de cultiver de* pommes 
de terre cette année, M. R P. Go^îi•^1, 
du personnel du Laboratoire fédéral 
de l'entomologie à Fredericton, N.-B-, 

préparé quelques renseignement* 
détaillés aur l'emploi de* inaecticides 
le* plus connue pour combattre le* 
insectes qui attaquent cette récolte 
importante. Voici ses recommanda­
tions :

Arséniate de chaux: Ce poison très

et on répète cette application deux 
fol» à intervalles d'une semsine si 
c’est nécessaire. Il faut avoir bien 
Boin d'éviter de répandre cet appât 
en gro* ta*, de crainte d'empoisonner 
lea animaux et les oiseaux. Il faut aus­
si conaeiver soigneusement pour les 
détruire toutes le* prairie* de l'appât, 
qui n’ont pas été utilisée*.

Bouillie bordelaise empoisonnée 
pour pulvérisation: Lorsqu'on •• aert 
do bouillie bordelaise (4-4-40) pour 
la pulvérisation de* pommes de terre, 
on put ajouter • livre* d’arséniate 
de calcium (arséniate de chaux) à 
chaque 40 gallons de pulvérisation et 
conserver une pulvérisation spéciale 
pour le* bête# à patate*. Quelques 
planteurs ajoutent en plu* 1-2 livre 
de Vert de Paris, ce qui tue encore 
mieux les bêtes. La pulvérisation em- 

1 ployée doit toujours être mélangée
connu est employé pour détruire le* frajch(> u rui^ri*ation de cha- 
larvss de la bête à patate ei de beau- ^ j<JuJ'
coup d’autrea insecte* broyeur». I» ^ p|l(Jltf,t ,Ju Colorado: Ce
quantité habituellement appliquée est fnn#mi dç ,a pomin* ^ tfrre
rte 1-4 once dans 1 gallon d eau pour 
la pulvérisation liquide; 1-2 once par 
livre de mélange de poussière sèche.

Arséniate de plomb: Ce polaon peut 
être employé sur le feuillage •*nB 
être dilué, ai c’est nécessaire. On 
Templois à raison de 1-3 once par gal­
lon d'eau pour l’application au prin­
temps 3-4 à Tones par livre de mé­
lange de poussière sèche

Sulfata de nicotine: C’eat un de» 
insecticide* de contact les plua u ! 
tiles contre lea inaectea tuesnrs 
Pour l’application liquide la solution 
habituelle est da 1 ebopine du aul 
fate de nicotine commercial à 40 pour 
cent dan» 10 gallon* d’eau. Pour l'ap­
plication «ou» forme de poussière, 
on ajoute 5 livres du sulfate de ni­
cotine commercial à 93 livrée da chaux ; 
hydratée, ou d’une autre poussière 
fine, puis on passe le mélsngc au 
moulin pour rompra les noies et le 
mélanger parfaitement. L* pouanière 
insecticide ainsi préparée demande 
à être tenue d*n* dea contenauta her­
métiquement fermé* jusqu'à ce qu’el- 
le eolt prête à être employée.

Applt dt son empoisonné: Cet in­
grédient est employé pour détruire le* 
vers gris, sa composition e*t la *ui* 
vante: (1) son. 20 livre*. (2) Vert 
de Paria, 1-2 livre. (*) mélasse. 1 
pint#, et da l’eau pour humecter. On 
Tépand à la volée en une couche trèa 
mince à la tombé# de la nuit pen­
dant une soirée chaude, aur U «H ou 
ou juate avant la levéa de U récolte

passe ITliver sou* forme d'inaect# par­
fait dsn* le aol. Il en sort générale­

ment vera la fin de mal et cause des 
dégâts des façons suivantes: (1) Les 
vieilles bêtes qui ont hiverné mangent 
les tiges qui poussent au printemps; 
(2) le» nouvelles larves mangent le 
feuillage de la plante à la fin de juin 
et en juillet; et (3) le* bêtes qui se 
développent de* larves pendant Tété 
mangent le feuillage en août.

Les framboises sont 
en retard mais . 
elles sont belles

La récolta de framboises promet 
d'être bien égale à la moyenne cette 
année,• quoique la saison soit de dix 
à quinze jour» on retard sur Tannée 
dernière. Les rapports reçu» par le 
Ministère de l'Agriculture à Ottawa 
Indiquent que l’étendue en framboise 
est d’environ cinq pour cent plus 
grande qu’sn 1D31; 1#* tige» ont bien 
hiverné él*n* presque tou» les dis 
trict» et ne portent praxqu# aucune 
trace de dégât»

Dan» le» Province» Msritime» la

P‘US grand nombre, ainsi qu# des 
cour# d'Agriculture d’un an gratuits 
et de« prix an argent jusqu'à con- 
currsnc# d’ur total de $435.00.

Trois grands# rlaaae* ont été é- 
tabliss comms luit : —

C.a»»e A.—4 Médaill#» d’or, avec 
diplôme, «t 4 coun* d'Ag riculturs 
d’un an.

C:***# B.— 13 Médaille# d’Arger.t 
• *ec un diplôme, et prix de $10.00 
à chaque lauréat

Cla»s« C.— 61 Médaille# de Bron- 
xs avec un diplôm# et prix de $5.00 
a chaqu lauréat.

Ce concours, qui #*t ouvert à tou» 
membres des cercle# des Jeunes 

agriculteurs d# la province, porto sur 
q-iatr# genre* de cultures spéciale-

laison e»t en retard d'environ dix 
jour»; l’étendue est 1a même que 
l’année dernière. Dans le Québec 
l'étendue en framboisier» a augmen­
té et comme les tige» aont en excel­
lent état on compta »ur une augmen­
tation correspondante de production. 
L E»t d# l'Ontario compta *ur une 
augmentation da récolte de seize 
pour cent cette année tandis que 
l’Ouest de la Province s’attend à une 
augmentation de »ept pour cent 
Partout dans cette province le» tige» 
•ont en bon état »auf dan» le diitrict 
de Burlington à Aldershot; cepen­
dant la récolte sera d’environ une 
semaine en retard.

On signale quelque» degat» dars la 
partie basse de la terre ferma en Co- 
lombifBritannique où la moisson est 
également de quelques jour» en re­
tard. Le* producteur» comptent aur 
une récolte passable dans catte pro­
vince. probablement 6.000 cageots 
contre 5.300 en 1131.

de bronze, une par cercle, décernée 
au meilleur membre qui aura conaer- 
'é au moins les quatre cinquièmes 
(4-.») des points; médaille* d'argent, 
une par district d'inspecteur d’agro­
nome». décernée au membre classé 
premier dans ce district; médaille d’or, 
décernée au membre classé premier 
dans 1* province, (soit quatre médail­
le» d’or: une pour le plus méritant 
d# chacune de» quatre *culrure* ci- 
haut mentionnées.)

Art. I\.—Le Ministre de l'agricul­
ture nccordera. à part de* décoration» 
et diplômes, les prix spéciaux sui­
vants:

—aux lauréats de la médaille d’or, 
un cour* moyen d'agriculture de un 
an;

—à chacun de* lauréats de la mé­
daille d'argent, un prix de dix pias­
tres ($10 00);

—à chacun des lauréat* de U mé­
daille de bronze, un montant de cinq 
piastre* ($3 00).

Art. V.— Chaque instructeur devra 
transmettre à la section dea jeune». 
Service de l’horticulture, pour 1# 1er 
août, le rapport de ae* jugement» aur 
leé cultures de chacun de# membre» 
des cercle# tous sa aurveillance.

Art. VI.— Les chef» de aection 
verront à faire parvenir à la section 
de» jeunes, Service de Thdrticulture. 
avant le 15 août, le rapport de leur* 
jugement*, au aujet de* lauréats de 
la médaille d'argent »t de la médail­
le d’or.

PRIX ACCORDES (résumé)
Classe A.—4 médailles d’or et di­

plôme, 4 cours d'agriculture de un
an

('lasse B. —13 médailles d’argent, 
$10.00 à chaque lauréat et diplôme.

Classe C.—01 médailles de bronze, • 
$5.00 à chaque lauréat et diplôme.%

e. » «t <1« P*r « V" TT* «polie, qu» I'»" •bunit 4•, *
m»nc*» 4. bonn. ,»»1IU. U 

d.. S«m.ac« f»>t 
qu» 1.» pl»nt»ur» 4»»t»i»ul •»' 

veiller laur* champ* avec «o;n et 
tre prêt# à ntttoyer loraqut ce v «« 
nécessaire, pour éviter de» mpurt 
té# dan# 1a récolt# d# semence, c* 
ce# impureté# enlèvent trop aauven 
toot# valeur marchande à la récolte 
Ca qu# Ton appeila la nettoyage 
champs, c'aat à-dira l'arrachage der 
mauvaises herbe» à la mall, avan 
qu’ailea ecient monté## à gra’na. #* 
la moyen 1# plu# #ûr d’obt«nir «tt 
bonne récolt# da semence propre.

pour
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'CLqci/XJlh

Webster
VOUS APPRÉCIEREZ LA DIFFÉRENCE

1er prix: $200 2e prix: $100
3e prix: $ 50 4e prix: $ 25

et 25 prix de $5.00 chacun
a#ront partagé* #ntr# ceux qui devinaront 
av#c I# plu# d’cxactltud# I# nombre total 
d# cigar##, produite eu Canada, aur leequela 
la droit d’acclaa sera payé au cours da juillet 
'd’aprèe las chiffras officiais du Revenu da 
l'Intérieur).
C'aat bien aimpla, n'eet-ca-paa? Pour voua 
faciliter la tâcha, noua voua donnona ici 
lea chiffra# pour lea troia dernier* moi#:

MARS. t.S57.77g| AVRIL, 10.2OS.Mâ, 
MAI, 10.S52.45S

Envoyas autant d'eetiméa que voue voudras, 
mais rappalex-voua que CHAQUE ESTIME 
DOIT ETRE ACCOMPAGNE DE CINQ 
BANDES DE CIGARES WEBSTER.
La concoura da juillet aéra cio* à minuit la 
11 juillet.

Aér——t ras répone## à/
CONCOURS CIGARES WEiSTER

P. O. Box lOSO, Montréal
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Jos Fréchette résistera-t-il à Kid Demers? Sur le marché

Un simple de Ripple à la 
neuvième donne la victoire 

aux Royals sur Baltimore
— L»i 8® JM

On
.1

remporté Lm »ér.»
BftJtiaior® «a trv»n;*h»»t, hi*r
m d . *• <»r« d« l à 4. m• •
fallut un <!•• falh#m«nt« U»

« «Ht
d* 

êprè» 
U i#ur
m>Hui

r«H<I tionné« à la r\+*r.4m» p^ur in* 
omphar La arora a t at da 4 à S four
Bâltimora at la* buta éta ant ramphi 
a va- iau i boa» mat d« rattréa lo raqua
J.tomy R pplë aa pr4*anta au kétoa 
dana tu darn ara mancka Ca!ui*«lf qat 
n avait pu fra;»par un aaul rouf aûr 
da tou la la parta frappa alors un 
a mpla pour fair# comptar laa daua 
to.ata qui d-nna ant U vxtoira aui 
horrmaa da td*! a Hoîly. t a coup ap* 
l'orlun donna a Mar*. •» aa dauité- 
ma v eto ra da la aataon at porta è 
quatre a n'mbra da aWtoire* t*msé-

eut.
ra
cat

>aa !-* darn ara parti# da la #4 
antra laa daua rluba aara jouda 
apra* :n;di at C iaaaat aara p ro­

qua 
n té-

Le Carillon 
triomphe du

Ç* 0 à ft. nptar Kuaca etjaint-iviarc
1-0 ient d‘a

a Jouter une autre v ctotre a *on
1 créé t. #r> nf’lgrar.t une riêfalt» au
i fit Mere ri* ybaw'.n gan eur le tar­
t rein rie r* riernler, eu • or» ie if

à 9 Prune#a riu Cerllle» mn trî-
1 bu* b*eueo up à % virteire rie #on
1 rlub, en r*rtirant 1 1 kommre a u

bâtnfi. rent r# 6 po jr •*« d»ut sé­
1 v*r: me. totit et R Paie rie
1 Pruneau fut bien • upporté et

»on r*«e»*iir G 1. arlelr, qui n r
i :•«#*.t rien p9e»er derrière
• bâton et pxr ••# roéquiplera. en I

feiaant le niAÎnt ri' erreur* r*** Me
c

Un hnm* Hun fu fraprê
t ' tt M«rr.
i Un trole- !)Ut# l'Xf Mar Nirhol, gu
v

4'arillnn #t rire rieu t but* par
bert, Pegé. M*rN1rhel. P Ler leir

1 riu rarlllen • t P»r ! afren ère. N
1 PeHerin riu Ht M*rr

Bror» par mène ke
1 Ft Merr 220 o?ft ftlf— '
| rsrilton é‘> Tneril!» lift 601 4Ift- 1 4

Ratierire 5t M*r Pelleris, Pa
« tu et Pel 1er
r r erillen: Pruneau et Le^toir,

C iaaaat aara
baMamar-t oppoaa à Ifumbart.

Ca fut una parti# axe.tanta 
4500 paraonnaa auivirent avac 
rét. Menacé# da pardra lorsqu'il# pri- 
rant laur dern-ar tour da bâton laa 
Royai* prirent ua pau daafo.r lora- 
qua Waltars débuta par un a mpla 
Suaca fut chanceux at aa rendit au 
deua.enna aur ua daux-buta tandis 
qua Waltar» prana.t la traiaema. 
Head fut paaaé aur quatra balles 
comma frappeur da ralev# pour Man 
gum i^a buta aa treuvarant a nal 
rerapha, (iautraau frappa ua fly au 
champ, ma a trop préa pour qua laa 
couraura a ent ia < hanca da làrhar 
laur but. Walker força Waltars au 
marbra et lea buta aa trouvèrent an- 
rora remplis. ( alui-ià courut trea vi­
ta pour aoïipèoher laa Orioles da râ- 
uas:r un doubla-jau. R-mda comman­
da par easayac daux balles p'us ou 
mo.ns ball# at laiaaa paa*er las troui 
autre* at anvoya la bail# auivanta 
fana la champ droit pour .n * r ; * 

Kaad. 
da la boita 
•• at lau»- 

rher p <ur avoir parm : a a Haad da 
prendra aon but aur quatra ballaa re­
çut la cré-l t da la défaitt.
Baltimore OofKKKi.ilO - 4 12 0
Montréal 000020012- 5 10 2

S riythe, Tauarher e* Wan^uro
at Sua<a.

DeRlane 
triomphe de 

Browning
Worreater, Ma** 12 — Henri 

Oaglaaa da Montréal, a triomphé 
d« Jack Browning, hier noir, l-e 
champion perdit la premiere 
chute en 37 minute# et t aecon- 
de* avec nn * lac au de rorpa. Il 
aa reprit tontefoie pour pren­
dra 1a deuaieme chut* an 9 mi­
nute* et 21 aerondea avec une 
pression de corpa et la troiaieme 
suivit de près car aprea une mi­
nute et 9 aerondea il prenait la 
chute decisive avec une aerle de 
“alamsM.

Ma van :
dimi chi

et

la ( arlllan doit recevoir la club 
|ta*ehal| ('atarrarts de Hhaninigan 

!; invita loua aei aupporteur*
am • h vanlr 1 ea encouragar

e l’anl ' ti lan* i 
K dn lai a moj 

**1 prochain, 
'ouf infarmatior 

M I>am 
Na 1

4 J P Ernond.

. un défi 
tnna poui

a s adrsni 
al Dau et, 
rue St W« 

A.

t m a Qué

Le Cap amateur 
a triomphé du 

Shamrock 17 à 12

Le Victoria se 
fait battre par 

le Notre-Dame
!.• Notre Dame du Cap a continu! 

aa aéri# d# victoire# sur la Victoria 
en la battant da nouveau cetta fou 
au scor# da 10 à !. I-e NotreDam# 
doit surtout «a victoire à la ma 
gn fiqaa tenue da Kn'.md I-ottinvi'
« dan# la boite, qui »n plua de 

n'accordar qua quatre coupa surs i 
te* adveraaires an retira 15 au 
bâton, l.avoi# et Ju’re Dubé ’an 
••rent pour la Victoria. La premia' 

accorda 11 coup* aura » **• advar 
aaires en manches et le dernier 
termina la partie en ne permettant 
à ae« rtvgui que quatre hits. «.Ixi- 
montage* *t Brouaaeau frappéren* 
dre t*»*a buta.

l’aul llubart et Paul Tbibanul* 
furent Ire étoile* d# la partis jnu 
ant â a perfection au champ e 
ekérutant dre arrêt# da tout# beau 
té. ‘loua .re joueur# bn èrant 
• ur p t*u«i raavect.ve «t f .ranî 

l<#rtiruliérement solide* gu bii"n.
^'al-'l i4# igiif -fteot .]g Natra l>am« 

et du \ ictoria.
Notre Pama: Marion receveur

ar

S
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reau

La

Les courses de 
St-Paulin ont 

un beau succès
haintDauÜn, 13. — I-a matinée da 

cou rare tenu# dana notre paroles# a 
remporté un ple»n «accès an dépa de 
1# température menaçante. Un grand 
nombre d’amateure d# coursa de !a 
rég.on eont venus a«sister a cas 
couraaa, qui furent des plus inté- 
r ce# ante# «-t surtout très contaa'.éai 

Krs# for ail
1— I>u«ty 8ilk«
2— Patar Pharo
3— Wa»hjitg<cn
4— Josephine Byng
b—Lou Dillon

Tamp# 2.1 *lé, 2 20*4

1— K.ng («azett*
2— Senator Todd 
i- Perhapa
4-- Roy Todd 

Tamps 2 20, 2 
2 23U •

1 
2
4
5 
h

2 20 Vg •
Clama 2

2 1 1 
1 3 3
3 2 2
4 4

2 20V 2 22

1— è»unny G.
2— Hrown (entry 
:t -Jack Mary
4—Vancouver 
b-—Baron Jr 

Tempi : 2 23 ‘h . 
2 20H ; 2 29.

1— <Alira Worthy
2— Ridnay Hoy
3— Jim T«dd 

Temp# 2 27V* .

4
5

2 2d1*

C *e *

(are 
2 4 1
1 1 4
2 2 2 

1

30
1 
2

2 3
6 5
3 4
2 2:'

cîaieifiée 
1 1
2 33 5

Lotttnville, lanreur Pépin 1er
Lamontagne, 2<ème but, Hubert
rét royrt, bautagwau, 3ièma
H Hub#rt( ( D. 
H.'oureeau, C. g.

1 hikeauit C.

Victor a Guy, Krr11 '<» luivo e.
v* e. J j ** Dufcé, H runo < arbonr
Vlüemur# ! eroure. Henri Guy

fur!
par
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•a ba cap Made
de Rochefort 
i quand même 

par an erort

h*fort

île

jouait sa 
tara parti# pour la i ap cattr 
> a^Uneé durant rinq mani hre 
causé una eurpr t# sus ama 
du « ap en « accordant qu'un 

ht #1 en donnant 'avantag, 
lut» par un score da 12 a ) A 
iiém# manche U dut •# retirât 
i boite après groir aceordé 7 

da aupport da se# 
chas la remplaça 

n accorda qn«

Victoria (Xi!) (UH) 001— i
Motre Damr (HH) 440 200—10

l o Notre Dam# lance un défi f 
lout ciub da la province ep4cia a 
ment au ( ap Amateur et aui club*

Shawi

points manqua 
coéquiplara. Deerrehre 
pour finir !• partis et 
deut hit# et 9 point#
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h4, Batiacan. 
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Air grd Pap n, gérant tel 2077 w 

lui Notre Dam# «#ra libre pour ! 
17 et e 24 d- ce mon

T rois autres 
victoires des 
V ankeesJr

Le Baseball
LIGUE INTERNATIONALE 

Montréal b, Baltimore 4 
Buffalo 7. Reading b , 
Rochester *, Jersey City 2 
Newark 4, Toronto 1 
Newark 4; Toronto 2

LIGUE NATIONALE 
Pittsburgh 8, Brooklyn 7 
New-York 4. Cincinnati 3 
Chicago 4. Boston 3 
St Louis 7, Philadelphie *' 

LIG U K AMKRK AINE 
Naw York 4. St-Louis 2 
Cleveland 7, Philadelphia * 
Boafon 3. DétroK 2 
Washington 13, ( hicago 12

LES POSITIONS

LIGUE IN I KRNATtONALE
r.

•p

V ant

• U 
oano 
battu

il de

Jte.land B<*rhafort
frappèrent pour la
<■ her frappa nn troi* ï

Ton# la* jananr# du 
trthué a son trni#ièaia t 
• ap amateur n'a pat an 
a défaite cette année, i 
a Hhaunnlgan, !• Vletann. f♦ 

Nhamrcw-h ! e t ap aérait déairr 
-anewatrar vin club rapohla d# 
fa r# connaîtra 1# dâfs tw.

la c'uh reurniar I qui la d r 
tien du <*gp • offert dn Jouer 
raduaé

La ' ap Amateur la a u# u%t\ 
taut h#» clah amatanr d# U p 
vnn*e sang aterpfer le K-'ormar, 
NVtrw-Pama. la Rt Stantalaa. 
PrammeadviMa. î0 Vlct«rte*1!!e,. 
8era. d# Prnmmaada4!l# la St Ni 

eve • Nico et. la St Grégo- 
Vehreti**

sur fauta* infermattane sadraa 
a Lé a B~«e'a r ÎM Notre Pamt

h

Bt-Philipp
8 a I. la 
1# Casier 
(•rant an 
crédit
la d à <•
partie J

da ba a mn 
la remporter troi» 
re !«# premier# ce

1 amateur par la a.
leuaiéme par défaut

Yankee#
bn. :an- 

>«•.*# la
car# da 

contra

Newark. , . • • . 54 34
Buffalo.........................
Hatttmnre • . • • 62 39
Montréal...................... 45 41
Rochetter • • , • 44 4A
Jersey City. , . , 4't 50
Reading................... 63
Toronto .... 91 67

LIGUE NATIONAI K
G r

Pittsburgh. , , . • 44 31
( hirago. , , • , , 4.’> 56
Re*li»n • . . * , 42 36
St Loui * . . • • • 39 39
Phi! «Je! phi*. • • 40 44
B - • .... 39 42
New-York. • • • • 34 4!
Cincinnati. • • • . 39 » <

LIGUE AMKRK A1N K
G. P

New York , • • • 65 26
Philadelphie , • , 4k 26
Detroit . . , • , 44 »
Cleveland • * , • 46 36
Washington. , , « 44 36

40
Chicago. . . • . . 2« % 61
Boston. ,••••• 19 % 61

PC
.614
.575
.571
.623
.489
462
111
262

PC
.697
.651

.500 
.476 
. 47i 
.453
.443

PC.
.679
.571
.564
.561
.537
. 494 I
.154
-229

C’eut ce que se demandent les amateur* locaux, qui 
se rendront sans doute nombreux assister à l’ou­
verture du camp d’entrainement de Demers. — 
Demers et Fréchette se rencontreront dans une 
bataille de six rondes. — King Pothier et Ted Jo-[ 
lin se battront trois rondes, — Deux autres ba­
tailles de trois rondes auront lieu entre Vallières 
et Brydffes et Ted Pothier et Kid Bornais.

Fréchette aara-t-il capable da ré-
>i«Ur à KM Daman durant aix ror. 
dre, c’aat ca que #e demandent la# 
amateurs locaux, qui n’ont paa vu

Fréchette dans l'arene depuis plj- 
tieurt année# Le> partiaan# da Fré 
ehatta, qui doivent venir avec lui 
de Grand’Mère. ont bonne confier, 
c# da vro r leur favori triompher 
t,a.a il# n« sont pa« aura da In vie 
toir#, car Damer* aara una forte
^position pour Kréchcftw, qui a 

contra lui la handicap d'nvulr été nb 
sent da l’arèna pendant quelque

t-aipa Celul-rl tanta (fraintanant 
d y revenir et 11 ret confiant da mar 
quar aon retour par una victoire 
Rtureira-t-il? I! suffira da ta ran 
dre au camp d'entrainement da Da­
mera. ca «oir à 8 heures et 15, pour

e savoir L# combat qui mettra cm 
taux boxeurs aux prieei aéra da six
ronde#.

Troie autres bataillai «ont aussi 
aj programma et allas s'annoncent

mm# devant être de# plu# intére#. 
•antes. Toutes las autres batailla# 
*-ront da trois ronde*. King Pothier 

fera face à Tad Jolin. Vallière# 
aara un dur adverevir# dana Bridges 
T*d Pothier rencontrera Kid Bornais 
..e programma débutera à 8 heures 
rt 15 au camp Je Demérs, ru# du 
?!aton, près de î’HAteî Victoria. 
Tou# les amateurs da boxa sont In- 
v 1 té# t a y rendre ainsi qua les da­
res à qui on a réservé un endroit 

- ecial. Un# e«trade a été construite 
■ l’intérieur du camp de sorte que 

1 on est assuré d'avoir un# vu# par­
faits sur l'arène.

~ Il faut 12 manches aux 
Pirates pour triompher 
des Dodgers de Brookl

Ruffing et Ben Chapman 
font gagner les Yankees

qua da Charlie Huffing dans la boite) 
al la coup da circuit opportun de !
Ben Chapmann a la aixigmt grec 
daux coureurs sur les buta ont per­
mis aux Yankees da triompher de 1 
Browns de 8t-l»uia 4 â 2. Wally 
Stewart tint les Yankees à cinq coupe 
sûrs maie una passe â Ruth, la 11m 
pie da lAzxeri et la circuit de 
Chapman coûtèrent troia pointa dans 
la même manche. Ruth compta le 
dernier point a la neuvième alors 
qu'il prit le* buta avec aon quatriè­
me but sur halles. 11 croisa le mar 
bre sur une “Balk" da Stewart. Le.»
Browns ne purent faire mieux qu un Waehington 
hit par manche sur Ruffing.

Un simple da Spencer et un mau 
vais lancer de Appling donnèrent aux 
Sénateurs une victoire de 13 â 13 sur 
les White Box à la dixièma manche 
Chicago compta aix pointa à la deux 
leme manche et monta tranqui.le 
ment aon total à 12 tandia qu*
Washington travaillait dur pour e 
traiwer a la neuvième. Appling frap 
pa quatra fois en lieu sûr aur que 
tre apparitions au bâton, mais 1 
commit trois erreurs.

Un ralhamant da deux points à la 
neuvième manche permit aux Indian, 
de Cleveland da remporter leur 
troisième victoire consécutive sur le 
Athletic# da Philadelphia. Un cou; 
da circuit de Eddie Morgan et de 
deux buts aurcesaifs da Bewail c 
Cisswll donnèrent la victoire aux Ir. 
dians â la neuvième. I^fty Grava q .
‘aaçait pour la deuxièma fois depttf 
son retour aur la jeu ne fui pre 
-bancaux et subit »* deuxième dé­
faite consécutive. 11 #e fit frapper 
pour 18 coups sûr* dont six furent 
des deux-buts.

I«s Red Sox de Breton ont tenu 
tète aux Tigera da Détroit pour tri­
ompher da leur lanceur éta lia Vic Sor­
rell au score da 3 à 2 dans una par­
tie t n a aerréa où les lanceur# eu­
rent la maillaur du jeu. Bob Khne. 
qui lançait pour les Red Sox accoi* 
da huit h t* au Détroit tandis qua 
Sorrell « en accordait que cinq a eea 
coéquipiers. lies Sox prirent l'avan­
tage a la première manche avec deux

Il refuse de 
poursuivre

(hicago, 13— Bill Jurgee. î< 
court arrêt de* Chicago Cubs qui 
fut blresé de daux coupa d# fe 1 ca# 
jours dernier», a refusé d» porter 
plainte contra Mlle Violet Vaill 
qui commit l'agression. Le police dé­
cida alors da rédiger alla-mèma la 
plainte contre l'assaillant#, qu ##• 
aaya d« n# tuer aprea avoir tiré aui 
la joueur. C» dernier ne vaut pa# 
parler de l'affaira mais il déc.art 
qu'il a hâte da pouvoir reprendrt 
sa position aur l'équipe. L# Dr John 
Pavia a# déclaré que Jurgea devrait 
prendre un rapo* de troia ou quatre j 
sema nas.

n, un bunt da W'atsvood et un aim* 
e dan# la droite par Smead Jolley, 

t Loui# 1DOO00010—2 7 2
New-York 00000301X—1 5 1

UtvftM! BttoWftyt* Gray et Fer­
rell; Ruffmg et Jorgens.
Détroit 000020000------ 2 8 0
Boston 20010000X—â 5 2

Batterie*: Sorrell et Hayworth;
kl.na et Connolly.
< leveland 131000002 — 7 18 2
Philadelphia 200220000—6 10 1

Batteries: Hudlin at S»well; Gro­
ve et Cochrane.
' hicago | If R

0320212021—13 13 1 
Batterie*: Jona.«, F’aher et Gru- 

*■; Burke, Ccrffman, Marberry, 
Brown, Crowder at Spencâr.

JOE BOLEY, l’ancien arrêt court des 
Athletics de Philadelphia sa trou­
va maintenant aur la marché après 
avoir reçu son congé des Indians 
de Cleveland, qui l’avaient acheté 
dans l’espoir da renforcir leur in­
térieur. Boley, lorsqu’il reçut ;on 
congé de* Athletics passa au Ks- 
wark pour ensuite être passé aux 
Indians de Cleveland qui viennent 
da lui donner aon congé da aorte 
qu’il se I/o u va maintenant sans 
position.

Hargreaves 
va remplacer 
Bill Dickey

Montréal, 11—Al Mamaux a^ppris 
cet après-midi que aon receveur étoi­
le Charlie Hargreaves s en allait aux 
Yankees pour la durée de la suspen­
sion da Bill Dickey.

En même temps, Mamaux a appris 
qu# Pickey avait été condamné à une 
amende de 91.000 pour avoir brisé 'n 
mâchoire du voltigeur Cari Reynolds 
du club Washington. un9

- e#

Le Ste-Thérèse
bat le Boswell

L» Sainte-Thérè#e » remporté una 
éclatante victoire sur le BoevreÜ 
qu’il a battu au score de 25 à 5, dan#
uTie parti* où 11 «’ret sans ca*#e mon­
tré eupéneur à #on rivai.

Pittsburgh IL — La# Pirate* ont
au racour# à une couple d» tubati- 
tut# pour mettre la dernière main 
una Tictoirt d# 9 à 7 aur ire Dod­
gers d# Brook.yn a 1» dounème 
manche. Barbae at Dugas rempla­
çaient iee frares Wanar souffrant de 
légrre blessure# Il y avait un cou­
reur da retiré quand Barbe# fit face 
a Cy More à la deuxième et réussit 
*in simple. Dugas !• aaivit avec un 
long coup dana la champ qui compta 
pour trois-but# et a#»ura la victoire 
dee Pirates.

La parti# fut c» P**'0*» appeila une 
parti» très contestée. L«a Pirata» 
prirent les premier# l'avantage, car 
ils prirent dana Ire daux prem.èrar 
manche# un» avance de quatre point# 
qua let Dodger* annulèrent à la cin­
quième, pour compter daux foi# à 1# T hicago

miere manche, mail Jim c#lu 
Watkin# frappèrent pour |» e .. 
â la huitième at à la neuvième** 
oonner quand mêm» 1* victoire .. 
Card# ’.a Saint-Louis au «cor* da

Brooklyn 000 130 201 000-7 is 
fittaburgh 220 000 030 01—g 1» 

Batteries : Clark. Xcora 
Lopex; Maint, Harris et Graca 
Ph;ladslphi» 501 000 000—6 in
St-Louia 000 102 022—7 n

Batterie# : Hollty. p. Colh^ v. J'.v,; Carl.ton' Un^J, 
et Mancuso. 1
*>>W York 100 #H 001-4 11
Cincinnati 000 000 120-g a

Batteries : Hubball «t Hoc., 
Johnson, Ogden at Lombardi 
Boston 000 003 000—3

septième mai* voir les Pirates 
croiser le marbra tr°ui I0** durant 
la huitième manche. Un point • 1»
neuvième permit toutefois aux Dod­
ger# d'égaliser les chance# avec le 
crcuit de Johnny Frederick. Bil 
Harris rewipiac» He:ne Meine dans 
!m cinq dernirre manches »t reçu-, 1« 
crédit d la victoire.

Pat Malone, qui fut incapable de 
terminer la prem.ère manch» avant- 
hier aa racheta hier an triomphant 
da deux lanceur# du Boston. Il don­
na lui-même 1# «i*™1 du ralli,m*nt 
qui permit aux Cub* o’enrêgistrer u 
ne victoire de 4 à 3. Maiont tint D# 
Brava, à huit «>ups sure et Ü fr*P* 
pa un simple a la neuvième poui 
compter aur le# coup# de Herman et 
Woody Engliet. Bob Brown et Beri 
Cantwell lancèrent pour le* Bravé? 
1» dernier #e voyant tenu re#pon*a 
ble de la défaire.

Une erreur de Morrissey à la neu­
vième manche permit * J°e Moor* d* 
compter du deux èma but pour donner 

victoire de 4 à 3 aux Giant# *ur 
Red# da Cincinnati.

Cari Hubbell lança une belle par­
tie pour laa vainqueur# n# permet­
tant pas à un frappeur da se rendre 
au premier but durant lea six pre­
mière* manche* Les deux-but* rie 
Babe Hermann à la septième fut le 
premier hit rie# Red*

De# coups de circuit rie Whitney 
et V. Davis donnèrent aux Phiîies 
un# avance rie cinq points à la pre-

<*>1 200 001—4 9
eu „ , Br0W'’' C*»*»*!!
F,»ohr*r; M.lon. „ H.rtn.tt,

Batteries:

Joute rie 
lacrosse au 
Cap demain

Les ama?*«r* de 1» ero,M ^ 
< ap de la Madeleine auront IV* 
rasion d'assister à une partis 
demain aolr. à la cour de Féeola 
Dollard lorsque |*a Tigre* d. 
gérant L. P. Fortin feront f.c, 
à un ail atars de notr* ville.

L admission aéra gratuite

Des joueurs 
dispendieux

Breton, 13.- Le# Breton 
Sox alignent maintenant l'extér.aj 
la plu* dispendieux dans la 
Américaine, à l'exception da csd 
de* New-York Yankee*. Smead Toi 
!ey, Roy Johnson et George# Weti

1120,000, en argent en plus de p ] 
#ieur« joueur#. Le# extérieurs ^ 
Yankee# coûtèrent en tout 11 V on 
Ruth fut payé 9100,000. Combe $v 
000 tandis qu'il fallut donner a 
bonus de 95.000 à Chapman pm 
signer.

(ONCOURS TURRET POUR UN AUTO PAR SEMAINE
Vo ICI SIX

gra
gagnants d 

nd concours
ans 
d’écriture

Coocours No 1 

Donat Cyr 
Montréal, P Q.

Concours No 3 

Adam Gracie

Hamilton, Ont.

T a 0. et enfin lia ayou- 
s notre I# victoire â laur 
infligeant un h anehWage 
au "Boston Jr" Dana cette 

T I* roula frappa un

N l'al.g''wmant d« Yankees: 
R reeve* ri H. Breudat
Lanceur ; M. M^navu;#
Free's.

1er but : F. E. IWauére 
errât eourt; i,. Gr<'la#u 
*e hut: R. Beaavert 
arrêt court t F. C ne# et ta.
2# but. O* IMquln. 
îer rnamp; H. ih are 'r.
3# rkampe; J. T. Frou’.X.
3a champ. M- Teupia.
Feur informatian* a adtresar

Maurtc» Mer nvii.e M .<te tn^e e 
< ap Made ema Ouet, eu par télé g ^ ^
ehoue â C.ârmré Thiffauït ée 4 *|câ«il% 
â hear#» du aolr. 1427 w

• sette, gerant ?éâ fta-

A VOTRE 
SERVICE
k«

LE BIG SIX

VENISE BEACH
Au Lac a la Tortue

Un endroit idéa’ pour vous 
baigner.

t ahine* Votre linge en aftreté.

Admission ISc.
Aervlettea. Linge rhéqué. 

riare pour votre auto Gratta.

I M ENFANTA NI PAYENT 
PA».

L«t treizième 
des Yankees

Le CONCOURS de cette *e 
maine (LE NEUVIEME) pour 
UN AUTO PAR SEMAINE 
se clôt le 20 juillet 1932. Toute* 
le* entrée* envoyée* par poate 
après cette date compteront 
pour le concour* de la semaine 
suivante. Le nom du gagnant 
de ce concours ter* publié le 
3 août 1932.

Concourt No 3 

Queenie Gather 
Vancouver, C.B.

Concours No 4 

Lucien Racine 
Ltmoiiou. P.Q.

Concours No S

Jaa. G. Séirliné
Verdun. P.Q.

1111 12

Le* Yankee* Jr ont remporté leur 
Itreisiéme victoire da la aaison con­
tre le D L. S Jr par la acor# da 
14 à 3 Les principaux artisans de 
cette virteire furent E Beaudet qui 
frappa un trois buts et deux deux 
buta Morinville un troia but* et un 
deux buta. Des deux buts furent 
auaai frappés par Boisvert. L# lan­
ceur J. P. Prottlx retira sept hom­
mes au bâton.

Lea Yankees Jr déaireraient ran 
contrer 1# I.«violette.
Répondre par téléphona 1977. •

REMARQUE
L'unique condition d'entrée dana ce concourt, c'est que voua écriviex 
ce qui autf aur lea dot de 4 panneaux de devant de paquets vides de 
cigarettes Turret (de 20) avec portion du timbre d accise y attachée: 
aur le do* d’un panneau, votre nom; aur le do# d'un autre, votre 
occupa non. aur le troisième, votre rue et votre vüle, aur le quatrième, 
votre province. Attaches lea quatre panneaux ensemble et envoyes- 
1ns par poate. à ou avant la date de clôture indiquée a-deasua, au 
Concours d’Kcriture des Cigarettes Turret,

Case postale 2500. Montréal, P.Q.
ImpenaJ Tobacco Company of Canada. Limited

A£ent pour Instruments Aratoirae,
118, Onzième Rue, ouest, Prince Albert, Saskatchewan

Gagnant du Sixième Auto
Vous êtes peut-être le gagnant

Et ne serait-ce pas merveilleux de conduire un Coach Chevrolet 
neuf, modèle régulier ? Chacun de ces gagnant* a reçu son auto 
... et le seul effort qu’il lui en a coûté fut de soumettre 4 
•pécimens d'écriture sur le dos de 4 panneaux de devant de 
paquet* de cigarette» Turret (de 20) (voir détail* à gauche).
Rappelé*-vous qu'il y a un nouveau concour» chaque semaine 
et que le gagnant est choisi pour l’écriture qui révèle du carte* 
tère ou de» traits d’un intérêt inusité. Il te peut que vous jugiei 
votre écriture médiocre, mais vous avez autant de chance de 
gagner que le calligraphe expert. Le comité de* juges eit 
présidé par M. Frédéric D. Jacob, pendant 15 ans graphologue 
du Gouvernement du Dominion, qui envoie chaque semaine 
100 études graphologiques A de* concurrent* choisis.
L'auto sera livré le jour même où sera publié le nom 
du Aa&nant,

T
 CIGARETTES

iirret
LES CAVALIERS DE LA PLAINE

Epéwnde N# U*
Par ZANE GREY

Ceafte* news le •ri* ée nettey- 
er vee rèefewui #4 ée ri ret vee 
rkxvawwre*.

Le ee#*D#w* e#*v r# #* *vL'«

CENTRAL XZ
f.ew Gevarte. F***-

f AB F H FC 
F«as, Am.Mtr* 64 S21 M 123 J*Jr Weirer. P ret#* 76 117 Sé II» JT»

y* ~ 61 90# 41 114 JA»
K » n. fh Ills* 64 957 93 If* .35»

I M a ker. T géra *2 22? 59 79 446
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Le* Reeerâe »*#• femnantqeee' 
en# e#’e pe«r 4»re q«« .*# C key 
|Nee ne lea eet pe* bette en e**r* 
én 19 è *, m* • qee re eor» b en 
eni q«i ent tr omyh# e# eewr# le i 
â t Lee Rentrée *ont y rét# â lee 
reerefitrtr ycur a» #•;#« 4e Ré •* 
è le Jet# g ni leur pe re.

r

;
leealtnr vtrem Mer 
r irrite et Venter* Æe- 
paraftre dam m KuntaLn

Di (ÜxtaDoermnt fnifr—nt Tuîl nt me ban- 
#MT( Üt Laeri.tar "«ai» en rieux fou peut bien 
en rappmrJwr aanet pour éécouTrlr que opub nom­
mée >d roux et moi et nn«i pax sur Ma rmmée** 
noirw Aèuaod cala arrivera» u nous poursuivra. *

Laxrtter mit Wo animaux re- 
cueUUx par Ven tara en liberté 
(Sana le raar» * c hiena Ixaiiee to
suivit âane to sentier escarpé et rocailleux. Cto 
*ent;t une vague seroatfcm ae nreilegwment en en J 
voyant enfermé» entre ce* deux mur* de pterra 
Cto «nrigea mie ri «Se trait la peut* Pag *ve* 

•L* n eadqperait plu» nem de la via.

s’arrêter, examinant 
avec auantkm tout espace libre. 
Umtor battait la marche C 

était nerveux, mai à Lato*, Htonotoux. écoutant 
tnujcxir* *11 «ntendrait un bruit de pour**JU. 
Ui deux chiens montratont de* Agnes de nnr- 
vototé et U* mrüTatort l'air avec crainte a la 
tonr* : orei2e exercé* de Laesiter perçut to 
bnm «Ttme nenücade n aarréu fit un signe 
à Unsxw wt disparut parmi ton rocher», suivi de

Lorsque Laasîter re­
vint U était pàto et set 
tovTt» étalent serrées 
Ses yeux gris bn'.latent étrangement 

"Louise, je men x-ato au-devart deux et 
l m’en occuperai J* voudrais vous dire pourquoi 

J'y vais, mais Je ne to ferai pas. Je «ils »ûr de 
revenir." Les chiens demeurèrent »vM
Loutoa
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«o-r/U••• fr4"'
«t *«k Flniri 1m

^*<é. J* M ArUur S^>4Il4,4' 4
‘'m,'.*»-*1* t*"** *’

p.«t un. huiurn. «ai
llB*It*« d* •*

«■aiiam# Morri».
'*“ M A Péloauin d»
/ .ont vtnu» «u* Troi»* 

>inter I» fdv»r«nd. M«r« 
ck4rllb.«é ch.. 1.. r.U#lta»«a 

Rép.r.trl'».
d‘vM D..d.m. G«p»rd Joutd.in 
,, (1 B.<Um. Fourni.r ..Bt .r

,,, » Riiaou.ki p»»r ... d!-

“v* ït wtd‘me R.o.t Bour.». *!
X , „„ Mad.IelBe éUi.Bt à St 

c Bacqu.U. 1m .B»lt4. d< 
if modnme B Touo.*n*nt. 

Xw5omo:*«n« Almn Tourifny. G.
c.natorium d« BîoU. «t d«

.tour d’un brrf oéjour à Qu4b#c.

M.domoi.tlU Coronet UjoU M- 
. , *u Loc Mâiutou . mvi-

r Dr «t d» m*d»m« Eufènr 
‘*ft. g leur vilU d'été. 
ï.d.mo’Mlk Fier. Collin. oot 

a retour df Montréal ou o U fu 
fju.quoo •omaino* l'invitée 

H unt, madam. Donald.on.
•v madam. O. LarWièra, M 

•' adame Henri Méthot da Québor 
^ îlaé qakuoa jour, aux Troi,

Ririèro. récemment.
y t: medarno T. D. Malon. é 

a Québec au début de 1s
‘ _.;n. dernière.

M.d'.-B. J R M.cL.od d. Sh. 
.inig,„ «t »enu. »ux Troi.-Ri
rrH récemment.

V «t madame John Wickenden •<
a léa à Coa

ü. vl.it.l.nt U rnèr. d.
-,darr Wickenden. madame French.

y» » ne D. MacArthur, mademoi- 
t» a F ke, et M. et madame Dou 
r,s R.trhie de Montréal étaient 
|UX 1 ..Ht fre5 en fin de aemai 

çher M. et madame William 
Wkitehead.

MaàeTio.ee e Ethel Lundgreen de 
Mç*.rea a raa*4 la fin de ae.neinc
en notre cité.

y, - tt> t Sylvia MacCulîoch .* 
■itté quelque, jour, é Montrée* le

dernière, l'invitée de »a 
. fUr Tîademoi.elle Caroline Mc
C'a! loch.

Meeder.- .elle. Marianne et Claire 
Fe»;det de La Pérade »ont vanuer 

-0tre c té, ce. jour, derniera.

y (• madame Arthur Gélinas d< 
vèra étalant aux Tron-Rivièroe 

chèrement en voyage d'affaire., 
y et madame Sévérin Jacob d( 

Hérouxville aont venua aux Troia 
Iifièrea eemadi. ^

Madame Sauvageau était à Gen 
• y :a semaina darnièra, en vwi|t< 
chez aa soeur madaraoiaellc Albar 
tine Chandonnet.

Mademoisella Blandine Tourignj 
de Gerr y a ?aMé quelque, jour# 
aux Troi? Rivière* en promenade
chez de. amies.

Mademo.el.e Léonie Lahaye ea* 
d# retour de eeint-Pierre les Bec- 
qut# où * o e vieité •*. parente.

MM. Arthur et Welly Dubord 
Mademoise A Eva Dubord étaien' 
aux Troie-Rivière* en vi«ite cher 
M Arthur Lavigne, dernièrement.

X et madame C. M. Beaudet d* 
Sta-Anne da la Pérade étaient er 
notre ciré récemment.

Madame Philipp* Guilbault d< 
SwAnn <?*t venue aux Troi.-Ri 
r.èree la etmaine dernière.

Mademoieelle Noellie Bellemarr 
•at de retour d'Yamachiehe où eT 
fat perdant quelque» jour*, IMneitée 
fa «a coueine, mademoiselle Blanche 
Ledoux.

M. et madame Jo«*ph Juneau d* 
8t-Pa. n #ont venu» aux Troi.-Ri- 
rère*. récemment.

Les commerçants 
devront se soumettre

(Suit, de la page I) 
licenc* avait commancé à counr a 
vant i'entréa #n vigueur ^ui l'im 
poeait, cette circonatanc» ne rendni 
la lieanca obligatoir* que l‘anr.é< 
auivanta. Car l'autorité mun.cipalv 
était incapabla de livrer une licen 
c. pour un. annéo compléta. Er 
d'autre» term*, ail. n» pouvait 1 
vror ce qu'ell* vendait. Tel n'ea' 
paa la ea. qui e» pre«enta en D 
préeente espèce. La licence di 
commerçant root* bonne pour 1. 
moi. maie la corporation en aup- 
prime dea avantagea. Le commerçant 
muni d‘una licence pord la droit er 
cour, d'année de vendr* de la vian 
da au morceau. Ceci constitue ur 
préjudice, cauaa dea dommages mai 
n’affecte pa. la durée de la licence 

"Le eavant procureur de l*!neulp<’ 
•'e paa attaqué devant cette Coui 
la légalité de l'article 14a et pou 
cauee Elle n« pouvait I'entendn 
.ur c* chapitre par défaut de ju 
ridiction. Si le règlement numér 
16D est entaché da nullité, cett* 
nullité n’en *at pas une qui rend' 
le règlement inexistant, Ultra Vi 
res. Partant le règlement .ub«i.t' 
tant qu'il n'aura pas été annulé pour 
peu que l'inculpé entreprenne d 
l’attaquer d# la manière indiquée 
par la loi. D’ici U. la Cour # du 
Recorder doit l’appliquer.

Toutefois. comme H ne a'agit !c 
que d'une cau.e-type *t que l'in 
culpé n'a entendu que provoquer ur< 
définition d* droit» après l'amende 
ment, je maintien, la plainte, dérla 
r* l'inculpé ccupab!* de l'infractior 
reprochée, mai» euepend. contra lu 
ma sentence."

DEVANT LES TRIBUNAUX 
N ou# a von# demandé à Mire Lé 

opold Pinsonneault, procureur dr 
défendeur dans cette cause s’;l en 
tendait aoumettre la question de 
vant le# tribunaux; il noua a sim­
plement répondu que rien n’avai 
encore été décidé. Mais noua «avon 
de source certaine qu'une actio? 
en dommages eera pri«e contre 1 
ville par les commerçants licencié*, 
qui #e prétendent lésé# et qui veu 
lent être remboureés de leur 
perte#.

Les beautés du Canada 
illustrées par deux 

films, au Rotary Club

il
7 ^

Le Britania fait sa toilette

(Suite d* la page S)

Le lendemain matin les axeur 
aionniate. repartent et découvrent <* 
distance un nid de perdrix rempli 
d’oeufs. Mpoiis da la mèra.

Au cour# da la journéa le camé 
ramaa divjuvra un# troupe da che 
vrauil» à 150 piads da dietance; 1er 
fine# bêtes entendent du bruit *^ 
s'enfuient. Us reçoivent eouvent le 
visite des chaceure, faut-il préau- 
mer, car il. montrent un. grande 
nervosité. Dan. certains coin, ou le 
boi» est clair de# flasque, d tau 
salé, at irent le» horde# d» che 
vreuile tous viennent de loin lam 
pent à grande coup, d» langue le 
liquide précieux. Noue noue en 
fonçons davantage dan# 1* boi* e* 
nou. rencontrone un orignal qui 
tout doucement, la barbe dan? 
l'eau, boit lui sumi. Mai. il soup 
çonne l'ennemi au moindra bruit. 
Dès qu'il entend venir il remonte 
sur la riva et reperç au trot. Le 
jeune, sont cependant moin» «oup 
çonneux et aiment à poser devant 1» 
caméra. Le film se termine P*r un» 
évocation de l'hiver à la port# de 
camp de chaleur, où de. oiseaux

, üajru ii Composé Végétai de Lydka L tnklu*. i

Elle avait de vilains vertiges
Peur de U.xser la maiaon ... Teignait 
que ce % ex it affreux l écrase. Elle a 
be- n du Composé Végétai «e Lydia
F- Pmkham, en tablettes.

Le» cinéma» de France-Film

CINEMA DE 
PARIS

AUJOURD'HUI
HARRY BAUR

RENE LEFEBVRE
— dans —

“LES 5 GENTLE­
MEN MAUDITS”

F no puissants réalisation d* 
Julien Duvivier 

EMOUVANT î ! ! 
MYSTERIEUX I ! ! 
Attraction «pédale 

Rencontre Doglane-Numa 
Poor 1» championnat poids 

lourd d* la lotte

MERC REDI ET JEUDI

Une nouvelle manière 
d'oublier la depression 
Voyez ce» deux corné 
dien» dan» leur meil­
leur vue jusqu'à date

GEORGE 
SIDNEY 

CHARLIE 
MURRAY

«mCOHIN
AMD KILLY*

En plu»:
Comédie 

Revue 
Nouvelle»
CE SOIR 

Article» de
I toilette» Gratis aux dames 

Commençant Dimanche

! “MERRILY WE GO 
TO HELL”

AVEC
FREDDRIC MARCH 

SYLVIA SIDNEY

La prohibition 
tient ferme 
Assermentés

Washington, 13. (P.C.)—La premiè­
re épreuve d* la prohibition au con­
grès américain depuis les conven­
tions de partis, n’a paa été heureuse 
pour les humide.. Le aénat par 
un vote de 50 contre 25 a rejeté un 
hill ayant pour but de légaliser une 
bière contenant un pourcentage d’al­
cool plua élevé et qui arrête pour cef 
te session le mouvement déclanché 
en faveur d’une bière contenant 3.45 
pour cent d'alcool au lieu du 1*2 de 
un pour cent actuellement permis 
par la loi.

Matteau-Roux
Samedi le 9 juillet avait lieu à 

»‘ég.iaa du Tré. Saint Sacrement le 
mariage de M.le Marie-Jeanne Houx 
fille de M. et Mme Evariste Houx 
avec M. George. Matteau fils de M 
et Mme Joaeph Matteau de Grand' 
Mère. La bénédiction nuptial» leui 
fut donné* par M. l'abbé Donat 
Baril curé de la parois.», fendant 
la me.se il y eut programme de 
chant par la chorale des Enfant# 
Marie. La mariée portait un* robe 
georgette blanc, son voile de tulle 
était drapé et retenu eous un ban­
deau d* muguets. Son bouquet con­
sistait en une gerbe de lye. La pe­
tite bouquetière Madeleine Houx 
cousine de la mariée portait unr 
robe de georgette bleu pâle garnie 
de satin ro«e et portait une cor 
baille de ro.es.

Après 1a cérémonie un déjeuner 
fut servi chez M et Mme Evar^tc 
Roux parents de la mariée parmi 
le. invité# on remarquait:

MM. et Mme. Evariste Houx. Jo 
eeph Matteau, Albert Roux, Elphègc 
Matteau, Antonio Matteau, Arthui 
Provencher, Alphonse Matteau, Eu­
gène Beaudet, Henri Beaudet, Zé 
ph rin Baril, Alfred Baril, Mme 
Char.es Provencher, MM. et Mme# 
George* Mailly, Emile Neault, E 
douard Roux, Alpha Forcier, Mm< 
Wellie Lefebvre, Mme Alfred De. 
chênes de Lowell Mss., M. et Mm* 
France Patheram. Ma#s, Mme Ar­
thur Poirier, MM. Camille Roux 
Roeario Roux, Léo Pelland, Philip 
pe Baril, Lucien, Grégoire, Jean- 
Paul Roux, Marcel Lefebvre, Mlles 
Cécila Roux, Jeanne Matteau, Si 
monne Roux, Yvette Lemay, Exilia 
Baril, Bertha Baril, Simone Baril 
Dorilla Pelland, Juliette Beaudet 
Clair» Beaudet, Vqléda Thibeault. 
Les nouve.ux époux partirent en­
suite pour Ottawa. Pour le voyage 
la mariée portait un costume de 
marocain rose avec feutre de même 
nuance. A leur retour M. et Mme 
George. Matteau habiteront S:-A1* 
ban. Ile eurent de nombreux ca 
deaux.

DERNIER JOUR

‘Coeurs Brûlés”
Avec

Gary Cooper 
Marlene Dietrich

|THEATRE|Imperial
MERCREDI ET JEDIT

JOE E. BROWN
DANS

"TENDERFOOT”
En plus:

“Mystery House"
Revue et Cartoon

Commençant Demain

2 grand» film»

‘Makers of Men”
avec Jack Holt

“FightinK
Marshall"

Avec Tim McCoy

use; les mnonces

jLea nourellea du jour

peur miconer. Ce superb* fila «'in­
titulait “Happy Hunting Grounds'*

La deuxième pelliculw avait trait 
à Atlin, Colombie-Britannique, ré­
gion de montagne, dont la commet 
•• perd dan» le. montagne., d* g * 
cier# «e mirant dan. la eristsi de 
eaux glacées; montagne, affectant 
aux fjord. dL Norvège; soleil. s< 
mirant »ur le» vagues; totem, aux 
figure, d* gargouille.; chien, e» 
quimaux servant aux traneport# au 
la neige; rapide* aux large» filet 
argentés; grottes creueée. à mêi.v 
la. rocher* par 1». irruption. d 
l’eau, c’ast tout cela qu'on voit dan# 
c» film merveilleux et l'oeil es 
continuellement eou# 1* charma d* 
ce# panoramas fameux. Tou. les Ro- 
tarien. #• «ont dits enchantés d< 
cas d»ux pellicule, qui en.»ign«n‘ 
à connaître un» parti» souvent f 
gnorée de notre pays.

Au cour: d» .es remarques, 1* 
préaident Baillargé regretta !‘aa 
aiatanc» maigre qui «'était rendu 
la aemaine dernière à l'ouvertur» 
de aon terme à la présidence dt 
club. Il déclara qu'il avait fait 22' 
milles pour assister à cette aéanc' 
et que si tous le. membres s'é­
talent donné» la même peine l'a. 
aistance aurait été plu. importante

U ajoute que raeaistanc» aux 
réunions du club «ont la vie mèm# d( 
ce club, que le devoir des Rourien* 
e.t d'assister à ce# réunions et que 
si des effort, ne eont pas fait, pou; 
améliorer la situation, il ne vaudra 
plu# la peine d* faire venir des 
conférencier#. Il ajouta que Québec 
et Montréal avaient de forte» a# 
siatance# aux réunion, et qu'il n* 
voyait P«s pourquoi 11 n'en serei* 
pas de même pour notre ville.

Deux visiteur# furent présenté, i 
l'assistance MM. David R Finie/ dt 
Hudson Fall* et Thomas R- Ramsan 
d* Glens Fails.

Parmi le. membre# du club des 
Trois-Rivière# on remarquait MM.

Râi .argé président, Waite 
E. Roy, Roméo MorriMette, Gaor 
ye# Allen, Roger Bisson. Rober- 
Clark, John Frégeau. président de la 
Shawinigan W’ater and Power, Er 
neat Denoncourt, Paul Rivard 
Dioni. Hébert, Mauric* Langlois, C 
Bang

Quand le 
papa rentre 
à la maison

Il n’a pas le temps de jouer 
beaucoup — car c'».t tout de eui- 
te le temps de aouper pour le fis­
ton. Comme vous aimez tou» deux 
à 1» voir manger... plonger dan» 
aon asaiett» de céréales avec du 
lait et des fruit», et engouffrer 
littéralement le» bienfaisante» ca­
lorie., protéine* et vitamines.

Si vous n’avez pas essayé cela 
—donnez-lui un hol de Rice Kri»- 
pies Kellogg. Voyez-Je écouter.. 
car ce. bulle* de ri* grillé craquet­
tent réellement et fort. Puia re­
gardez-]* manger.

Le Rice Krispie» est une des 
mtUleuie» céréale» pour les en­
fants. Si alléchant, nourrissant — 
et facile à digérer. Servez-en au 
déjeuner, au lunch et au souper. 
Le Rire Krispies favorise le som­
meil de. jeune.—n'e»t pa» char­
geant.

Toujours frais comme au sortir
des fours—dan. le paquet rouge- 
*t-v«rt avec saé intérieur hermé­
tiquement »r»Ué. En vente chez 
tou» le» épicier». Fabriqué p»r 
Kellogg à London. Ontario. Qua­
lité çaiauti».

Les conflits politiques 
finissent par des morts 

parmi les Allemands
Berlin. 13. — Tendis qua l Ai «ma­

gne se 1 vra.t à une ardent, discus­
sion concernant l. régla ruant dea ré- 

* parations intarvenu a Lausanne, en 
fin de semaine, neuf personne, é- 
taient tuée» et un plu# grand nom­
bre ble«#t>» dan» des conflit# politi­
ques en diverse# parti», du pays.

On voit Ici l'historique yacht de Sa Majesté, le Britannia a Cowes, a- 
lors que les membres de ton équipage sont â lui faire sa toilette 
La saison du yachting est déjà commencée.

Brunault a prononcé 
l’oraison funèbre lors du 

service du curé Lefebvre
(Suit, de la paga l)

Ed. Rousseau, Henri Thibault, E 
Bonin, L. P. Binet, J. F. Tétreau 
Ernest Leclair, Donat Léveillée, H 
Lemaire, J. L. Dubuc, L. Jutra.» 
E. Call, O. Grenier, H. E. Las- 
sonde, G. Beaucheene, O. Morin, R 
Beaudet, E. Mondou, J. E. Ban 
R. Doucct, C». H. Lafore#t, Charles 
Masson, Wüfrid Messier, Raou 
L'Allier, Ernest Poirier, Wa'.te 
Houl», Alph. Taillon, Emile Bib#a 
J. E. Guillemette, Alphonse Al src 
G. E Roberge. Cyrille Morvan 
Gaston Dubé, Eloi Genest, Arthur 
Taillefar et !*• RR- PP. L. M 
Lirette et Joseph Drolet, S. M. M

Parmi le# parent# présent» étaien 
ses frere. MM J. Adélard Lufeb 
vre, Bristol, Conn., Arthur, Walter 
et Eiphège de Montréal; ee# *osur» 
Mm* A. Trudel, da Montréal e 
Mme E Lahaye de St-Zéphirin ; 
»on beau frère M E. Lahaye; se< 
belle» »o»ur* : Mesdames Adélard. 
Arthur et Walter Lefebvre; sa tan 
te: Mme Vv# Emilien Précourt; ec< 
neveux et nièces: Mlle Lurienut 
Trudel, MM. Lucien, Alphéua, Pau 
Mozart «t Jean Trudel de Montréal 
M «t Mme G Faucher des Trois 
Rivières, M. et Mm» A. Kirouac d' 
Bristol, Conn., Mlles Méüeieane * 
Julienn* Lefebvre d. Montréal, G» 
raid, Jean-Marc, Paul, Jesnne d’Àr 
Roch et Rita Lefebvre de Montrés 
Mlle M»d«î.in* Lahaye, St-Zéphim 
et entre autre, cousins et cousine# 
M. et Mm# Emile Lahaye, Juliett 
Lahaye et Maurice Lahaye d» St 
Our#; Mme J- Cajolet, M. Reine c 
Robert Cajolât de# Trois-Rivière» 
M. et Mm* H. Champagne, Gustave 
Gilbert», Gérard, Paul, Alice et Y 
vonna Champagne de St-Cyrilî. d» 
Wendover; Mme U. Laforen de< 
Troia-Rivière#. Mlles Marie-Paule e 
Jeanne Lemire de La Bai» du Feb 
vr«.

Démonstration 
sanglante chez 
les communistes
Un orateur communis­
te provoque la bagarre 
qui met aux prises les 
policiers et les audi­
teurs.

St-Louis, 13. —Quatre homme, oi.t 
été atteint. p»r des balles tsndi» 
qu'une vingtaine d'autre# ont été 
blessé# par des projectile#, quand 
la polie» dut avoir recours à des 
bombes lacrymogènes pour di#pers#r 
une foule de 3.000 chômeur* qui s’é­
taient rassemblé, .ur la pelouse de 
l'hôtel de vill. tous les auspice» du 
Unemployed Council of St-Loui., or­
ganisation communiste.

L. trouble commença à la suite de 
trois heures d# discours, quand un 
mouvement fut opéré pour pénétrer 
de force dan. l’hôtel de ville. Six po­
licier» ont été blessé» et 25 hom­
me» et 10 femme» ont été arrêtés 
Pluaieur» étaient assez grièvement 
blessé*.

Le» quatre» homme» atteints per 
des balles tirée* par la polie», lore- 
kue c#ll»-ci fut attaquée à coups de 
brique» et autre» projectiles ont af­
firmé qu'ils n» participaient pas à 
l’émeute et qu'il# avaient été frappés 
par des balles égarée#.

Dan# le cortego on remarquait 
M. Antonio Hélie, député d'Yama. 
ka; «ea confrères: MM. Adolph' 
Allard, avocat, et Oscar Las«onde 
M. Léveillé, notaire, Dr Veil eux 
M. Bruno Lahaye, M. D. le no 
taire Joya! et Mme Joyal, Maurice 
P. Jutras, N. P., MM. Maurice La 
h-.ye, Paul Comtois, Arthur Pinard, 
Xavier Lahaye, Adélard Girard, J 
B Carpentier, Mme Eug. Côté, M 
et Mme Evariste Plante, MM le 
marguilliera L. Léveillé, R. Robi 
don. Wellie Parenteau, D. Plante 
et Albert Nadeau.

M l'abbé Alcide Lefebvre est n( 
St-Zéphirin de Courval, corn 

1 Yamaska, le 24 janvier 1&M3. fit 
se# étude# au Séminaire d» Nicolct 
et fut ordonné prêtre par Son E* 
celler.r# Mgr Brunault, dans i‘é 
gliae d» Drummondvi'la, 1* 20 sep 
tembr» 1008, sucre#».vement vica r 
d* 1906 à 1921, à St-Pierre 1er 
becqueta, St Bonaventure, Gentilly 
Ste-Gertrude, Bécancour, Stanfold 
Ste-Perpétue, Ste-Ann# du Sau.t, St 
Joachim, St-Françoi» du Lac. L» 1' 
mars 1922, il était appelé a la rurr 
de Ste-Jeanne d'Arc qu'il occup 
jusqu’au 12 octobre 192'>, #’#*% •?’* 
fut nommé à St-Gérard où U *r 
décédé le 6 juillet cou»*fti, . , „ 
sept année# d apo«tolat fécond, a 
yant su earner lea coeuri de tous 
• e. paroissien*.

Fin tragique d’un 
roi de la chaussure

Prague. Tchco-Slovaq-ie, 13* **
(pC.)_ Thomas Bata, U ’roi déjà 
chaussure" et un enthousiaste d# .a-
viation, * est -’n
*v;on particulier «’écrasa «ur 1* *° 
sur »on propra aérodrome.

g*ta, qui avec son frère A.tad a 
fit une fortune dan. le» chaussure.

fit un apêtra de lu«»ge de» aéro­
planes corne moyen de traneport 
commercial. Il y a deux an., il » 
hetait une flotte de tro^ «n-mo­

teur# pour #es besoin. eoBimercliux.
Il »ongeait aior» à «e servir d une de 
c## machine, pour survoler i’Atian- 
tique.

Il partit de Prague, il y a moins 
d’un an, pour un# tourné# aér.enne 
avec de. échantillon» de chau.»uref 
afin de trouver d» nouveaux débou- 
hé» d# terrain, a Calcutta, pour y 

établir une manufacture, car il tro’J* 
vait extraordinaire le fait que 30 
million. d’Indien* fussent toujours 
nu-pied». Il exprima ion intention ie

Ce fut le dimanche le plus ean- 
glant de la nation depuis le début 
du présent tumulte politique.

A Ohlau, en S .eeie, on dut fair* 
appel à la Reichswehr pour prêter 
secours à la police- Les partisan.

Molf H tier bataillèrent *>«•- >* 
Re :h»ban nermen républicain» à cet 
endroit, et la lutta terminée, on 
conatata que quatre personne» avaient 
péri et que ica blessés étaient au 
nombre de 31.

Le cabinet a unanimement ap«
prouvé l’accord d» Lausanne, qui est 
vivement critiqué i«r Herr Hitler. 
( t dernier affirme que le peiement 
de 3 milliard» de mark» par l'Allema* 
gne que comporte cet accord ne vau* 
dra que S marks dans 6 mois.

Le chancelier Franz Von Papen 
déclaré ici: "Je me demande »i 

rémission d'obligations de 3,000,000,* 
000 marks sera flottée d’ici à 12 ans.- 
Si elle l'est cela voudra dire que la 
nation est rétablie aur se» pieds é- 
conomiquement. Notre tâche immé­
diate est d'adopter chez noua dea 
mesure» par lesquelles le gouverne* 
ment verra à transferer aux élé* 
ments de l'économie allemand» le ré* 
sultat moral d# la conférence de 
Lausanne.

En plus des troubles d'Ohlaa, dea 
désordres assez sérieux s# sont pro* 
duit» à Breslau, Hindenburg, Aachen 
Brème, Plauen, Witten et Kiel.

fabriquât une chaussure d* toile a 
vec neraell# de caoutchouc pour *e| 
détailler environ 30 centins la paire 

I quitta hier matin .on aérodrome 
privé pour la Suù^e. Son avion pri- J 
d# l’altitude, monta ju.qu’à environ 
8000 pied., puis tomba tout à cou: 
dan» un virage et alla s'écraser «ur h
••i.

La production domestique d’huile 
brute a été durant la aemaine du 9 
juillet de 2,150,199 baril, par jour en 
lugmentation d# 51,635 barils sur a 

eemaine précédente.

ORANGE-DRY
Le détaltérant idéal.

24 15
VERRES 
CfHvmand»* d»

CENTS 
•rt

épic.ar, pharwutnin 
ou restaurateur.

Se fait en an instant
Mélangez dan» d» r»nu. 
Sucrez et »errez froid, 

c’est déhneur.

b juillet 1ms

Baillargeon, Belleau & Fortier
AVOCATS

ELZEAR BAILLARGEON, U.L.D., C.R 
NOËL BEL!.EAU. C.K 
GABRIEL BELLEAU. L.L.L.
LAVAL FORTIEK LXB

EDIFICE DE II BANQUE CANADIENNE NATIONALE
71. KU1 SAINT-PIERRE 

Qaébec

Lard.-Mere -Sara —).a •

Se dement la main
Pour faire grande et proapère, la aru /•
brassent wæntmli&mmnt canadienne-
français et indépendante.

Li Brasserie Champlain
Liaike

MANUFACTURA*!

Special
LA CONQUERANTE DU JOUR

elle
Porterchamplajn
UNVQAI PAIN LIQUIDE

Distributeur pour Trois-Rivières, J. A. JULIEN Téléphone 738
Distributeur pour GrancTMère et Shawwinigan Falls, Gustave Paquet Tel. 42

Profitez de votre chance 
pour gagner un

AUTO CHEVROLET
POUR 25c

FU MANCHU
Episode No 289

Pu Manrhu allait faire le ge*tê d'BppeJer tes 
eacUves pour nou* envoyer à la mort lorsque je 
parlxl. Arrête* r crixl-je.

U baissa H» main* et, ne retournant, me dit : 
•Docteur Petrie, je voui 
écouterai toujours avec 
respect *

Par SAX ROHMER
Ororigt* BeL

Tirage au profit de la

COLONIE DES VACANCES 
LAC A LA TORTUE

$••» e«#rtc#e ém Club Reterf de» TroU-Rivière*.

Dornti-nous notre Ubertr

"gi.iufPi un de vm pfüfavet avec nou*’ enntl- 
nuai-Ja "et je lui remettrai le paon. Noua voit 
donnerons ensuite dix minute» de grice après 
quoi nou» aérons libre» d'entreprendre ce que 
noue voudron».**

Je conwmx I" -rta F\i Manrhu et Immédiate­
ment il noua débarrassa de no» lèena.

14-lao.»j

dis-je, “et jg vnm rendrai 
votre honneur perdu—Je vou» 
rendrai le paon blanc ra>
cré r

La docteur ru Manchu ae pencha en avant 
juaqu à oa que aon vUage fut près du mien et je 
pouvais voir le* innombrable* ride» qui cou­
vraient «a peau Jaune "Paries !” murmura-t-lL 
"Vous enlevas d» sur mon cœur un bien lourd
fardeau T

E

" l/'’

DU minutas plus tard. Smith et moi échan­
gions pour notre via le paon effrayé et remuant, 
que J’avais capturé avant d’entrer dan» le repai­
re de Fu Man chu Pendant que je prenais la 
paon dan» le taxi qui attendait. Pu Manchu ma 
fit un profond salut K le sinistré esclave qui 
1 accompagnait se mit à sourire de façon diabo­
lique Puis tous deux disparurent, fidèlaa è 
low pron.rsaa.
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Bourse, Commerce et Finance.
Le mouvement de hausse s’est poursuivi à

Montréal et les profits ont été nombreux

BOURSE de MONTREAL

Le marché de 
New-York fut 

irrégulier

CONVERSION DE DETTES VIVRES EN ENTREPOTS

4^ :* Ju et .182 fourni* eu N auv# sta pê L. G Baaub en A Ce

kfl'-a
278 Rue N'

s •
*r# Dem*

Ose. Haut B»* Farm

B C Fewer A 15 S 28 UH 18%
Be’’. Téléphona Ce. 7$ «4 76 4 74 H 74 H
Bran.tan SH D*a 9» 9!»
B . 4 Proi tj-vot, “A n 16 !•
C an . tiré Ca. 4 4 s 4 4L*

166 «an. Cnr é Found to. p14 Il H II 11 H
an. Centra. Ei#ctr:e 186 IDS IDS ir>

: M) ( an. In4. Alcokol l.'o *‘A 1:4 IS !H 1H
< anad an F»r fit R» w»y :o\ 1 i H 1DH 11

16 • • n Me» 'n# b p L ' a# Ltd 7S 76
90 « en. ( ament 7 H 3’* 3 8H

( or»*huit f' ’ W 4 4 % 4 4 V»
666 ton M.n.ng A Rme.ting •0H 55 38

2D < an Hydro 20 H 32 30 H 12
670 Damin on Br dgo fo 18 12H 12H

Dom.nion C »** Co. I.A4 31 38 36
Dom. Mae! é CmI B 1H 1H 1H 1H
Han ton Bri iga 8 '* 4 JH 4
Intamat ona! Nickel Co. 6’» 6 H ait0 m

; jy Montre*. L. H A P. Com 2» g« 29 81
Montreal Tramway» ♦4 86 96 94
Mont Power Iiê>entur» 37 5%H 37 H

3V) Mc Call Frontan»'* g 9 f 9
; AA Nat Me«! ( ar ( orp. * H f 7 H R
067 Natiossl Bretvarie» 14 1 * 13 Té 11’»
790 power Carp af Canada Ltd R 8H R RH
)*2 Qu#He>- Pow#r Co. 11H 12S 11 T» 12H
966 Shaw n g»n Water A Power 11 Vj MH 13

.«taal Co. of ( anada 14 ’ (
V 1 a u B'acuit Corp. Ltd 5 H 8 H 6H 3 H
M n n i peg Fleet rie By 5 8 3 S

BANQUES
«"sralenre Nat tor a a 1J7\ 127 \ 127\ 127 H
46 < oirrnerr* 146 141 140 141
54 MafMrénl IDA 19'> 1 d «S 193

Royal 144 146 144 141
Torusta 186 186 180 156
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Les valeurs étrangères à New-York
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Les titres les plus actifs ont gagné d'une 

fraction jusqu'à deux points et les 

moins actifs firent jusqu'à 9 1-2.— 14,- 

117 parts vendues.
Montréal 13. - L« mojvamtrt da I l I-l pn.fit à 9 ft Canadian Car fri- 

hau»ta • •*t rontinu» «ur la Bourse I v.iéfit 3-4 de point au court da 11. 
df Monte * . ■ ant f ♦ an * d h er. | ( «/.«dian Car ordmairt a haut*# de
l*r« titra* et pl^a actifs ont fag'f j 1-2 point a 4 1.2. Paeifiqu* Cana-
otpuia un* fraction 
utux po.nta tandis 
moins artivas ont 
9 12 pointa 11 y

d* p
quo its valeur» 
rat ne juaqu’a
a #u aat pertr 

aeu.ement a oppœer a dix-neuf 
kâ.ra La d»m*nd« était beaucoup 
plut forta qua durant U* »éam«* 
préréder.ta* 14.147 action* ont 
chan** da main». Montreal Po*er a 
•nreff.*tre un roulam**it de 1>S0

14. ;*«qu'a ! dian da ê da point à 11 1-1, Lot*
«iiutt da 12 point à 4 1-4, Dentl-
ii.on Bn .f* d* 3 4 d« point n 
12 12 Domin on S te* et Coil B d* 
1-h de point a 1 1-8, National Br*, 
wnriea da ! 4 da point à 14 J-4, Na­
tional .Steel ( ar d* 1-2 point a 7 1-2, 
l' j + tr f orporat on da 1-2 point à 
A ] ?. Québec Power d* 5-8 de point 
a 12 1-2. etc. Let act otm da la Ban-

artio • pour farmer en mieux do | qua da Montréal ont roté un p!a-
1 • 4 point au court da Si 3 4 La* 
dé:,er;tur«a de Montréal Power ont
»afné da 1 3 A point Conaolidatad 
Smaltart a encor# donné la ton au 
marché local en hauaaant da 9 1-2 
pointa au cours de 59 1-2 après avoir 
touché A'i Ca titre a fftfré plus d* 
15 pointa durant la eemajna rouran- 
ta avac un léf#r roulemant

Sihawm.fan a r»gné 2 points hiar 
au cours d* 13 .Stoe! of ( ara la 
1 1-2 point a 1 M ' o.l Krontenac

fci.d d* 19S an mieux d* cinq pointa 
et la* artiona de la Banqua ( ana 
dianna da Commerça ont rfafné 2 
points tu cours da 14A. British Ca- 
iui.ibia Powar A recula d'un demi- 
point a 18 I-A

1^* v* tes d'ohüfêtiana se aont 
coiffrees par 42A,900 Les obUfet.ona 
du ( anadien National et ceilta d* 
1 Ontario Power Servie* ont été vi-
£• uroutes.

Les produits
de la ferme

Montréal 19.— La bourra a affi­
ché un# tenue plu* ferma hier #ur 
la marché des produits de la ferme; 
il »• vendait IA 1-2c la livra aoL un* 
fraction da cent plu» cher qua lea 
jour* précédent# L# fromage d un 
autre càté était enclin a être plus 
facile et la# vendeur# le cota.ent I 

1 4c pour celui da l'OntarioFFRM ^ v ^ ^ |-
et 9 1 4 9 3-8r pour calui ?! 1 Qu4-

72 H bac avec un m met v r»l ume d« \en
94 tas. On donnai t pour raisr>n d r rat
94 { ta tranqmlité 1 • faihiess* d* • Il­

Ml’» via sterling q> i aff retail !(•# ex-
18 portât ion •
16 Las arrivage# d'hier ont été de 7-
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CURB DE MONTREAL
Estions faarnl** aa “No#**l

Hat* par L 6 B*aaMa«,
171 ma Notre I»aia* —

►dit

i a u cour# du mr> # 
foioinbie-Hntanniqu#, le# per* 

aont généra’iemnt un , »n 
■e» a ,a m^yann*

d*r\# ULe «eu! ihar.gement rau 
• uperf ei* de# cn’.turts tard.ve»

- n* t « t # dan > r« pomtnea de tirrr 
la suit# da diminution» dan# toul 

i ' . e«. #x epte * Qué; -»
s s. kat hawan, *# p u» forte, 

minuî on» a# trouvant dan# I#. 
g 0 commtn ta a# d» . 'tntai <, 

Mar ttme» I^a autres eu t it

KTA I 1
3.» Jt IN 18..J

LE

MINK

Hughs#

La situation 
des récoltes 

canadiennes

du Man toh» et d* ta 
• ont généra'ara en| r* 
meyanna. mats rv'ia* 

d* VA Karta aont eapér euran à 
majnaa9 *t a# p'a* pramelteuaav L 
(«mt .'a Cnnoda. La fai# et •* pèt« 
•«•• d«a Prairta« a«at beeaaes- 

maiVaan» q«a dnna I# r**t* 4« Demi 
ni an Ma gré .as dam mage* par ta* 
'overts# #t le# ram#*» aenat pa.* L 
•e-hf'#•#• at in fré a. ’t réee‘*a de 
bip d* prtntampa n nméLoré te# pro-

tr< î *

s ^ v rulttirea e»t 
hif froa

r t d n SI

9 bo^te# d# fromage contre A.AAl 
il y a un an. 2.17A boites d# üfur- 

aont arrivé*# hier sur I# marché 
.Montréal contra 5.AI2 l’an pa«- 

à mémo date On n’n anrég.stré 
aucun changement dans le» pnx d* 
iftail du beurre fl #• vendait 1 Ac 
*n boit# de 58 livre» et 19c en pain 
d‘un# livre.

O- rapp • ucui» • hangemont 
«ur I* Marché dén oetwfi l * - dglrna 
y* seiMlairiit. au wag-tu. *JI) ‘JO l-éi* la 
rtnuxain*, ]*■ premier* 17c* et le* *e- 
♦ oiaU J I* f es armagr» d'hier ♦»nt

Libres.
26

été de 2.291 raiaaea rentra 3,006 à 
même date ran i»ai»sé Iprix dea 
mar< banda détaillant* étaient:

Eu rartona 
Spéciaux 27
Eitraa fraia 26 2.'
Kraia premier» 23 21
Krai* aerond* JR 1'

lie* même* rotation* étaient en vi 
guetir sur le marché dea solaitlaa.
Volaille» pour bouillir 1 h *J*J IB JD
l’oulef* pour rôtir ’JD-JM 1H-24
l’**ul« t> nourri» au lait JM-30 JB-as
l'ouleta pour frira JD-21 iv-ift
Poulet* pour le gril 1 JO-JJ
Pigeon* pour le gnj J.VJB 23 24
I Mmlon» 24-JB 22 24
( 'anef on* JD Jfl
« enar«L li> 14
( tison» 1(1 13
Oie» 15 U

Isi (liminuf ion de» offre» ■ ur le
manbr de* tinlles patate» a causé

New York. 18— Pondant In aétnfd
d’h er le» vnlêuen s’ont a#Bi qun dV 

r ns. Le» vanta* aur
U f a furant causa qua nombre de 
vadeua* ont éU à U ba.sac aa» dnna 
lê majorité dan eaa las portas furaM
mc.ndraa d un point Lan varias ont 
été un pau plu» no3ii»r*ua*s qua l&rd. 
avac .* total da 690,178 paru.

Auburn Motor finit an part* d* 5 
pointa nprè» avoir dabuté en nr. aux 
da 2 pointa- Brooklyn Manhattan 
Tranait dascandit d* doux pointa ca- 
pendant qu’American Te’.aphone, A- 
mencan Tobacco “B U. S St**! pr 
tt t ocn-Cala perda:*r.t environ un 
point chacun. Lan raiV.os ne furant 
pas aetifa ma» format tout d* me 
ire Quoique» compagnie* d’ampaque 
tage, 1* sucre at la* chaussures a a 
méliurèrent que.que pau I»a parts 
pr;v:!égées ont fluctué légèrement 
dans '.aa doux sens: il y aut plus aura 
avances. Lnclade Laa qui faisait ea 
première apparition au twblaau cetu 
année descendit de M pointe à 40 pour 
ne perdre en tout que 42 points. Rib 
b'-’n perdit une partie de eor»* avance 
de 15 points. L’. S Staël ord , Am* 
r an Can, Westinghouse. Consolida­
ted La», et Woolwerth ont cédé quel­
que ch## Proytor and Gamble fut 
ferme. La marché ferma avant l'an 
none# du dividende réduit de cette 
compagnie.

Dana l'enaemble le marché 
d'.n dixième de point, fai: 
au lieu de 38-5 la veille.

Il y eut hier 216 avavea. 123 re­
cul*, 129 valeur» qui ne changèrent 
pa# et 468 qui vinrent au tableau 
contre 433 la veille avec 119 qui ne 
changèrent paa. 77 recula et 237 a- 
vance».

a monté 
int 36.6

uo* aiigmeotation dan# I#* prix; #11*# 
«•fai*nt « »iéra a .’Ai-£>Tk* 1#s HO livres; 
celles «I* Montréal «••ni il#iucuré#a 
f*rmr.'« # yi #i $l.r»0. Le# pafute# <1* 
Virginie »e vendaient pour le
no 1 et $12.10 et $.3 pour IfiM uom u 
en hani U» ne peut pratiquement 
plu* trouver »le |»#tat#M «le>* Hermudea 
-ur le marché de Montréal

Montréal. H II y avait 1.13 bé- 
tea à «orne*. 306 veaux. 0164 porc» et 
T»! moutons et agneaui en vente aur 
le* deux marchés locaux hier 
tin.
I

p1 ‘é partir jeudi avec une consigna­
tion de bètéa à cornea destinée à 
Birkenhead.

Aucune vente de bête à cornea n'a 
été rapportée au commencement de 
la «éance. Deux wagon» de bou­
villon# de qualité ordinaire *»u mo­
yennement belle aont arrivé» tard 
dtin* la matinée et, au moment oft 
♦ ert# dépêche fut envoyée, il# De­
vaient ;»a* encore été vendu*.

Le» quelque» vente» faites hier 
mutin sur le marché des veaux ont 
rapporté autour de $2.20 pour le* 
veaux de choix.

I-e» agneaux médium ou moyenne­
ment bon» ont rapporté autour de 
$•• fyea mouton# *e sont écoulé»
lentement.

Bien qu’il y àit moin» d’activité 
i- <r le marché de* porc», le* prix 
restent à peu pré» atahle# autour 
»ie $.1541 et $.17.1 pour le* sélect», 
le bacon et la boucherie. I,e# truie» 
>♦• vendaient hier matin entre $3. et 
$3 :a>.

MOUVEMENT DE HAUSSE

Le pro,at d* coaveraiai da Jet 
t# pub!.qua de .a Granit Biotagae 
qui comporte . «chang# da titra* pu* 
fe..ca rapportant é pour cant wt p u* 
en titre# rapportant SS pour cent 
d intérêt a «onné na.aaanco n la ru­
meur qua la Canada pourrait b.en a 
daptar un# mesura du même genre 
L# corraopundant da Londra# du To­
ronto Star écrit à eon journa: q.e 
l'an dit dan* ** caréian britann q-e* 
qua 1« Canada puasédant un# datte 
put.iq ua traa considérable, il ua ae 
r»it pa# étonnent da voir ca paya an 
ncacer una conver* on da aa dette 
comportant une farta réduction danr 
le taux des intérêt*. L ne faut P»* 
aublier tOfetefo» que 1# Canada n ait 
pa» dar» :a même poaitien qua U 
Grande-Bretagne Au moi# da ma 
1981, una bonne parti* de* titre* pu 
bl.c» canad.ens devenant échue er 
1931, 1932 et 1933 at rapporUnt 4 1-2 
pour cent d’intérêt ont été éthan- 
gés pour dec titras rapporUnt 4 1-2 
pour cent d intérêt Le taux nurma 
d# l'intérêt pour le* fonda publies 
étaient alors d'un peu moins de 4 1-2 
pour cent.
La conversion de la dette pub.iquf 
du Canada s'oat donc fait* en partir 
à un moment favorab!* pour emprun 
ter *t par la la position du Canada 
«et beaucoup mtil!*ur« que ce.!* de 
la Mère Pâtr e.

Ottawa, Ont. 18— Us stocks de 
beurra da fabrique ae chiffraient le 
1er juillet 1982 4an* le» entrapèt» 
frigorifiques du Canada a 16,042 983 
livra* alors qu'il* étaient de 20.M4.- 
964 livre* le 1er Juillet 1931 at de 
16,164.037 livre* en moyenne au 1er 
juillet de* cinq années précédente* 
Lee etocke d* beurre d* ferme é- 
taient de 327.187 livre* comparati­
vement a 268,600 livres et à 838,611 
livre». Le» atocks d* fromage entre­
posée au Canada 1^ le* juillet 1932 
étaient d* 16,017.630 livre». Ces 
•tock» s’élevaient a 19,085J6t livre» 
le 1er juillet 1931 et il» s'élevaient a 
17,917.392 livres en moyenne le 1er 
juillet de» cinq années précédentes 
Il y avait 10,792.113 domaines 
d'oeufs en entrepôts frigorifiques au 
Canada 1* 1er juillet dernier com­
parativement à 13.877.142 douaaines 
le 1er juillet 1931 et à 14,950,672 dou­
zaine» en moyenne au 1er juillet des 
cinq dernière* années Les stocks de 
volaille, étaient de 5.242,364 üvfes 
au lieu d* 1,811,327 livres et de 3,- 
341 222 livres.

t ^ Ahoihi v v

MERCREDI il JUILLET 
WEAR ET CHAINE

8 00— Orchestre Joaeph Boniiva.
9 00— Maria Alcack, contralto.

C

9 30— Gladys Rica, soprano
10 80— Archer Gibson, organite.

WJZ ET CHAINE 
g 80—La» mélodie* d» j0ltj 

ternack.

10 30— Victor Arden et eon or.
chestre.

urn JIMEIU

CHARTES FEDERALES

New-York 13—Les revenus bruts 
de l'Alaska Juneau Gold Mining 
Company se sont chiffrés, durant 
juin 1932 a $281.000 alors qu’ils a* 
vaient été de 8290.500 durant mai 
»t de 8325,600 durant juin 1931.

Ottawa, Ont. 18 — La Gasette du 
Canada publia dans a* dernière édi­
tion la liât* de* compagnie# suivan­
tes dont la siège social *.« trouve 
dan» la Province d* Québec et qui 
ont été incorporées par lattrj* pa­
tente» fédérales:

Managing Secretaria# A Agent*
Limited, Montréal, administration 
d'entrepri**», $1,500, Allied Commer­
cial Company, Limited, Montréal 
marchandises $10,000; Downham Me 
decine Company Limited, Montrés' 
médecine» patentée*, $25,000; Da Fo 
rest Sound Equipment Limited 
Montreal phonofilm*, etc., 10,000 ac­
tion» privilégié## de $2. chacune at 
10,000 action# «an» valeur au pair.

REPUBLIQUE OU PEROU
New-York 13. — Deux comiti# de 

défenae# ont été formés pour aur- 
veillar les intérêt* dea détenteurs 
d’obligation# de la République du Pé­
rou. L’un d# ce* comité» e#t prési­
dé par James R. Sheffield et l’autre 
par William Phillips.

LES VOYAGES POPULAIRES

n»»»

Maitfhe»)t#r Brigade” r-i m

Un mouvement de hau»e aaaez 
prononcé a été enrégistré par les ti- 

*a inscrits #ur le# marchés cana- 
•'leoa depeia le début de ju>n. Dtps 
in tableau qu’il publiait à la fin de 
la semaine dernière, la Toronto Star 
«apportait que la valeur des actions 
n* vingt antrepri##* minières cana­
dienne» avait augmenté de plus de 
$36 million», entre le 1er juin 1932 
f* le 7 juillet dernier L’augmenta 
tion la plu* considérable a été faite 
par las action» de l'International 
«Nickel qui touchèrent uu bas Je 
.•U la Itr juin et qui cotaient 6 80 
1* 7 juillet. Cette augmentation 
«tait de $20,017,633 étant douna t* 
capitalisation élevée d* l’uotrepriae. 
Lu» action» da Lake bhoru qu< Co­
daient 24 95 le 1er juin »e sont ven* 
aue* a 29 (Kl ta 7 juillet, la valeur 
i» ce# actions ayant augmenta uu- 
.ant l'intervalle de $9,lUO,od. Une 
Augmenta’..on de $5,287,858 a été 
tnréfistree durant la memo temps 
Jan» la valeur de* action» Ua Teck 
Hughes qui cotaient 3 25 le 1er juta 
* 4 35 la 7 juillet. La valeur des 
•ctions de Noranda Miaes Limited 
s augmente d# $3.919,601. du 1er juin 
su 7 juillet. Ce* actions cotaient en 
effet 13 26 ta 1er juin et al!## »# 
vendaient à 16 00 1* 7 juillet. 1 
faut noter qu# la situation s eat 
amélioré# encor# pour plusieurs ti­
re* canadiens depuis le 7 juillet, le» 

gaina ayant été consolide* d#pui* et 
.a nouvel!#* avance» ayant été fai. 
ta* dans carta.n» ca».

New-York. 13. — Th# Buainen 
Week rapport# que 'ee g#n* qui ont 
1# goût de» voyage» ont toutou !## 
chance# voulues po-r #atiafaire cet­
te année ce goût très légitime à de# 
prix exceptionnellement baa. 'Lee 
voyage# en Europe de# gens a collait 
blanc» qui choisissent la troisième 
r.a«#e pour traveraer l’océan aont de 
plu» en plus populaire#” lit-on dan# 
la revue II ae peut qu* les profite 
du commerce touristique na soient 
paa tré# élevé» cette année mai* lore 
que l'argent redeviendra abondant 
le# gens qui ont profité dea prix bas 
actuel pour voyager n'auront ?•* 
perdu le goût de* voyages et lia sti­
muleront davantage la comerce.

NOTES BREVES
Les chargement* aur la Wabash 

Railway ont été durant la semain* 
du 9 juillet d» 9,686 wagons au lieu 
da 11,418 durant 1a semaine précé­
dât* et d# 15,548 durant la semai­
ne correapondante d» 1931.

La British Board of Trad* rap­
port* que les importation# de la 
Grande Bretagne ont été durant la 
moi» d* juin dernier da 67,517,000 il 
vre* sterling au lieu da 5.735.000 li­
vres sterling durant mai 1932 et 
de 63.641.000 livre# sterling durant 
juin 1931. Le» exportations ont été 
ua 28,723,000 livres sterling au lieu 
oe 30,196,000 livras sterling et de 
-9,431,000 livre# sterling

Le rapport hebdomadaire de* ban 
que* faisant parti# de la Federal Re 
serve démontre des diminutions du­
rant la semaine du 6 juillet 1932 
c.# $222 millions dans les prêt# el 
placement#, de $126 million# dans 
le» dépôt» nets à demande, de $139 
nrllions dan# les dépôt» du gou­
vernement et de $74 millions dans la 
balance en réserve Le* emprunta 
des banques d* la Reserve ont aug­
menté de $30 millions.

La Western Pacific a subi une 
perte nette de $211.800 durant le 
moi# de mal 1932 au lieu de $335,026 
durant 1931.

Au 1er juillet, le Département de 
l’Agriculture de Washington prévo­
yait qu# la récolt# de mais serait 
ot 2.996 millions de boisseaux au lieu 
de 2,557 million# de boisacaux l’an 
dernier Las prévision# pour la ré­
colte de blé d'hiver étaient de 432 
million# «la boisseaux comparative­
ment à 737 millions de boisseaux l’an 
dernier, et le# prévision# pour la 
récolt# d« blé du printemi«i étaient 
de 250 millions de boisseaux au lieu 
de 86 millions de boisseaux

“Mon Fils ira au collège
Pouvez-vous dire cela de votre enfant 

— garçon ou fillette ?

M

Concilierez CHOMAGE EN ALLEMAGNE

la différence
. « i CHOISISSEZ

raturage» U chambre à air «|ui p»nflc uniformément 
« air «l'une épaiaacur

Washington. 13- Le nombre de» 
chômeurs a «lin Ou# Je 465,000 en 
Allemagne du milieu da mois de 
mars 1932 au milieu du moi» de mai 
A la fin da mai rAllemagn* comp 
.ait 8,585.000 chômeur» una augmen­
tation de 1,500.000 sur l'année pré 
cédante ,

Vous apprécies 1 importance de l'ins­
truction Voua savez que la* grande# 
entreprses recherchent les gradués 
d’universités pour occuper leurs pœ.- 
tions responsables.

Vous voule* d^nc donner à votre 
enfant un bon cour» détudaa— ma»

#i
iongtemp* pour le lui assurer? Og 
qu'au moment voulu vous surez l’ar- , 
vent nécessaire— fl.000 par année 
lisons, pendant 4 •ns*

Une PoL.ce de Dotation Education­
nelle Imperial voua offre la aolution 
du problème Ita* paiement# annuels 
sont peu élevé# et varient aelon l'à- 
R*

Ua aont même annulé# si le père 
meurt ou est frappé d’incapacité to­
tale avant que l’enfant soit prêt à 
•lier au collège

Demandez des détails tout de suite 
dsn* 1# but d'assurer cette protection 
à votre enfant

Envoyé* le coupon aujourd'hui pour avoir dea renseignements compléta

The Imperial Life Assurance Co.. Bureau Thef. Toronto, Ont. 14
Veuilles m'envoyer par > courrier, sans aucune obl gation de ma part,

e P<
a* rer « vi

rense gnement* concernant !a Police d«de

Nom . '..................

Adra*«e...............

Age d# l'enfant

dotation Educationnelle Imperial.

Votre âge 264 F

Le service des Autobus Carrier & Frère

81 FKRriCIlS r>KS CUL' 
PLI S TARDIVES ET DU

l est

• •

189

:j
A« «

’te 648.
A IM

mai» a 
pomme» de 
navets, etc 

et trèfle 8.- 
882.463 •aeama 60-; aotf 

maie fourrager 384.784' 
betteraves à suer# 47.6*©

•an» pltaarr— la chmibre a air <j une épaisseur uni 
form? narre* quVIIr ar r«»nf1r d'une manière u 
— la rliâtnhre à air la p 
MMtehove l* ciroonfi 

anutnia à une tenaion anormale- la chambre à air de 
"Fabrication Circulaire" la Chambre à air Gutta 
Percha.

nfle d'une manière uniforme 
air la plut durable pan'r ijue le 

a circonferenA'e ettérieure nVai paa

I n outre de l'a^antaie d’être de "Fabrication Circul­
aire", lee Chambres à atr Cutla Percha Keaieto aont 
faite» en caoutchouc noir Irèa réaiatant à la chaleur, le 
seul caoutchouc qui puisse aoutenir la température 
«>A'casiA»nnee par la gratuie viteaae. !*• Chamhret à air 
Glitta Percha Hoadcraft aont fabriquées en caoutchouc 
roujte de la plus haute A]ualité.

I r *
«ra

intalère

l! n’eel paa plu» coûteux «le «r procurer ce qu’il \ a de
aloralea C*meilleur -achetei 

d* "Fabrication Circulaire
hambre* à air 
Cutla Percha.

CI TT 8 PI Ht II \ A Ht BRI.H 1 IMITF.D 
Hufmats-4 He-f, Toroatw 

5<Kvmr«al#e d’ua océan è l'antre

GUTTA PERCHA

Travaux publt'*» r*'1
■P_ _ji#« (Sears avsaee»)

. «.r*» za lalllat woitalval-'O#
* “la -M-Wi-n du# #r#K.n«an-
J! ,u.i d* tslnt la-que* 6a#mes .-nw^ r-^ teaqualkaamitale*
«wa« etra rachatéaa. *

m'*&

•#a r ar ■ pmK ogaueat su eus*
lai'uurs-*tw m#* ru

ci# or. n« ’#• riaa* « D*
•««lev da m-»at •* .r»r, le «»#’>> H
« f •rasula da »mj«t»»l n au mlaUtér*

Travaux à Ottawa, «ux tue
maux da n^éataav da .liât-(,••. MtfV#
2r »«2. 4. r»-. r«
,w I Aamv latHa Cn^tr# ie. r» 1a
Uuéaev. 141 "W Balai Pant Q»*êhar PQ
alnal «v «u êureaa *• rwt#
•.'ll#». F.è. ..

O# aa Haadra ra»M# »»•
«lata» faEes «ar •• fwwula faural* ear
la atfntaaére .-mU >r»ê«*aei aux ran tic
■an a a da#a tadt»* f«»naula

Ta cWèr<* *9*' è ta a lèe noetant
a# u •ounlmAm. fan à I antre «a aüatotrv
•v« Travaux fuMkm #• awarté #*r ui*a 
saaru» k h***a. devra «#n«#*iaflnar A*ha-

tî CASIMIN TKOIS RIVtlFtS 
Haura Salatr*

Lire r# laarrndaai Lira ar montant 
A M P» H.kl
7.ami di Ca*talr 7 saj 12 **
T 2» G rood la as * t« il.é*

Midi T 1 a 8ta Annv * 1* 1111
11 Ik S 00 Hall*. •» 0 00 u ô*
12 Xk if CHaaiplate 5 «« 1*4*
l2Via«eCai* d. la M»1a! i 1* i« 10
I 15 »o# fr. t* Rrrlèra* l»0 1* Af»

• IRVICI OU OIMAKCMI 
U» vat# e#tr# îrol* fcit'éra* #a 

La l'éraAi# a»ac arrêt# r,r(tinalr»a «m 
a parcours Départ/ ? I* 00 a m de« 

Tnd» filvlèrat ai 9 J* p a dr 1s Pé- 
'•de.

Trois-Rivières - St-Tite
UCl’RE SOLAIRE

Lira en
A M
a oe
«.35
a :o
P *5
T 4*
T.15
T 00

T rots Ritlêres 
S' L' .1* d* t -an # 

H* Maurtra
Ht .Narcisse 
Ht Hlan'.tUl 
Ht Séfirlo 
Rt-Tltt

Lira en d
f».SL

4 10
5 «0 
5 15 
f>U 
5 50 
0 15
a .te

NEURI «OIAIRE 
TWOtS RIVERE» ST ALEX»»

Lira an daacandsat Lire ar ■nman-

Ht A.alla
Ht l’aulta 
Charria M 
St lfeniat-4

A M A M
a.IC î 15
• 39 T.40 
f sa t 00

10 I* f 2* 
14 55 I 43

éa Gr«i

T 43 Taaarfcfrfce 4 15
«O» rmnt* du Lac 4 2*
i Je Tt-m» R'* leæ 4 or

tarvlfa da DlwsaaO#
Le •êr»e «ua dtAraet la samslaa k 

; os.'orvtaa «-.a h dep»r« daa Tr#4e- 
N»»*ê'*v an fixe k 10 ee P » au Uea 
ta 4 ea o ■

MEURE aOL AIRE 
DCRART OE ST• JUftTlN POUR 

TROIS RIVIERES
a m m

klaskln. figé 1035
Lanleevtite mro 120
Tamachlche 1* ee T 0*
t'.dnff 4u I.ac a te t le
T'Ois RlfiSra# t 13 2 1»

N B.—Ausat vovapat da 4a«kleoa- 
rê k I* 4* AM ti da Loul«*v1lla è 
S 90 p n l»s# Trol« Rlvlèrus k 4 N 
P ■ pour Tanarairha al 4 43 p a 
pour Ma«A.n<of# La rHaesa da no» 
sutotMis étant toujours la v>*ae oa 
peut facllemen' tmurar I haura rarrl- 
v*a au du dé pan «us divers uidrolte 
aur 1* parf^Hjrs

SAMEDI CT OIMAKCMC 
Daa T-ot» Rt«tèraa à 1» #d p n at 

da Maaklnongi k 9 1* p n.

*»4#»n 6fefr«e an 1916

KEATING & MCRAE
6faat* d# rSaaga

Ma»«ne la New-fart Itaama 6 
■watraaL CMrt 6a Maw Tavt 

Omit. Oeto*
Bgîtra Hanta# Gaaagkanna

rROWME DK QIIBCC

CbAMBRFN \ Mfc
0 7

è Btawiatgaa Fatta

S La rroi vaa#<-a a * a core retardd an
I * aMtatanaat
léa éaax è tnatrn aewemne an ar 
I vtdra 6* Lan éarii'ar. Tanta» la* 
[ealta*aa aaM tafenaaraa à ta nar 
| male, la fain et ’aa péter***» etaat 
| ^rficn'tdramdat pauvre» La ga'ea 
et la grélei ant raaad eartaiaa 6*ia- 

- »g#« mat» la tna*ane 6a rka.'anr a 
été la pla* grand fa* tau» de retard-

«'n

Eebr»Mwd« »a« la Mina 0^a4a Campagnle 6a CaatatWnc anaèrawant
f awdae an 1 Ml

U TO TIKK VrLCAMZING
A TWrRKIIt.K. Frwfprtêtalra

• ■aal r 4B-
ma ravaavi- «au bon» du (tawtalon tu C*.
■' ad# au *»• Mw» 6a la < .■spag*»# du 
manü# 4* 'ar Caa*<ra* N»tlon#l. ar daa 
ttn* *1 u* Hkè«ur ai r «ai adraaaalrv 
pour rosnatdvar U w-wt«*t

■ RMANgt S - Oa p#wt a* pmmrar au 
«AalMèaa daa V»**au» puMIre daa traeda 
h4au* «Mua print* i aa fmimNaaat un 
sèque da baa««a •<■«•»#« 4 au saotHaa* 

*• 9ia*e pavaKw I Vardra Sa mintat-# 
da» Tr*»a*x ruM>«a. c# mèuur «art 
mais »i la s umi—tuunatr» «dfra un» e*n |

Far ædra.
VI Î'IRJ aRDINR

_ _ __ ______________ Mlntafè*» ea» Tr*v»»a pAablwm.
R! F 1 N 4M FFtOl R Téldpànn# IRTI TROIS Rl\IKRUk Qn4 «v.,*, u m*.., i»»j

U 14 )•

TR OIS-R FV 1ER ES - HERVEY JONCTION
HEURI AVAMCIK

LIRE (N OtaCCMDART
r w y.M A M a m
si» S i» 111» a 3#
9 le 9 4# 11 40 » 34 
4.66 4 a» IS O» i* la 
* I» 4 13 19 I» IM»
» 13 4 It It s* 10 3#
et» 4 S3 It 40 1*.4a 
4.33 4.33 U.Sd I* St 
ei3 i «s l aan aa 
I ta Tone T#n* Kl

Trois-Il rlérao 
•t Loui* da rmact
âtaertMi 
fUiaatutasa e^t 
•Mwlntg»» Dtp
C.ueeda 
•ta f tara 
C.raad Mère 
•f George*

LIRI EH M0HTAHT 
A.kl
1* M 9 00 l ia f 42
•33 » 33 tas xja
• !• I If tl.4« !83
9 0» a aa 1.43
»oe 9ta u sa n»
• »• T.ta 1 g»

f I' taura )*ur* Dtn
r m
T.$a 
• 19

t44r.Mjt\ Hi#
ai ÎNa
Rta IMcie
•«■r^af m

12 83
2J3

B B —Au**l rarrlpa dr* Trow tivttara» p«mr Gtan* Mère, t.mr la* Jour* à t
9W Ita» léw^rèw auytga » »Ps«taia»a rslia Ua* Irais Rlvièraa à MM en 

^ «'.rond Mêru I 1! a* p n Da plut . .»»g* da Grsnf
Mère aux Traéa ««tara* 
départ» «a Grand MOra

4 »
Trofv Rinére» è

♦ p n Ua ta 
•.tapa et

J’i’’I f m u r***'*• •»•'««< <• «»-««• J

• oraga da Grand 
vwdt* »♦ »rl»a»
t* «êaM-M%r*

aux

6 95
T 20 
1.45

AUTOBUS DESHAIES
talalr*

Arrivé#
Lira ao noouat 

A.M. P.31. 
t.13 •ta 

12 9» 3.33
12.1» 4.15 
li.SO 4.50
11.13 « |r
11.14 4 15

Meure
Dèpan

Lira an daacaodaot
a M r u r»nr
3.45 1 30 Lotblalèra
b oo 1 25 8ta Ettélla
6 15 12 15 1.09 DesrhAtUoa» 
4 39 ) 00 9 75 St Plerra

1.20 Gaatllly
1.45 Bécaticaur
2 00 0.23 Sta-ângèla

t M
4.00 
4.13 
4 40
5.00 
6 30

SERVICE OU DIMANCHE

Dss< hallloa* 
St Flarr# 
Gantllly 
Béctorour
Ste*Aaf4ls

B kl 
T.3f 
T.15 
«.50
9.90
815

Corraspondaoc# pour Sta-gpphla at 
Sts-Céells avec la» usina du mitln a*
soir.

Cal dorai ra d'autobus correspond «- 
tt tous Us tuf obus da» rivas nord et 
sud at las trains da Montréal Québac.

Les compagnies qui ont pria part 
a la conférence de Pari* pour l’in- 
ùuatrie du pétrole en aont ventes à 
un accord parfait. Des progrès ta- 
tisfai#ant» sont faits en rapport avec 
les pourparlers avec le# compagnie# 
roumaines.

VOUS ALLEZ A NIC0LET 7 
POURQUOI NE PAS 
PRENDRE LE

TAXI LEFEBVRE
et profiter das svantsfas du mail- 
laur hôtel à Kicolet L'Uôte: Le 
frbrra. situés en fact du couvant 
da l ’Aston pilon

Départ* (Meurt aolalra)
Oa Nlcolet aux heure* suivante* 

9.M a m. et 12 30 p m 
Da Ht# Angàia : 9.30 a.ra ai 1 04 
Déparu après le» traverses des 
Trois Rivières aux heurts suivan­
te» 9.39 • m et 4.00 p m
AUTOBUS LEFEBVRE

(Haura aolalrai
I 00 1 00 Ptarraviiia 10.40 5.15
7.20 1.20 La Bala ]0 20 4 .*,5
7.40 arri 1.40 Mcolat 10.Oo 4 35
7.50 dép. 1.50 Nlcolet * 43 4 20
« 0.1 2.03 St-Grégnlr* » 30 4 05
4^0 2 20 S te-Angèla 9.15 *!45

AUTOBUS
DRUMMONDVILLE

STE-ANGELE
DEPART

(H*«v» •élsirai
ARRIVEE

Lira •a 4avaa»ea»t Lira *» <*a»iaet
A « P M a M. P ai.
t.10 12 45 Dr uivovtvndollls 11.30 • et
Ml 1.00 St-Cyrlllv 11.10 S 44
7.0U • 15 Matra-Dsaié 10.33 Ml
7 20 1.55 8t-L4aaare 10.33 4 5»
7.45 1.55 •t Célastia 10.13 4 49
9 00 f.10 6t-Gr*«otr» 10 DO « 70
9 (9 2 25 Sta-Aatèls 9.45 4 0*
Oéfen Tvsvsrslav T-R(*I4'm 9.90 4 09

SERVICE OU DIMANCHE
(Hear* Stlalr»>

DEPART ARRIVEE
A M P M P M A M. P.M. E H.
4 30 11.43 4.13 Dr*vlllt 11.00 9 00 IC 04 
4.43 I ta 4.90 S-Cyrlila 10.40 4.40 *.«4 
7 00.1.1» 4.43 N -Dams 11.25 4.23 9.71 
7.20 I.S3 7.03 S-Léanari 10.03 4.01 9 01 

45 1.55 7.23 S-Cèlastla I 43 9.43 4 4» 
4 00 2.10 7.40 S-Qréoalre 9.40 4 30 «.91 
4.1• 1 23 7.95 Sta-Aatèla 9.15 9.(9 9 >1 
Oveart Trav T.-Rlvlèrss 4.00 9 09

Cal boralrs corraapond t fois par 
tnnr è DrummondvUl# avec s4l#bua 
bharbruoka. Richmond. Maf >|. Br œp- 

>0 Wtndanr Mills, svae ^rsln* C. H. 
R Rt HrsdnUia. Acton Tsl*. Mwtrèal 
ai Québec
Corraapondancaa à 8ta-Acf4:» . Ova* 
cbaMIona. Mcolat. Plâtrer.. » IxmjA* 
svllla Rhsvvtnlgaa. Grsad Mèra, 
Louise villa. Barthlar 

Pour i&formatiooa 
D. Bourgeois 
NOUVEAU

St* A a «lia —. Nivale 
villa. 2 wyaies par 
raapaaeaevaa

AUTOBUS

PLESSISVILLE T,-RIVIERES
(Heure solaire)

ALLER
Lira da haul 

ao bva

RETOUR 
Lira d* ta# 

•n hvut
5.45 A %t. Pleealavllt* («»r») 9 30
6 00 ae Princavllla • 13
§ 30 se 8t Louis d# R'snd. 5 45
; 00 « . Daraluyvina 5 IS
7.15 •e Ssint-Sylvère 5.00
7.45 6# ë4lnt#-G«rlrud* 4 50
R (5 6* Bécaacour < on
9 30 •* Rslnfa-Angèle 3.43

SERVICE DU DIMANCHE
7 «S P M . PlSAAtSvIlI* Ig» ra) • 30
3.00 Princavllla 9.15
3 30 •• St-Loul» da Bland 7 43

6* Daveluyellle ; 15
4 15 •* Pvtnt-Hylvèra 7.00
4.45 m Sâlnta-Gartrud# «30
5 15 a* Dêcancour 6 00
5 30 ta Salnta-Aoxèla 5 45
Kan| St-Paul et 8l-Rlmoo. mardi. Jw 
dl et samedi d# cbaous samalna Bu 
?i Antoine, lundi, mercredi #t vaoi a- 
II da chaque semaine Autobus è loué 
la dimanche pour excursion» d’été 

Cat Autobue corraapond avec bu* 
tes aufobu* .u Nord #t du Rud : fh»- 
«Intrsti Grand'Mèra et Mcolat Ri- 
Jean Daach sillon* DrummondvUle el 
viciorîsvilla, alns* que plualaur» sa* 
ue* androlta Pour plus *mpls* Inf^r- 
mations, adraasas-vou* à

NARCISSE BEAUMIER. Près 
PlasslsrUla. P Q. .Tilépbon# LocaI

AUTOBUS
Vletariavilla •ts-Aapèla ta Lava1

Départ da Victoria vin# » l’BÔial-da'^ •

SERVICE DE SEMAINE
Départ

an descendant Lira 
P.3t. Haura aolalra 

12 15 Vlctorlavlll#
I 05 St V« 1ère
1 30 Sv a-Eu latte 
1.49 St-Wancavlti
2 92 St Célaatla 
2.15 St-Crégol-a 
1.29 Sta-Angèla

Départ a prêt la Iravaraa da* 
Trots 11 ai ères •••

Lira 
k M
’.1»
.15

« M 
MI 
4.22 
- «s 
» ta

Arrivée 
an moo'ant 
AM PM

11 oe
10 40 
10 15 
10.02

9 41 
9 90
0.1»

4 00 
9 40
9.13
5 41 
«43 
4.3«
»

I 00
Pa* de Service 

Ste-Angél* et
entre St-Cflaat-*
fies vert*
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.r
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4ULU
ecu»
Lit*

tolt

STRIC

AêfOKH, 
Kft 0i>B p1
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PbAT

PbA/|
4

M

H
Coin I

PbJ

Pb
Cela

2«o

:ap de
DAM

5HAV

Setter
;i*444f».

LOGE MEN
fnnéai pii 
!r é’agv
s*»»* '*2

ITT0S l : 
•J* ft 11
4Mè>» et

3 \ f

VIN T F A 
brd oâagv 
Pdr» proi 
9in jfactut
Aine. A u* 
■Emix" et
•a peu

7 Di

BO!? DE ( 
E* ei w
II# HaW)

Ippry. té’

OU DIMANCHE
Arrivée 

A M P.M 
113# 9.89
11.16 SJ» 
le 4» B.ta
10.16 483 
10.19 8J9
•85 f .ta 
4 49 «.«4

SERVICE
Départ

AM P.M Maura tolalre 
7.13 I eo Victoria ailla 
7.13 X 20 St-TalOr*
4M t.13 Ste-Euitne 
4.11 9 00 St-Wearaala* 
t SS 9.20 St-CdlaaUa 
% 43 S 35 Rt-Grégolra 
• 00 180 Stw Angèle 
Départ a prêt la Trararae

6e* TroU Rivière» » »• «.ta
Départ I» matin 9 VlcterlavUla. •« 

près la train da Ly»t#r Corraapnwd »- 
»ac la irslo de 11.19 n M paor Plan- 
«Itvilla r. Québec U train da • M P M 
pour PlenelseUle m Lester; »# train 
da a 14 P M pour «^arPraMa ai 
M.i*tré«l A Ri-taaaraalaa avec U 
traie «war Québec I.I* PM ai Mowt- 
rdal tas P.M Aux Traie Rtnéraa #- 
•ae ta* irai*» pour M «atr fai t**uX Tel# 
aa» >wr »r#c ta* AutaPua ta Dmw* 
moodvti;#. Mcairt Ptaraevliia *4-3ann
(ta»b#mneia UHbtalèra ItavelaWtlta
fravintgaa Palis Greed’Mèr*. Itatd- 
ae«llta at Sen hier Traanpan d#a M- 

tratta
Cæv aapnwg# ace# dean f**9 
faert grec eafoôa# pu* 8têd*faA 
». 6T ONG à *3 ra* 64 >« 
rwaortaafOa. Tilèpnoee S5» 1
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pr#n«z n»*Wtyd« d« Ur« 
ehaqu# Igg —Pgg AWRIOKICIES CIlASSIttS ïS*rv«z-vous «n pour v«ndr« 

ou achotor à bon eompto

•••/ h «4-

•on or.

TARIF
DU

Annonce»

Classée»
r»rtf •• •°**

•• w0%% # If
........ .............  «MM.I »«n».

ZlUIS «NNONCtS si.00
f«rfl •• _ ...

u ••.» ï» •* ** •••**••
«9t

__ M.aMiltao •»«••••• ••••«•"••fJfUiî» »TT«— J» h
#i a «trot. J* *OOt1»f

jj/^aîu» ••<*•»•• ••*■ * •••'

'nutüO ****ou'¥*gri1l 
Jniin Annonce» OAUCtL- ,»» **M. OKI '«*■ « 
L|B Rt OAHUTIOM

TOI TES ANNONCES SONT 
STRICTEMENT patables 

D'AVANCE
VO» nnnonoE» «4.Ab

o.rictc«c»*t au subfAt 
•ît”enti «o» o e posit ai aïs. 

cf* non» ct ADM4-
°!ft iUlVEnT ci-OfSSOUS

pharmacie Normand 
Bon Notre-Da*»•

pharmacie Normand
43» Sninto-Cécilo

Magasin Corona
Ko# Notrn-Dama
Henri Cloutier

Col» Rof-I# nt BonaF*Bt»ro 
Pharmacie Royale 

14 ron Larlolntto
Pharmacie Aubin

Col» Sie-Ju!i« et St*Ma»rko
Paul Gauthier

2td Avenoo LsFloletto

-AP DE LA MADELEINE
DAME EVA COURTEAU 

IS ran K 0**7 
T. À. GILBERT 

139 roa Notrn-Dnio#

5HAWIN1GAN FALLS
Pharmaeln Cyr

GRAND’MERE
Pharmaeln Golbord

S«rtai-i-'W dé nos Annonça 
Hêàtèti, aou* aura» da» résultëtsj

A Lot
VlIITABLE A T PAINE — Beau lo­
rrain tre* bi*n chauffé à Ttau 
raiî'li. n '-ié }•■' de U Cathédrala, 
• if H s ; • - Bc r piècen, pUnchere bois 
f-r r.stnllatioT! pour polln éloctri* 
ç-.» r-i-'f* ?«!*ri* *n «v«nt et nr 
ir-èr». g*:*e*. ai désiré. Prix réduit 
r m» ce $3S. S’adresser 1425 rue 
Sotrt-Dsme. Edifie# Bsnqu* Proyin- 
r»>. tél. 2^4.

(13828-Juin28-10f»)

DEUX LOGEMENTS prèa de ITnter- 
Bi'Jnal P»p*r, 234 run St-Paul, 8 
»:ku. chambre de bain. cave, gsra- 
;v Ra;i9n nouvellement constrjita, 
v brique, filtre av»nt et orriére. 
ry dépen»* pr x avir.tigeux. S’a- 
1mm- » EMILE HALIN, 453 rue

( 13730-Juil-8-15fa)

10GEME.NT tué rue DeFoix. 5
r»odi» p f- es .avec chambra de bain, 

Idté Sa 
rue R chaH. tél. 2TAA-J. 

13763-Juil.lS-lfa)

1» «ew «mi ci-
a couverture*; s'aj ; 
a* papier, tftlea, gra 
Noua raison a da voa vieil*

A8BKSTOL1NE est 1e aaill 
ment pour laa couverturae; a*
•ur la» toit» 
rimant, atc. Nous 
laa coavartnraa daa nauvea, garantie 
poar 10 en» par un* eesaranc*. En 
appliquant Tasbaiteline aur laa nou­
velle* couverture», elle» sont aasuréae 
rentre la revilla, laa acides, et l’exten­
sion des soudures et des joint* par 
la fraid at la chalaur. Noua avons 
aussi des meilleur» prix peur da nou­
velles couverture*, en papier, méul. 
asphalte, etc. Noua avons toujours an 
entrepôt des camstraa. beriia da 1, I, 
10, 15, 20 at 25 fallone. Laa cantainas 
da garantiaa que noua avons donnée 
à date, prouvent l'efficacité de l'a»- 
bestolin*. Si vous désire» appliquer c* 
eimeat vnue-méme, no» instruction» 
sont faciles et vous été» couvert par 
une assurance pour 10 an*. Télépho­
na» ou venos nous voir, u nous fer» 
plaisir de vous donner toute» le» infor­
mation!. J. M FICHE, 84 rua Bail, 
UL 71.
7 fil3â&l-Juin29-lmoi»

AUVENTS ET BUNDS. — Pour 
magasin* #t résidence». No» auveuts 
sont durable» et font bien. Noua 
vendons aussi tou» les articles en 
canevas, tels que tentes, couvertu- 
rea. tara à charbon, auasi drapeaux, 
atc. Nous avons aussi uns ligna com­
pléta da blinds en lattes da bois et 
en toile faits sur mesure. Prix it 
renseignement* fournis anr deman­
da. H. P. BRITTEN. S03 rua 8ta- 
Julie, raprésentant. C. H. Fetch. 
d’Ottawa.
7 13652-Juin 29-1 mois

GARDES-MALADES 
Mlles Thérèse et Jallatte Manseau 

Gardes-Malades Graduées 
Spécialité Maladies des Enfanta 

Maternité 
Téléphona llSl-j
1225, Bvld St-Louie, T.-Rivléres

M. AUREL PATRY
HORLOGER

autrefois à l’emploi de L. T. LA- 
FLAMME. Réparations de montres, 
horloges, bijouterie. Ouvrage garanti. 

Prix modéré.
936 rue Ste-Angèle

Téléphone 18«-W
8 (13688 Juil 5-18fi)

EMILE FICHER
Plombier

Posage et réparation da plomberie, 
chauffage et brdleur à l’huile 

automatique.
Ouvraga garanti.

910. Ste-Ursule Tél. 2M0-F
B (18l05-Juin9-lmois)

HEMSTITCH
Noua faisons toujours {'Hemstitch 
comme par le p*e*é Fil de coton, 2 
verges, 15c; fil de aoie. 10c la verge. 
Je fournis le fil- Travail exécuté pen­
dent que vous attendes. Ouvrage ga­
ranti. J» fais aussi les robe# pour 
bébé. Commande per 1a poste exécuté 
promptement.

Madame P. ROY
1330 (120) rue Cartier

Tél. 2047.
8 (13755-Juil.l2-«fa)

UNE ATOMOBILE 
POUR VOUS

Oui, monsieur, nous avons l'au­
tomobile que vous cherchez. 
C’est ches LEG ARE que vous 
faites la meilleur achat, à votre 
prix, vos terme* et peu de 
comptant .Ne manque* pa# de 
venir examiner notre stock. 
Chevrolet, E*#ex. Hudson, 
Nash, Graham, Bulck.

Legaré Automobile
Rue Notre-Dame Tél. HAÏ
3 (18752-Juil.l2-3fa)

JEUNE FILLE demande peaitioa à 
la aampegne, dan* muiaou privée, le 
préférence à la Point*-du-L*c. ter­
re à Boit* 40, La NouvalLata 
8 (187A2-Juil.l8-lfe)

Four l’achat da vu* Itères 
et Portera

APPELEZ 404
bivTMiêan Rappela

MARCHE NATIONAL
ItBI, ma Ste-Angèle

8 (187t4-JuiM3-l»eU)

fa------«fiü’j’ïivia------
VILLE ET DISTRICT DES TROIS- 
RIVIERES— Vendeur de bonne ap­
parence, et énergique demendé pour 
vendre article de débit facile, p*a de 
collection. Indispensable à domicile. 
Ecrira Casier 2Ô7 Le Nouvelliste.
18 (13732-JuilA-l&fs)

20 Perdu
------------------------------------- -- ~ — — — - i
or jaune, perdue, dimanche après 
di, vers 4.o0 heures, la 10 juillet,

MONTRE-BRACELET, pour dame, en
-mi- 
sur

me St-Maurire, prèa du Sèminare. 
Généreuse récompene* à qui rappor­
tera à 1553 m» Dénoué, tél. 1346-W. 
20 ( 13761-Jui!.13-lfs)

UN PARAPLUIE bleu-marin, avec 
manche en •‘corn* jaune”, perdu, lun­
di après-midi, le 11 juillet, soit su 5, 
10 et 15c, magasin* Steel ou Ameri­
can Store. Récompense à qui rappor­
tera à 2054, me Saint-Philippe, tél. 
1285.
20 (JuiLl2-4fe)

UNE SOMME de $11. a été perdua, 
mardi après-midi, ver* 2 heure*, le 6 
juillet, dans la Banque Canadienne 
Nationale. Récompense A qui rappor­
tera è U PHARMACIE ROYALE, 66 
Av* Laviolette, tél. 689.
20 (JuiLA-Afs)

21 Ramer ciemantî
CARIGNAN— La famille Hormis- 
daa Carignan, du Cap de la Madelei­
ne, remercia aincèrement les person­
ne* qui lui ont témoigné leur» sym­
pathie* à l’oocaaion du décès de Mar­
cel Carignan, soit par offrandes de 
meases, fleurs, bouquets spirituals, 
sympathies .visite», service* rendu* 
ou assistance aux funérailles.
21 (137A5-Juil.l3-lfs)

PLUS D’INQUIETUDE, MESDA­
MES, ai vous désires un permanent et 
que vos cheveux sont malades ou ex­
tra fin* ou que vous ayez encore du 
permanent, le Salon Parisien, M. La- 
franc», Prop, est en mesure de réus­
sir votre coiffure mieux que n’impor­
ta qui car nous avons da* solution* 
nouvelles pour le traitement de ces 
chevaux. Permanent* spécial $4. pour 
12 jours. Mlle Rivet, eutrefoi* du Sa­
lon de Mme Ricard, est toujours à no­
tre emploi. Demandes nos apécialirtee 
pour ondulations komoî et à l’eau, 50c 
pour un temps limité. Shampoo, mar­
cel, papier, manicure, ép.age des 
sourcils .teinture, sont nos spécialité* 
Notre travail eut agranti. SALON 
PARISIEN. 1009 St-Maurice Pour 
appointement téléphonez à 1118.
22 (,18625 Juin23-lmois)

lion expérimsatala fédérale da Swift 
Current Faak. en a constaté que l'a» 
obtient d'asaes bons rendements de 
fourrage, mime dent des condition» 
de sécheresse prolongé», ot que !•» 
variétés flint (dures), petites a ma­
turation hâtive donnent de plue gros 
rendements de matière sèche que le» 
variétés dentées è maturation tardi­
ve.

Lorsque U récolte doit être misa 
en ailo, les variétés flint ne sont 
pas satisfaisantes parc» qu'il *st 
difficile de les couper avec une mois­
sonneuse à malt. Cea variétés ont 
généralement de nombreux drageons 
eu gourmands et le» épia sont porte» 
si près de terre qu’ils restent sou­
vent »ur le champ lorsque la récolte 
eat coupée. Pour l'ensilego on re­
commande la Denté du Nerd-Oueat 
et le Minnesota 13; le Gehu et le 
Squaw conviennent mieux pour la 
paisaance sur pied par les cochons 
eu les moutons.

Le dentiste a-t-il fait radiographier la mâchoire de ta femme 
—H a essayé, mais il n'a réussi qu'à prendra une vue animée.

ANNONCES CLASSEES

SHAWINICAN FALLS
TRAVAUX D’IMPRESSION
Confies-nous vos travaux de ville ou 
permettez-noua de voua faire un esti­
mé. Nos prix sont avantageux.

Imprimerie “St-MauriceM
A. Rainville, Prop.

21, 4ième Rue Téléphone 93
Shaw. (13759-Ju il 12-1 mois)

PRELARTS ET RUGS
Voyez notre bel assortiment offert à 

prix réduits. Cels vous paiera. 
Spécialitéa: Vitres pour automobile», 

encadrements, etc
L. J. A. BEAUCHEMIN

45, Sième Rue Tééphone 52
Shaw. (13757-Juil 12-lmo»s)

Avis

> en plein air, entre 
I Maria. G roa stock,

■ •• pr x anés Terme» facile»
113706-Juil.5-6fa)

13 Automobile» Usagés'____

"INT F 
J*M us
ri:* p
sir iîa-
line. A
■î*t*x 9t moteur élactriqu», 2 for- 
j«. peu uenge.

' R1FICF Magnifique 
• le 1931. en parfait 

nr* -mma sortant de la 
* V « ble à 17 rue Ste- 

ii vendre Camion couvert

( 18763-Jail.l2-€fs)

O AC H, modèle 1929, 
vendra $2‘'' 
BEAT MIER. 

de la Madeleine, tél.

Local

4 M

cheyf/
W pir'i
•c sdree,*'
5t M.rc 
:*s r U

13737-Juil 8-9-12-3fa)

‘Ç v HAUFFAGI mél* et cou- 
V, U * tA*vik«re«a. S’adresser T * H**, w Lt(J iB Bank<
ropey U *

(137M-Juil9-15fs)

HEMSTITCH
Confiez-nous le soin de faire le point 
d'ourlet (hemstitch) sur tout vo» tra­
vaux da couverture, de broderie, etc. 
Travaux soignés à prix raisonnables.

Mmes Roy A Wittebolle
1018 rue St-Françols-Xavler 

Téléphone 231A-M
(13711-Ju;!.A Imoie)

AMEUBLEMENT COMPLET de mèi- 
s^n è vendre, comprenant piano, ra­
dio. chesterfield, ameublement de etl- 
le à manger, etc. S'adreaacr 1979 rua 
Royale, tél. 1646-w.
12 (13629-Juin25-3f*)
AGENTS DK PORTRAITS. E^-
re* pnur Catalogn» à UNITED 
ART LTD.. 40 Richmond St.. West, 
Toronto. Ont.
8 19650-Juin29-lmofs
POUR VOS BIERES ET PORTERS

APPELEZ 2507
Ches LEO LECLERC 

Epicier-Licencié- Service rapide. 
970 qf-Maurlee Trois-Rivières
8______________ fl 8813-Juin23-lmoia)

SINGER SEWING 
MACHINE CO.
INCORPORATED

Pottr va» acheta et reparatiana é»
maekina» à eouéra. Adraaaez-vou» è

Sévère Descoteaux, Gérant
506, Rue De» Forges Tél. 394 (flou,. t4!èph*nes pour sppointement
8 (13649 Juin28-30-Juil.2-6-7-9 !2 è 3265 J.

14-16-19-21 23 26-28 80-16f«) I 22 n3641-Join28.1mo«a)

PERMANENTS
M. Erode, expert-coiffeur à notre 
salon, est à votre disposition pour 
vous donner un permanent croquignol- 
naturel è $5. Vous aurez de le quali­
té et serez satisfaite en venant nous 
voir. Dans votre intérêt Madame, 
nou* vous tenons au courant de tou­
tes les nouveautés Demandes Mlle 
Claire, pour votre ondulation à l’eau 
et vous sures une coiffure à votre 
goQt et tout à fait à la mode. Ré­
daction faite pour 2 permanents à 
la fois.

CHEZ CLAIRE
Salon le plus moderne sus 

Trois-Rivières.
Ouvert tou* les soir» excepté le lun­
di. Four appointement appelez 3.171 

Le soir 8713
53, m» Du PI»ton, Trois-Rivières
22 (13651-Juil-l-16fs)

AU SALON GERTRUDE^ 557, rue
Des Forge*, ondulation permanent# 
au pnx spécial de $4. Venez à notre 
sslon ou téléphones pour sppointe- 
ment à 1299. C’est furtout durant l'é­
té, è la plage et au bain que vont ap­
précierez les avantages d’une ondula­
tion permanente. Notre salon de coif­
fure ne fait usage que de ai 
hautement renommé# pour rondula- 
tion donnée que par de» coiffeuses ex­
pertes. Spécial: ondulation a l’eau 
a 60c. Quel que soit le ferre de coif­
fure ou le traitement de beauté que 
von» désirez, vous aurez toujours »a- 
tiefactio» sur tous rapports.
22 (13f8i-JuIM2-10fi)

POUR VOTRE PERMANENT ayez 
l'endulation permanente d'après le 
procédé à l’huile multitriomphe. pre 
mier prix k l’hfitel Mont-Royel .à 
Montréal- Mie ROSE LA VIGNE, 
autrefois à 1119, rue Ste Angèle, eet 
le seul dépositaire de cette machine, 
fournira toua les renaeignemente con­
cernant le permanent. Prix réduit à 
$5. $6. et $7. Aussi ondulations ko- 
mol, à l’eeu, papier. Massage, teinte 
de cheveux, manicure et autre» gen­
re». Ouvrage garanti. SALON DE 
BEAUTE ROSE, 982. rue Champ

MEUBLES USAGES
Vous pourriez faire de* achats avan­
tageux parmi les meuble» usagés que 
noua avons. Pianos, phonographe*, ra­
dios, Chesterfield*, etc. Venez ou té­
léphonez.

JOS. DROLET, Lté«
Cinquième Rue Tél. 176
Sh*w. (13758-Jui! 12-lmoi*)
CHEVAL DE 10 ANS. voiture et at­
telage, cheval en parfaite condition. 
Véritable aubaine. S'adresser 77, ée 
rue, Shawinigan Falls, tél. 344.
Shaw (18754-JuiU2-3fa)

Signes visibles 
d’augmentation 
dans la production 
des bêtes à cornes

Il y a certaines condueion* que 
l'an est en droit de faire après avoir 
étudié le# chiffre# concernant le# 
bestiaux, présentés dans le douzième 
rapport annuel de la Division fédéra­
le de ]Tndu«tri# Animale, aur l'ori­
gine et la qualité de* bestiaux de 
commerce vendu# au Canada er. 
1931 . Il y a tout lieu de croire que 
la production augmentera, non #eu- 
lement parc* qu’il #’e#t arh«té 10,-

PARTIES 
D'AUTOMOBILES 
A PRIX COUPES

BONNE AFFAIRE
Voulex-voua. vendre ou lo»er vo­
tre maison? Voulas-voue dépo­
ser de votre auto usagé? Vou­
lez-vous une servante? Voulez- 
vous faire une bonne affaire à 
peu de frais? Servez-vous des 
Annonces Classées. Téléphonez

PHARMACIE CYR
Depositaire des Annonces 
Classées du Nouvelliste.

Un Plymouth 29. sedan 4 portes $350.
1 Bu:ck Coach. 27........................$135.
1 Dodge Coupé, 28........................ $200.
1 Buick, 27-4................................$500.
Licences comprise», 5 pneus neufs, et

«n parfaite condition 
Nous avons au**) d'autres bel!*# au- 

ba ne» qui voua »eront certainement 
sat.sfa aantue. une visite vous en con­
vaincra.

GARAGE LAMBERT
2, 4ième Rue Téléphone 148

Shawinigan Falls

GARAGE LAMOTHE— Réparation» 
générales, mécanique, rivage d en 
grenage» à froid. Huile», gasoline, 
pneus et arceaeoirea. P.èce# de freins 
hydraulique# au complet, pièces élec­
triques. autres accessoire# Agent pour 
automobile “Plymouth” et “Dodge", 
24. 4ième rue, tel. 1228.
Shaw. (13766-JuiU2*lmois)

000 boeuf» d’engrai» de plu» cett* an­
née que l'année précédente et que 
ce» chiffre# eont le» plue fort* 
qu'aient été noté# depuis 1928, maie 
auaii parce qa’il y a eu une diminu­
tion très forte dans les vantes dé vé. 
ehe# et de géniaee#. Quoique 1s nom­
bre de béte# à corne* de toute» es­
pèces vendues cett# année soit de 
23,4^0 supérieur su chiffra de l’an­
née précédente, li y a eu un* diminu­
tion d* 88,966 tète#, soit environ eix 
pour cent dan* la nombre de vaches 
et de génisee# vendues.

L’emploi règle le 
choix de la variété

L« choix de» variété» de mil» è 
rie» dépend surtout de l’emploi que 
planter dan» les condition» de» Prai- 
l’on »e propose d'en faire A la ata-

La taille du rosier
La tailla du rosier est l'une de» 

opérations les plus importantes dan» 
la culture du rosier 11 faut tailler 
dès que le* plantes sont découvertes 
eu printemps et que l’on pout juger 
de leur vigueur et da leur vitalité. 
81 Ton désire avoir un petit nombre 
de grosses fleur* plutét qu’une a- 
bondanc* de fleur* médiocres, on 
taillera rigoureusement presque tous 
le» roaiers buissonneux Los rosiers 
grimpants exigent un traitement dif­
férent. C'est parce que Isa fleura 
des roaiers buissonneux sont portées 
sur les tige» de l’ennéa tandis que 
celle des rosiers grimpants ne fleu­
rissent que sur le bois de l'année pré­
cédente.

Lorsque 1 on taille des rosiers, il 
est bon d’enlever tous les ans un peu 
du bois le plus vieux, surtout sur les 
plantes établies depuis quelque 
temps. Le» vieilles branche» que l’on 
supprime doivent être coupée» ras 
terre, spécialement celles qui se 
trouvent au milieu de la plante Leur 
disparition Mise de la place pour 
les nouvelles pousses et la lumière 
du soleil pénètre plus librement, et 
tout le roaier en profite.

Les hybrides remontants è pousse 
vigoureuse, n’ont pas besoin d’étre 
taillés aussi énergiquement que le» 
hybrides de tbé C’est une bonne rè­
gle dans la culture du rosier que de 
ne pas ménager les plante» plu» fai­
bles Beaucoup de» hybrides de thé 
devraient être rabattue jusqu’à quel­
ques pouces du soi. ne laissant que 
trois ou quatre boutons sur chaque 
rameau Les sujet» à pousse vigou. 
reu»e eomme les hybride» remon­
tant» J. B Clarke, Frau Kerl 
Drutchki et Mrs John Lang peuvent 
être rabattus de un à trois pied» sui­
vant la vigueur de» branche» Lors­
que l’on taille de» roaiers grimpants 
tout ce qui est nécessaire est de sup­
primer le bois faible ou endommagé 
•t de raccourcir les branches les plus 
longue».

Lorsque la sai»** de végétation 
commence ouvres l’oeil pour décou­
vrir le» nouvelles pousses appelées 
“drageons” ou '‘gourmands” qui per­
cent à travera 1* sou, è quelques 
pouces de la plante. Ce aont les sau­
vageon* d’églantier qui naisaent aur 
la racine d'églantier, au-desous du 
point oh le rosier a été écusonné

Il faut avoir grand aom d* couper 
ce« tige» au-dessous de la aurfac*.
dit 1# Dr Macoun, Horticulteur du Do­
minion. dans son bulletin sur le ro­
sier Ce» gourmands se reconnais­
sent habituellement par leur ton vert 
plus p&le et par laurg feuilles qui 
sont plu» nombreuses que sur les va- 
variété» nommé#» de rosiers.

Feuilleton du "Nouvelliste1

Princesse de 
Riviera

par T. Trilby
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Elle oubliera bien vite s* toquade, comme m appelait aa niè­
ce Sonia, et lui. pour qui je n'ai jamais été qu'une aecrétaire 
dévouée, regrettera que le classement de aea collection! ne 
aoit pas terminé. Ce aéra le seul regret que mérite l’impru­
dente Martine Parrain, ne me dite* plus rien, voua connaiaaez 
ma volonté, j'agia aelon ma conacience. je faia mon devoir.

Le baron ae tait, il ne aait que conseiller, il ignore les sen­
timent» du prince Boris et. puisque Martine ae montre ai rai­
sonnable. il est préférable de ne pas la troubler.

—Je ferai ce que tu voudras, mais ce départ me semble bien 
précipité, Ne veux-tu pa* réfléchir, 'eater encore quelques joura 
ici )

—Non. c’eat décidé, je partirai. Vous leur direz qu'ayant 
appris que ma mère était souffrante, je désire la rejoindre dans 
le plut bref délai. La princesse comprendra que mon départ 
ne doit pas être discuté.

—Lh bien, je ferai ce que tu voudras... Nous paitirons de­
main et je tâcherai d'arranger tout pour le mieux. Aie con­
fiance Martine, je t'aime bien, tu sais.

La jeune fille se lève, elle est lasse, pourtant elle manifes­
te le désir de rentrer pa* le chemin de ronde.

Martine reconduite dans sa chambre, le baron est bien em­
barrassé. La princesse lui a donné rendez-vous, après la dou­
ble confession, dans le boudoir qui fait suite à sa chambre, ce 
boudoir qui resemble à une arrière-boutique d antiquaire, pour 
régler immédiatement la situation. Le baron doit s’y rendre, 
mais il s y rend l'oreille basse, redoutant la colère de sa ter­
rible amie. La décision de Martine peut lui plaire ou lui dé­
plaire, tout dépend des sentiments du prince Boris. Que don­
nerait-il pour les connaître!

11 est tsrd, très tard, les domestiques ont terminé leur ser­
vice, le baron ne trouve personne dans l'antichambre pour 
1 annoncer, il heurte lui-méme la porte du boudoir.

La voix de roquet lui permet d’entrer. Et. penaud, le ba­
ron entre.

Il a à peine fait quelques pas dans la pièce encombrée, qu’il 
voudrait moins éclairée, que la princesse l'interpelle.

—On dirait que vous venez d’enterrer quelqu'un. Vous 
avez une tète de Monsieur de la famille ”, que se passe-t-il) 

Et le baron, qui juge prudent de ne rien dire, répond:
—Je suis fatigué.

C e«t vrai, vous ne vous êtes guère reposé depuis vingt- 
quatre heures, et comme vou* n avez plus vingt ans vous vous 
en apercevez. Dommage! Enfin, vous vous reposerez demain. 
Parlez-moi de la confession de la petite, je vous parlerai après 
de celle de Boris.

Le baron n est pas content, il espérait que la princesse ra­
conterait la première et lui se serait arrangé pour que sa ré­
ponse ne blessât personne. U connaît les colères de la prin­
cesse, il les redoute, et ce soir il est vraiment trop fatigué pour 
en subir une. Il hésite, il réfléchit, il ne sait que dire.

—Eh bien. Pierre, vous dormez, ou avez-vous quelque cho­
se de très ennuyeux à m'apprendre)

La voix est impérative, elle ordonne, il faut obéir.
< —V ous savez, répond le baron embarrassé, la confession 

d une femme, sur ce sujet, n’est jamais bien sincère Et pui», je 
ne suis qu un parrain qui n ose interroger.

—Et vous êtes restés une heure ensemble pour me sortir 
cette réponse stupide )Mon petit Pierre, je ne crois pas un 
mot de ce que vous venez de me dire. La petite est fière, je 
le sais, je connais toutes ses qualités, si elle n’en avait pas vous 
pensez que je 1 aurais depuis longtemps, renvoyée â sa famillè. 
Donc elle est fière, et, interrogée, elle a pu se cabrer et vous 
envoyer promener, j en aurais fait autant; somme toute, ses 
sentiments intimes ne regardent personne et elle est assez in­
telligente pour avoir compris que si je la gardais, c’est qu'elle 
me plaisait.

—Ce n’est pas exactement cela.
—est-ce donc) reprend la princesse avec impatience, 

aime-t-on mon fils ou ne l’aime-t-elle pas)
—Je ne suis pas autorisé à vous répondre.
—Vous êtes ridicule avec vos réticences, asseyez-vous, voua 

avez 1 air d un vieux cierge qu on a oublié d allumer.
•—Ce n est pas de ma faute.
—Oui. je sais, vous êtes fatigué, répondez moi et voua irez 

voua coucher, voua ne pensez qu’â cela.
_ Il mm ill Aasi# dans un fauteuil bas. si bas que ses jambes sont presque

La chaleur affecte les bébés! *baeX.T^.!e.vou,
me parler H abord de la confession que vous avez entendue. 

Avec un rire heureux, un rire qui doit s’entendre dans toui
Mai* le* marnant recourent, pour les soulager, eux

TABLETTES BABY'S OWN

i •'Quand 1a chaleur fatigue me» enfanta 
; et le* rend agile*, je leur donne leur 

dose de Tablette» Baby’* Own le aoir 
et, le lendemain matin, ils aont tout 
joyeux et ne demandent qu’à jouer”, 

! écrit Mme Mary Mason, Halifax, N E. 
’ Mme George H Walker, de Thomas- 

burg. Ont , dit: “L’expénence m’a en­
seigné que les Tablette* Baby’* Own 

| sont le meilleur de tous les remèdes 
d enfants pour diarrhées de l’été, eo- 

I bquev troubles de la dentition et cons­
tipation.”
“Les Tablettes Baby’s Own *ont excel­

lentes pour lex troubles dont soufrent 
le» enfant* en été”, écrit Mme Conrorr, 
de Brantford, Ont.
Les Tablettes Baby’s Own peuvent être 
donnée» tans danger aux enfants les

Elus jeunes et le» plus délicats—voyea 
i certificat d'analyse dan' chaque pa

3uet de 2$c. On les recommande pour 
iarrhées de la canicule, trouble» de la 
dentition, fièvres bénignes, coliques, dé­

rangement d’estomac, constipation, in­
somnie et mauvaise humeur. Les enfants 
le» mangent comme du bonbon. Plus 
de 1 £50/HH) tdOUfts vendus en 1051.

5227

17 futu

TABLETTES BABY’S OWN
du DR. WILLIAMS 

, Donnent et gardant la tardé au» anfant*—comme savant U* maman^

TARZAN AU CENTRE DE LA TERRE
Ep4*od* No 78

Par Edgar Rice Burroughs
«Metropolitan Newspaper Service)

«.*•

• wi w aar» »«• ~ iph fe» ai

A

,rMn était pris au piège Entouré par \m 
Vmuae* arme» qui venaient d abattre i* pula- 
**^1. ot féroce Oyor. le géant blanc reçut l'ordre 

dépneer an* arme» a# de ae rendre Mal* U 
r *au pas dlapen* è m eoneVt«jer prteonnler 

la Fleur Rnuge d* Zormm sang savoir d’a- 
Quai aort ''attendait lui et aa compagne 

VJ aliea-.oua faire d* noua 7” demanda-t-L. 
' conduire à notre village où voua aerex 

nourrtar. répondit le chef. "Vfwia ne pou- 
*•* noue échapper ; pereonne n échappe aux 
MiawT.

ÜLZfL
Tarzan héeltali enoore. La Fleur Rouge ee rap­
procha de hiL "Allons avec eux**, lui dit-elle 
"Noui ne pou ^na échapper maintenant ; Di 
aont trop nombreux Peut-être plus tard aurons- 
noua une meilleure chance '* Tartan approuva, 
puis ee tournant vert le chef de* Marthe* ‘'Noua 
eomme» prêt*-. dlt-lL Da montèrent fur le do» 
de deux Oorobora ayant chacun un guerrier Hn- 
rtbe derrière eux La cavalcade traversa le 
Oyor Oors et s’enfonça dans la même aombre 
forêt à travers laquelle Jaaon et Thoar avalent 
été conduite vers le village aouterrain daa Ho-

Pcndant que Tarxan et Jan» se dirigeaient ver» 
la rivière, à plusieurs mille* de là. Jaeon Orldley 
était aeels sur la va*e d’une caverne A son 
grand étonnement, lorsque ae* yeux ae furent 
habitué» à l'obscurité. U const*«a qu’il était en 
compagnie non seulement de Thoar mai* en­
core de» troU Knaam D le» croyait loua noyée 
••Kous vot'd donc enoore une fol» réunie !" gex- 
clama-t-tL "Où eommes-noua 7* demanda un 
K near. "Dan* quel trou Infecte ce» brute» nous 
aol-elles Jetée* 2"

"Voua pouvex toujours me le demander", répon­
dit Orldley ‘On dirait un nid de crocndllea. 
Dana le monde d'oft Je viens, lia les construisent 
le loc* dee rtvtéree au-deaaiu du niveau de 
l'eau Mais la seule entree ae trouve anu» 
Tea u Ne c rayes-vous pa* que noua avon» été 
conduit* dan* un androlt tout pareil ?” H de­
meura pensif pendant quelques minutes "Noue 
ne pouvons tenter de fuir par le chemin de la 
rtvjére car les Horibes nou» verraient, mal» Je 
cmls avoir un plan ” Oee pomme», rendue 
amis par le danger qui les menaçait, se rappro­
chèrent de Oftdiev cour entendre l1expoeé da

le palai», la princes** s’écrie:
—Eh bien, homme de» convenance», monsieur Protocole, 

apprenez que je ne me »ui» pa» trompée. Bori» e«t fou de cette 
petite, il I» veut, il la lui faut, je la lui ai promise, il e»t heu­
reux. voilà.

—Ah! reprend le baron, je aui» content de voir que vous ne 
vou» été» pa» trompée, mai* Martine de Saint-Flour est une de 
celle» qu il ne faut pa» promettre . imprudemment. Vou» la 
connaissez, elle est très fière et je crains que la fortune de* Mi* 
rama» soit un obstacle très sérieux. Enfin, je ne peux vou» dire 
que le mariage se fera aussi facilement que vou# le pensez

—C est trop fort, s'écrie 1a princesse furieuse, si je corn*' 
prends bien, l’opposition viendrait du cAté de Mademoiselle 
de Saint-Flour. Est-ce que vous avez votre bon sens, mon 
cher a/ni, ou bien cette petite que je croyais intelligente ne se 
rend-elle pas compte de la chance inespérée qu’elle a) Elle 
vient ici en salariée, elle y attrape un coeur et un mari, que veut- 
elle de plus)

—Elle voudrait n'étre pas venue ici en salariée, elle vou­
drait surtout que personne ne puisse jamai» penser qu elle t 
cherché à attraper un coeur et un mari.

—Des subtilités idiotes!
—Peut-être, mais ces subtilités la font partir.
Brusquement la princesse quitte son fauteuil et. menaçante, 

s'approche du baron.
—Elle part! qu’est-ce que vou» racontez là)
—-La vérité, Martine est en train de faire sa malle, demain, 

à la première heure, elle aura quitté votre palais.
—Vous êtes fou.
—Je le voudrais.
—Mais elle n a pas le droit de s en aller; pendant un *n 

*on temps m appartient, i en dispose et je ne lui rend* pas du 
tout sa liberté. Son engagement ne finit que dans six mois, je 
le lui rappellerai

—Ge sera inutile. Martine ne vous réclamera rien, et vous 
ne pouvez l'obliger à rester.

—Je 1 obligerai, ici, noua ne sommes pas en France et. a il 
faut en faire une prisonnière, j’irai jusque-là. mais je ne la lais­
serai pas partir. Vous connaissez ma volonté, la lutte du pot 
de fer contre le pot de terre, une lutte inutile, je la briserai ou 
elle cédera

—Et vous vous imaginez que votre fils acceptera une fem­
me qu’on lui donnera par la force) Le prince Boris me semble 
un sentimental: s’il aime ,il voudra être aimé.

La princesse réfléchit: le baron, si bête qu elle le juge en ce 
moment, vient de dire la vérité. Boris est un sentimental. Avec 
quel respect, avec quelle tendresse il a parlé de aon amour; on 
aurait dit qu’il craignait que les mots l'abîmassent. Martine a 
été pour lui celle qui devait venir, celle qu’il attendait, celle 
qu’il a cherchée sans s’en douter depuis des années dans tous 
les pays qu'il visitait. Martine, il ne pourrait la perdre sans 
souffrir, cela la princesse l a compris.

Elle regarde le baron, ridicule dans aon fauteuil baa, at bras*
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sont du mémo Institut, lo diplémo 
do forrospondant •

i inq autres ©btionnont dos dlplé- 
mos do sitosao Ta sont:

Milo C. Lomay, dipléitio scoîairo 
73 mots a <• minuta

MIto An Ricard, diptémo lar do 
frs M mots à la mmuto

Milo T Lanouatto dipléma lor do- 
gré RO mots a la mmuto

Milo M Dlanno, dipléma lar de 
gré: 94 mots à la minuta

MMo A Oarnin. dipléma lar do 
gré. 9d mots à la mmuto

Dos pria spéciaux dus a la gêna 
rosité das nomhroux arms da Uaduca 
tion sont rsmis aux élavas suivant 

*' lour mérita ot las sucras ron,portés 
>n durant l’annéo

M lo chan J T R Laflécha eu 
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Mlle Claire, du Salon “Chez Claire", e%t de retour de 
Montréal ou elle a sui^i un cour ipécial du Profe»* 
aeur allemand Friedrich Koffinke, oriRinattur du 
Kemi-therm. le dernier cri dan* l'art de bien xe coif
fer.

T+léphonci de \uite pour Mppo/ntement

CHEZ CLAIRE
lion Iffurr m<»drrn<

ï? ni n. 1 7Y).Y
l.e soir, téléphone 31 U.

Tel. 3.171

$5.00 PERM \NENT tRoqlh.NnlE 
t F*i •• |H>ur queIquf» |nurs oncaro $5.00

forriont récomponsé las succès dos é- 
iévos Voici los hourousos hénéAcian- 
tas do «os libéralités

Mllo A Oormain, rofoit uno joli® 
médailla d'or pour l'instruction roli* 
giouso I/fs 6 élevas du cours d’hon­
neur ainsi qua les 13 élèves de 6e an. 
née lui doivent leurs prix de cours

Milos U Lodin, prix de dessin; R 
I-arosf. prix do chant; M Godin, 
musique, A Arrand, A Tessier, ap­
plication soutenue; A Ricard, I. Ri» 
gué. prix d'histoire; C Lemay, R 
Drsrochers, E Vachon, économia do­
mestique

M l’ahhé H Doscoteaux vicaire a 
fait don de magnifiques prix Missal 
et Vespéral a Mlle* ( l-emay et à 
M C. Tessier pour assistance aux
office* religieux.

Mer* Supérieur# a généreusement 
offert les prix do cours aux élèves 
da de année, los prix d'assiduité et 
d économie domestique, les prix ex 
tras aux élèves du cours préparatoi­
re de le, 20 et 3e années et les prix 
spéciaux suivants:

Obligeance a M B Uaron, P La 
nouette, musique à Y. Morin; gram­
maire à C I/afond; Analyse a M P 
Jolin; Littérature à R Germain, T 
I/*fehvre, Dessin * A Bigué; Ms 
thématiques a C. Trudel, R Ger 
main, Hist d'Kglise à G. Rompré

Plus haut nombre de points, a R 
Desrochers.

Economie domestique, de sténogra 
phie à A. Germain.

Mère Supérieure donna auaal une 
jolie imitation do Jéaua-Chriat ac­
compagnée d'un beau crucifix vieil 
argent comme prix aouvenir à chacu 
ne des trois élèves finissantes

Le Kev. Mère Supérieur* générale 
décerne à MU® C. Lemay un prix 
d'anglaia

Mila C Germain reçoit de Mère 
Provinciale un prix de langue fran 
çaise

!<et Rév Krèrea du Sacré-Coeur 
ont gratifié Mlle A Germain d'un 
beau volume qu'alla mérita pour 
l'hiatoire universelle

M le maire A Baribeau donna un 
v< 'ume à M Dionne, S Imnouette. 
E I.aganière pour la musique

Une médaille d’or offerte par le 
député YV Grant M P P. est mérité* 
par MM Rompré pour la pédagogie 

L'na autre médaille d or. don do M 
I# député J. L. Baribeau M P. est 
donnée à A Ricard pour l’arithméti­
que .

IL® Banque ( anadienno de Corn 
mere# offre le prix de cours aux 8 
Iélève* 7a année.
la Banque Canadienne Nationale 

du village prix de mathématiques, 
a P Proteau; de politesse à G. Gen
dr-

1* Société des Artisans Canadiens 
François, succursale Ste Anne de la 
Pérado décerne à MM Rompré un 
prix d application, de géométrie ® 
C. Lanouette

la maison Dupuis et Erères adres 
«e un prix à l'élève la plu* mén 
tante dan* 1® langue française Mlle 
c I-emay mérite ce magnifique volu­
me ,

! \ a f N D du Sourire remet 
hacun# des i finissantes une Joli#

“JE NE LIS JAMAIS
LES ANNONCES”

vol S cotmaitGsfz cct homme. Il croit dire la vérité. Mais pressez- 
lo et il vous récitera les marques de son automobile, de son cha­
peau. de sa chemise, de son complet* de ses souliers, de sa pâte 
dentifrice, de se^ serviettes, etc., etc... avec l'accent de Tannon- 
ce”. Un d'autres termes, tous ces produits sont des produits AN* 
NON(KS

Il ne pourrait pa> plus s empêcher de ressentir la puissance des 
mots imprimés qu il pourrait se passer de manger ou de dormir. 
I.es annonces constituent une partie definie de la vie contempo­
raine Incurs mcs>agcs sont essentiels à l’existence Quotidienne. 
K Iles sont etroitement associées à la bourse.

l a (hose importante ne consiste pas seulement a ‘'lire les annon­
ces mai** à les lire TOI TKS. I.'annonce que vous pourriez ne pas 
avoir \nc pourrait contenir des informations pour la possession 
desquelles vous auriez donne beaucoup II est certainement aussi 
important pour vous de savoir que le magasin X... fait une ven­
te de draps ou de chemises que de lire que les élections %c feront 
prochainement !

m £* nt Joaofli é# Grantham U—<D 
V y» gré uaa tampératoru Iroi 

* #♦ p’utèt ééaefféabia matinée 
. ;.nrtiva 4# la Canadian Célanaoo a 
remporté un haeu •uecè« puioqua 

4a ItOO perxonnea jr ont a»-
•Uté.

Void la Data 4ea attraction» at ïa 
nom 4eo vamquaur». 

pour Dame» :
f our»* 4a 60 verge® lar prix M e 

M L. Fleury. 2a Ml'e Bésiaaky 
four»» à ralai» 3?0 vargao, 1er 

Damaa 4u Staff
0 verge® cuill ere at oauf, 1er 

M.la G. Chandonnat, 2a Ml'.a Bi-

Réductions de Juillet
Chez J* B*

Ijê premier mini»tre Harrington de 
la Nouvalla-Ecotta e»t parti il y a 
quelque» semaine» pour un voyage 
dont il n'a pat donné 1a destina­
tion Il pourra ainsi goûter ua re 
po» mérité.

160 verge» à t jambas, lar prix 
Mila L Fleury at Mha N. Guilba.lt 
i Mlle N*. Sulia at Mila Sparling 
60 verges à a corda, lar prix Ml'.a 

v Duivan, 2a MUa H Fleury.
Touraa» aux patata», lar MMa N. 

Gulibault, 2a Mlle Chandor.net.
Pour homme®
100 vergaa lar H Haworth, 2e W.

U Clément.
220 verge» 1er H Haworth, 2e W. 

R. Clément.
440 verge», 1er F L. Colli®. 2a H.

— 1 Haworth
„ , w 2 1 milia lar A C. Booth, 2a H A.

madone qua C. Lemay obtient pour | --npbell

Le docteur E R. SECORD, Brant­
ford, Ont. qui a été nommé mem­
bra du comité consultatif qui doit 
conférer avec la gouvernement 
provincial de l'Ontario aur la pro­
blème du cancer.

succès en pédagogie; A Germain 
pour application soutenu» à l'étude 
de la philosophie; C. Germain pour 
analysa littéraire.

M et Mme Dr Bigué donnant las 
8 prix de cours aux élèves de 6a an 
née. un prix do chant a l'écola à M 
Lafabvre; d'instruction religieuse à 
Fr Bigué; d’application à M Hivon; 
de composition a R. Germain.

M Gauthier A)p. offre fénérau 
• ament des prix de politesse décer 
nés a S. lanouette, P. Proteau, I 
l.oflérhe, S. Baril, J. Duval et G 
Deveault

M Alf. Cadot, prix d’hietoira na 
tionale à C Lanouette; Beau missel 
décerné à R Desrochers pour avoir 
donné entière satisfaction en condui­
te

M et Mme Lasanté des Troia-Ri- 
vieres offrent le» prix d# cour* aux 
élèves do 4« année.

M H Marceau prix aux élèvae de 
2e année

M ( M Beaudat prix de mathé 
matiques à R Desrochera.

M et Mme Lamoureux prix da ma 
thématiques à R. Desrochers.

M et Mme Lamoureux prix da mu 
sique * J. Duval; d’assistanra aux 
offices religieux à M T. Marceau, 
prix pour avoir conservé le plus haut 
nombre de points à E. Vachon.

M. C. Tessier prix aux garçon* 
du cours préparatoire.

M Arrand, prix de conduite à M 
T Marceau; dessin à L. Douville. 
musique à G. Imgsnière.

M A Picard, prix d'écriture à J 
d'Arc Bureau.

M Garceau prix de politesse à J 
Larose

Mme Dr Dolbec, prix do musique à 
Al Germain at à C. Godin; de até 
nographia à A. Bigué.

Mme M I.aganière, prix d'appli 
cation a F. Rompré et a S Dolbec; 
instruction religieuse, à O. Giroux. 
d'Anglais a C- Trudel, rathéch:tnic 
ft R Imnouette; plus haut nombre 
da points à R (.amoureux; d'histoi­
re sainte A M Laflérhe; chant a F . 
Lasanté.

Madame J A E I.anouetf*. prix 
d'anglais a M Dionne, musique a 
R {.amoureux.

Mlle Tardif donna Jes 16 prix da 
cours aux élevés de 3e année, gram­
maire à C. Proteau; toisé à S Pro­
teau, rhainette pour obligeance à T. 
Lemay; beau chapelet prix de géo­
graphie à C. Lemay.

Madame J. E. Godin des Trois- 
vières offre un chapelet donné à C. 
Germain, prix d* géométrie.

Mme O Germain fait généreuse­
ment don d» cinq beaux crucifix aux 
élèvea du cour* d’honneur: à C. I<«- 
may pour succès en mathématiques; 
a A Germain pour application au 
bon langage et culture des manières; 
à C. Germain pour apologétique; à 
C. I®inouetta pour orthographe, à 
R Germain pour application géné­
rale; Cetta dernière reçoit un chape­
let de Mme Germain pour l’histoire 
d# ) Eglise

Mme P. Ramprl. prix de mueiqua 
à Y Gagnon.

Mm# O. Bigué. prix d'arithmétl- 
e, à G. Jalla «I 4 i Laf - 

J • jeiqua à R Tmrose
Mme R Mayrand, prix de desein, 

a R I.aganière; plus haut nombre 
le points, à P Proteau 

Mm# A Villeneuve, chapelet pour 
nstructlon religieuse, k A Àrcand.

Mm* Joa Duval. * pr x d'assidttité 
»ux élèvia de Sa année 

Mm* L. Lefabvra, chapelet, à A.
I Ttaaier pour avoir eon#*rvé le plue 
I Saut nombre da pointa dans les exa.
! mena.

Vm# J A Gervais. prig de toisé
* M I Uflèche

| '4ma O Laro«e. prix de littérature 
i* M p. Jolin, da musique a M 
I C Germain.

Mm# Ch* Tee®:*r, prix da dactylo- | 
graphie, à I lemay d'appllcatian 
•t da poli Us sa. a J Leboeof

Mm# Alph. Ricard, pr t d é«rita-I 
r* k F lasanté

Mme O p*ré. prit <|t feu 
e éves da 1èr* année

M o® Guindon. prix da cours, aux 
élèvea da 1ère anné* prti de da«-
• •A à J La rose

Mme J Gagnon de Qe+bec. joli 
bénitier, à MM Rompré, prit dap- 
pDcation à I art culinaire et succès
dané la® travaux à l'aiguilla 

Mm® Lemire, prix d#

Rirage du poids : R Cleveland.
1 milia da relaie. Dept Weaving
Marcha de 1 mille, 1er À. C Booth 

.«■ R Métivier.
H0 verges sacs 1er R Conyera, 2e 

McNeil.
410 verier obstacles, 1er R Le­

mire, 2e B. Béland.
Lancement de la balle 1er R Cle­

veland, 2a A. M. L#ver*tt.
Souques à la corda. Dept. Wea­

ving Capt. R. Duhamel.
*>0 verges brouette 1ers J. Coul- 

? **Id et P. Roadley, 2es I. Siroia 
et J. Lemire.

-sut en hauteur : C. Unsworth.
Batailla aux oreillers 1er C. B 

i.abonté, 2a R Conyera.
Saut en longueur R. Cleveland.
f ounao «n bicyclette A. C. Booth.
« ourse da 100 verges (ouverte) 1er 

L Heay, 2e W H. Crippe.
Coursa de 220 (ouverte) 1er W 

li Cripps, 2# Heay.
Coursa da 3 mille® (ouverte) 1er 

René Laclarc, 2e R. Gauthier.
M. R Garceau a donné un Joli 

< rvlro d* voyage qui fut gagné par 
Y! Paul Lezr.aire pour course® aux

DEFI
L, De La Salle Jr Ixnca un défi au 

S ta-Cécile, au Castor et sux Renards 
Pour informations s'adraeser à Al 

bert Gignac, MO St-Sévère.

Le Ste-Cécile 
bat le St-Jean

Le Ste-Cécile vient do remporter 
une éclatante victoire en écrasant le 
St-Jean P*r le acor» de 24 à 6.

Tou» les joueur* brillèrent surtout 
U. Leclerc, C. Lamy qui frappèrent 
chacun deux circuits. P. E Beau- 
det, P. Patry, R Laroche frappè­
rent chacun un circuit. Des deux- 
buts furent frappés par Leclerc 2, 
Ricard 2, Patry, Laroche, P. E. 
Beaudet.

Le Ste-Cécile lance un défi au Ste- 
Madeleine, Yankees du Cap et aux 
Chappies.

or* tacios.
Les courses au terrain Kerland. 
Près d* 2000 personnes y ont as­

sisté dimanche.
< a fut un bel événement sportif 

car !*» chevaux étaient nombreux 
o» ont fourni da belle® attractions. 

Avant les courses, uno parti* de 
•aehall entre la Royal de cetta vil- 

!» et le Plessûsvilla a été suivie a- 
• cc intérêt par le® «pectaUurs. Les 

ueura du Royal ont facilement tri 
"mphé de Uun idvtraaires par 11 
à 0

l-'* résultat de chaque course. 
Classe de 2 20 : 1er O. Adams, 

Victoriaville. 2e L. Lapointe PImoib 
le, 3e Roch Cardin, Drummond- 
le temps 2.17 1-2, 2 22, 2 22. 
Claaae de 2 27.
1er D. Lafrade, St-Guilîauma. 
2*mt Frank I®ipointe PlaMisville 
Seme: Albert Daafoasé®, St Cyrlfle 
4ème: Ad. Côté, L'Avenir.
6eme J Côté, Plesaiavilîe.
6èmc: Albert Chabot, St-Bonaven 

ture.
Tempe 2 25, 2 21H, 2 24 1 2. 
Clasve d* 2 40.
1er: E Beaudoin, Drujimond- 

viîl».
2èm* J Lambert. St-Eugèna. 
3éme. Roch Cardin, Drumondviüe 
4me: Edgar Côté, Drummondvilla. 
6eme: H Lautière, Drumondvilla. 
fiéme: J Beland, Acton Val*. 
Tempe; 2 27, 2 26. 2 28, 2 32. 2 2P

Le Notre-Dame 
triomphe de la 

Baie Shawinigan

LEFEBVRE
Prop, de* Montreal Shoe Stores

—SPECIAL
Jeudi, 
Vendredi 
Samedi,
Lundi.

Notre
vente cette 

semaine com- 
prend un grend

clloi* de mar­
chandises d’été 

de toutes sorte» 
Que vous aves be- 

som pour la ville, U 
campagne et pour 1« 

sport. Chaque item an 
nonce dans cette annon. 

ce est une aubaine extra­
ordinaire, à part ces va- 

leurs alléchantes vous en 
trouverex beaucoup d’au- 

très non annoncées ici, éta­
lées sur nos tables dans nos 

28 magasins.

Profite* de ce. belle, r^duç
tions.

COMMANDE PAR MALLE
Nous remplirons toute commande par la malle pourra qu'ai- 

! la soit accompagnée d’un chèque accepté payable au pair ou 
d'un mandat da poste.

Nos prix étant coupés au plus ba* il nous est impossible da 
I payer le coût du transport. Veuillez donc adresser 

354 RLE DES FORGES TROIS-RIVIERES
et y inclure 15 centins par article pour frais de malle.

Souliers pour hommes

Charette. 13,— (D. N. C.)— En 
cors une foi® d® plu® le® jaunes 
joueur® du Notro-Dam* ont montré 
leur supériorité en battant la Baie 
d* Shawinigan su score da 8 à 6 
La Baie de Shawinigan qui aval4 
intention de continuer sa aéria de 

victoire® a été déçu par l'nabilaté 
des jaune® joueur* du Notre-Dame 
qui eurent garder leur avantage 
jusqu'à la fin. Tous le® joueur* dr 
Notre Damo se distinguèrent ai. 
champ et principalement au bâton.

Gérard Matteau frappa un deur 
buts et ce fut le plue beau coup dt 
a partie. Nou* félicitons particu­

lièrement îe lanceur du Notre-Dani' 
B. Diamond et celui de la Baie W' 
Laroche.
Baie d* Shaw. 001 300 020—f
Notre Dam* 020 040 lOx—7

Dimanche prochain le Notre-Dam' 
recevra !a visite du Pointe du Lac 

Il eesaiera do reprendra e a revan 
ch* du 3 juillet. La Notre-Dame, qu 
avait conservé !‘avantage du jeu *' 
vit enlever la victoire à la n*u 
vième manche en ** faisant comp­
ter 5 point® alors qu'il avait deu' 
homme* de mort.

Les hommes qui veulent avoir ce qu'il y a de mieux 
pour leur argent devraient être Ici demain matin afin de­
voir le premier choix.

Un lot de souliers en cuir noir, les plu* nouvelle* for­
me*. Semelle* de cuir et talon* de caoutchouc.

Pointure* de 6 à IL
Valeur de $3.00.
PRIX DE LA VENTE DE JUILLET

$1.69

SUPERBE AUBAINE

Healey part
New York. 13.— La direction de* 

New-York Giants, d* la ligua Na- 
tionale de baseball, a annoncé 
qu'elle avait avisé Francis Healey 
receveur, do e* rapporter immédia 
tament au Columbu®, de l'Associa 
tlon Américaine. L* renvoi tempo 
ralre d* Healey «<®t néceasaire vi 
1# rappel da Eddi Marshall di 
Montreal, pour remplacer Travi» Jack 
•on au court arrêt et peur ton 
server la limita d* 23 joueurs ,

Irn lot de souliers en caneva* blanc pour enfanta. Semelle* de ca­
outchouc de bonne qualité et trè* 
durable*.

Pointure* de S à 7.

Valeur de 65 cent*.

PRIX DE LA VENTE DF Jl’ÎLLET

29c
Souliers de Bain

Soulier* de bain trè* léger*, fait* entièrement de ca* 
outchouc. Fini* de fantanaie d* différente* couleur*.

Pointure* de 3 à 7.

Valeur régulière de 75 cent*.

PRIX DE LA VENTE DE JUILLET

Garmain, pour la dessin.
Deux pièces da deux dollars, of 

forte® par M. l’abbé W' Lavardiè- 
ra. professeur à l'Université Laval 
•t par M. Alph Lemay d* St-Aga 
pit n ayant pu ère données à la aé 
• rca da f:n d'anréa, ont été répar 
tie® antre Mlle® C Germain, A. Ri­
card, MM Rompré et A. Teasier.

Merci à tous ces généreux dons- 
tour» qui 00 sont montrés vraimont 
amie de l'éducation on permettant 
su* Ra’igfeu®*» da rfeompeneer si 
libéralement leur» élèves.

LES PLUS 
BAS PRIX
pour la Côte du Pacifique ^
depuis des Années ^

'V

S?'

ir» aux

Visitez cat et» la < Ate da P*<ifcqu« . .
V ancouver, sas plage* et sas parc» . 
Victoria, la "villa iardtn" du Pacté 
yue, réputée pour la fraîcheur de sa 
rêgétacsoa. la beauté de eas routas et 
la variété de sas sports d'été. Jamais 

prix n'ont été euaai ha» pour nn 
eovage aller et retour à la f ôta du 
°acifique

Far las Grande Lac» ou fraest 
axdusivamant

" V«u* pm/v** Int*»
t^mi - «- »• >tr-
•n tr.tr. mr I»
rroi»f#rt d r ®«u*

VALISES D’AUTO
Valise pour auto, recouierte d acier émaillé. Serrure, fermoirs et 

garniture* en acier cuivré. C>*t une merveilleuse *&leur au haa pHi 
de

n»r U 
1 •«■*. tn, «n

grammair®,
e J Adam; arthagraphe. à F

Aganièro
Mm# Th Dasaklon. prl* tai 

vra du cours préparatoire
T Jolie. pH déconoait d*. 

| »®«Lq»e à g. Lefebvre 
I ^ Mârrotto. prit pont avoir
(obtara U p a» grand taahra da 
po’Xta à G. Caran,

* ^ '• —s
M'»a J. faro», prig de m

Regardes, lisex et... 
ne mxnquet pat cette 

chance !

*09»* S >«4 *u
1 — I.OUIM. Im 0m.u 

HUag»®*v« Profit ei-en

PWX REDUITS

Nou* somme* en train de 
noua débarrasser da tous n.« 
chars usagés dans une venta 
qni fait sensation par tonte l® 
région. Ton» not chars usagés 
ont été rom:» à neuf ot porto 
notre garanti# habituelle. Le* 
pneoa, 1a carrotoene, le* hour- 

lo mécaniqua, tout eet 
en parfait ordre 
To®e char* doivent dispn-

$0 jour*, aller- 
retour

$117.15
retour valable 

jusqa'au Si oct 
Pnx de saiaon, 

aller-retour
$137.50

reteur valable

AVIS Nmi* Pr'0", IMM d adresser h M. J. R. LEFEBVRE
MVI«J personnellement, à 124 rue 8t-Panl Oneat. Montréal, tout 
cas d'incivilité de la part de notre personnel.
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